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derniers, voici deux Mcauc»s ctilincH et! 
pnidbli-M. li’iuU-ivt du duluit n'y f^rd 
rieu ; on |»« ut «’en assurer par lu xéauoe 
il’hicr qui a did nuiwi remarquable que 
moddréc. l>cs raisons valent toujours 
mieux que des per.ionimlitdii : des aigu- 
mentit développes avec éloquence sont 
préférables à toutes K s interruptions. 
C’est ainsi, pour notre part, que nous 
comprenons les discussions d’une grande 
assemblée ; et après avoir regretté les in­
cidents qui av.ii oit p-issionné quelques- 
unes des dernières séances, nous ne som­
mes que justes en eonstaiiint que celle 
d'hier u été d'un bout A l’autre ce que 
nous voudrions qu’elles fussent toutes, 
pour l'honneur île in chambre et du pays.

Nous 1 i’avous qu’ù renvoyer nu eompte 
rendu oiliciel ; le leeleûr y trouvera les 
pièces justitieutivos de notre npprée a- 
lion.

Ces débats si jérinix, si approtbndig, 
et qui n'ont pas cessé do tenir en éveil 
l’atiention > ‘ , nous semblent la.
meilleure léponse qu'on puisse faire à : 
cette sorte do déd du j our la pivs-c que! 
l'on rencontre, depuis le cemineiicemcnt | 
do cette discussion, dans certaines légions 
delà chambre. Il faut bien le reçoit-j 
naître, la presse y est traitée en suspecte, 
eu accusée, toutes les attaques dirigées 
contre elle S'Ud iiccueillies avec fuveoi. 
C'est une loi qu’ou fuit pour elle ; ou j 
dirait que c’est un jugement que l'on1 
prépare. J1 n'est p»s di* crime ou do dé- j 
lit dont ou ne lu soupçonne ; il n'est pas] 
d’insinuntion méprisante (pu ne semble 1 
acceptable quand il s’agit d’elle ; Ja li­
berté si icstreinte qu’on lui accorde sem­
ble encore excessive, et on lu lui donne 
non comme un droit, mais co.ume une 
grice.

n&tons-nous de dire que ce sentiment 
est loin d’étre général au cjrps législatif, 
et que lu presse y s trouvé, dans tous les 
range d'honorables et éloquents défen­
seurs. Elle serait ingrate si elle l’oubli­
ait.

Maie ceux qui ont suivi celle longue 
et importante diserns ou, sont obligé* de 
convenu ju'elle ressemble fort à un pro- 
cds, et que 1k>u nombre do députés y ap­
paraissent jjour le moins autant coniine 
jugesquecomme législateurs.

Eh bien, qu’on dise de la presse tout 
le mal qu’ou voudra, il n'en o.«t pas moins 
vraiquesu cause est celle d’une illustre 
cliente, et qu’il y a peu d’accusés qui 
tiennent une si grande p'aeo dans les 
préoccupations publiques.

Depuis près d un mois on délibère sur 
la situation qui lui sera faite. Nos ora­
teurs les plus éminent*, m s hommes d’E­
tat le* plus autorisé* prennent la parole. 
Aucune question de politique intérieure | 
ouextéri uiv u’est cxatniiiéo avec pim j 
d'attention vigilant» et de scrupuleuse 
maturité. Lus dispositions les plus hum­
bles en apparence sont l'objet de l'exa­
men le plus minutieux. 11 y a tel détail 
d'application pratique qui provoque plus 
d'éloquence qu’il n’en u été répandu sur 
n'importe quelle autre ntfiirc. Il semble

3U*) tout cc qui touche à lu presse soit 
'une im|K>rtance exceptionnelle. Les 
restrictions memes qu'on lui itii|>ose soul 

un hommage à sa puissance.
De tels débats sur uu Mijot qui semblait 

épuisé et qui so trouve inépuisable, c« s 
délibérations prolongées, ces (envois A la 
commission, coa amendements, ces modi- 
tications incessantes, tout cola n’cst-il pas 
de nature A venger un pou les journaux 
et les journalistes, du dédain qu'on ntVocto 
à leur égard '!

Certes, la presse, si revèrement traitée, 
aurait le droit de montrer quelque orgueil 
en présence d’uu tel speutaclc, et, si elle 
voulait user de rcprésailhs, la matière et 
les (xx:asions ne lui maiiqu-Tnicnt pa*.

Car, enfin, quels sont ceux qui jettent 
ai aisément lu mépris à cette grande IV 
mille de pensiMirs et du publicistes qui de­
puis deux siédes, u semé tant ü’idées 
utiles, et exercé en Enro|>e, au j rortt de 
notre pays, une influence si considérable

et parfois si il resistible? Peu importe que 
le journal ail jcmpliioé le livre ; une ve­
nté dite dans uu journal u'eu est pas 
moins une vérité, cl celui de qui e!le 
émane n’en u pas luoins droit au rospei:i 
que mérilcut sou caructèic et scs idée».

Quels sont donc ceux qui, n’ayant ja­
mais fait m livres ni journaux, ae mou- 
ireut s: tiers, ai dédaigneux, à l’égard des 
écrivains de la pres*e périodique ? Est-ce 
qu'ils sont au-desois do toutes les vaniiéi 
et de toute les faiblesses ? Kit-co qu’d 
n’ont jamais recherché une appréciation 
favorable de leur attitude ou de leurs 
paroles dan* les colonnes de ce» jour­
naux enveloppés indistinctement dans 
une accusation si inintelligente ? Est-ce 
qu’il n’ont pas cherché à s^ir. par leur in 
termediiiuv, sur l'opinion publique ? Est­
oc qu’ils n'ont pn.x invoqué leur concours ?

La presse, due msée qu’oMo est aujour­
d'hui, pouirait quelquefois intervertir les 
tôles. Mais nous no lui conseillerons ja­
mais. Mais ne dirons pis que sa cause est 
celle de tous les grands génies qui ont 
honoré et éclairé notre pays, et qu’elle 
s'iiEniific avec c-dlo de lu liberté et d* la 
civilis itton. Nous savons qu'elle a eu, 
comme toute ehoss au monde, i-e* excès, 
scs enilaînemcnts, s:*s péril*. Mais, sans 
revendiquer |M»ur elle autre chose que h* 
droit, et tout eu reconnaissant qu'elle a eu 
bien souvent de graves reproches Asc faire 
nous dirons A ceux qui I accusent :

*• Vous vous donnes et vous êtes des 
cciistuvalent* sincèrement attachés au 
maintien du l'ordre social. Vous voilier, 
rall’crmir et non ébranler. Vous demandez 
d**s garanties contre U presse, et vous 
avez raison ; il serait étrange, lorsque 
tous les droits sont limités dans une so­
ciété qu'elle renie jouit du privilège d'une 
lilterté iMimitéc. Mais il y a uu fait que 
vous êtes contraints de reconnaître et que 
vos précautions attestent encore mieux 
que voire attitude ; c’cst que la preste est 
une grau le force, et que, poor le bi m 
comme pour le mal, elle jmîui imprinter 
l'impulsion lu plus dangereuse ao.«si bien 
que la plus salutaire. Eh bien, quel in­
térêt avez vous, dans le but si légitime 
que vous poursuivez et que nous poursui­
vons comme voit*, à aliéner cette force, A 
en faire une ennemie, nu iieu d’un auxi­
liaire, A la laisser entre les mains do ceux 
qui vous combattent ?

'* Ne ramatqnez-vous pas que cette 
manière de la traiter est non-seulement 
injuste, mais sou vorairumicnt impolitique?

“ Si vou* pouviez supprimer d’un seul 
coup les journaux, nous concevrions vo­
tre uttitu le ; mais ils subsisteront, malgré 
vous et malgré toutes toutes les sévérités 
légales : et alors, jtourquot les rtjeter du 
côté de l'ennemi? Pourquoi ne pas vous 
approprier ce moyen d'action, cet instru­
ment d influence ? Il y n quelque chose 
de mieux A faire j»our vous que d'irriter 
la j r*'s*o, d’exciter mt* susceptibilités, do 
de provoquer s-js représailles: c’est de lu 
mettre en mes »ro de vous détendre en 
servant les intérêts du pays ; c’est de lut­
ter contre vos adversaires aven les mêmes 
armes qu’ils emploient et qui leur réus­
sissent. "

Tous les conservateurs intelligents et 
libéraux comprendront, croyons-nous, ce 
langage ; il ne nous est dicté, itans tous 
les cas, que par notrj p t triolisme et notre 
dévouement.

I*n (Ideation Irlasadsilao par I/ord 
John HumoII.

Ou lit dans la UaxeUc de Franc* du 21 
février :

Nous parlions hier de fh lettre adressée 
A M. Chiccster Fortascue par lord John 
Kussell, dans laquelle il aiinoucJ sa dé­
termination do prendra sa retraite |K>li- 
tique. C:lte lettre, qui a l’étendue d’uno 
brochure, est principalement consacrée A 
In question irlandaise. Avant de rentrer 
daim la vio privée, le chef du parti whig 
a tenu A exprimer publiqucnt'Uit son opi­
nion sur cette importante question, que 
l’Angleterre est aujourd'hui dans la né­
cessité de tésoudre, si elle veut trouver 
la tranquillité et la sécurité. Lord John 
Kussell, dont les p-éjugés religieux ont

trop longtemps affecté son impartialité, 
semble avoir ouvert oi.tin 1rs yeux A l’é-
V iilcIICC.

Ne pou vaut mémo analyser lo travail 
étendu qu'tl vient do publier, nous Mous 
bornerons A en citer les passages les plus 
remarquables, ceux qui portent le plus 
directement sur les grave* questions po­
litiques et sociales sou.cvé» s pm- l'état ac­
tuel de la nmlheurcusj Irian le. Lord 
Kussell en ré«utno en quelques pag« sla 
douloureuse histoire, flist assez ju*lo 
pour voir l’origine do ses maux dans lo 
détestable gouvernement do l'Angleterre, 
et, rappelant les souffrances dont l’ïlo* 
soeur a été victime, il y a quelques au- 
liée*, il ajoute :

41 La famine et l’émigration ont ac­
compli une tâche au-de*sus du pouvoir 
do toute légidutiou et de tout gouverne- 
mont. La Providence nous u justement 
affligés j»nr lo spectacle des résultats d'un 
sy-tème qui f.dt dépendre l'existence de 
lu populuiiou .smlemcnt de la culture des 
pommes de terre et nous avons vu les 
anciennes flamme.* do la haine jadis allu­
mée dans le cœur des Irlandais, sa ravi 
ver avec violence sur les bords de ITIiul- 
son et du Potomac. ”

Selon lui, il y a trois principes essen­
tiels par rapport A la propriété.

“ 1. Kilo doit avoir ses droit* et rem­
plir se.* devoirs ;

“2. L a tenanciers d'un propriétaire 
doivent vivre dans l’aisance et 1a nécuri-
té;

“ On doit obtenir do la terre un pro 
duit qui supporte une b mue, sinon une 
habile culture. Cea tr »is conditions sont 
le réau'tat et la pierre de touehu d’un b m 
système économique ; or, il est impos­
sible île dire que cea trois condition* *>e 
trouvent en Irlande. ”

Sur la questio» de l’Eglise anglicane, 
imposée par une politique injuste A l'Ir­
lande, lord Kusssll «'exprime ainsi :

“ Je suis arrivé A la conclusion que la 
dotation de l'Eglise catholique en Irlande 
cello de l'Eglise presbytérienne et la ré­
duction des revenu* dj l’Eglise éphcopule 
protestante, A un huitième de co qu’ds 
sont maintenant serait uue mesure juste 
et salutaire. ”

Lord Russell déclaré plus loin qu'il 
u'espère pu* beaucoup que le protestait- 
tinte fasse des progié* en Irlande, et pis­
sant en revue le* épreuves qu’a traver­
sée* l’Eglise catholique, il ajoute “ qu'il 
est temps de U placer sur un pied d'éga­
lité ulin qu’elle puisse combattre A armes 
égales. "

Nous ne regrettons que lord Russell, 
aprè* cette déclaration, ae dise satisf dt du 
système actuel d'éducation en Irlande. 
Ce système, au point de vue religieux, 
constitue un privilège odieux, une inéga­
lité 11 igrunte, toute à l'avantage de TE- 
g lise anglicane, et nous espérons que le 
parlement no sanctionnera tu l’opinion do 
lord Kussoll ni celle do la reine Victoria, 
qui dans son journal r ciu, elle aussi, 
pouvoir par quelques mots traucln r une 
aussi grave question. Dca mesuras déci­
sives et franchement libérales (tourrout 
seules donner satisfaction A l’Irlande si 

! profondément irr.tée, et rétablir cette 
| harmouiis que lord Kussell appel'e de 
1 ses vœux dans les dertuères lignes do sa 
j brochure :
1 “ Cc aont les Anglais, dit-il, qui ont le
. plus do persévérance, les Kcosciisqui ont 
île plus iio sens, les Irlandais qui ont le 
1 plu* de générosité. Mais toutes ces un 
tions qui parlent le tuéniu langage, qui 
sont gouverné s par une rnce mélangée 
de Normands, de Saxons et de Coites, 
«ont destinées A former, comme tdles 
l'ont déjà fait, utio communauté unie nu 
milieu des dangers, des convulfions et 
des désastres, A former aus i un empire 
distingué pur sa bravoure, su liberté, sa 
civilisation. Ajoutons donc l'apaisement 
de l'Irlande A nos victoires t> iCiflques et 
l'avenir surpaiera le puisé. ’

Nous somtnee heureux d'enregistrer 
ces déclarations d’ut» homme d'Etat 
qu'une longue expérience et la pratique 
des affaires ont rendu juge compétent de* 
questions politiques île son pays. Lord

Russell, qui l’année dernière encore s’est 
vu insulter en Irlande par quelquea orau- 
gixtes fanatiques, peut so comolcr par 
Fcstime de tous les homme* honnêtes et 
I Ixiniux, et il aura dignement couronné 
sa longue eurr ère si son éloquent pltti- 

' doyer obtient pour l’IrUudc jusûce et ré- 
puiatiou.

I«e CoIom B
Que lu moindre malaise atteigne l'Eu­

rope occidentale, on la voit invutiablc- 
meut poursuivie par le même fantôme. 
Au milieu de ses accès de fièvre, il y a 
toujours, dans son dé:ire, une image qui 
l’obsè le ; c'eut un apeetre qui s'avance 
vers elle, qui veut forcer sa p >rt«, lo eai 
sir et l'étouffer, ou l'mn|iorter dans sea 
bras <lea géant. Au moindre soupir de 
cet être imaginaire, de cet ennemi appar­
tenant an momie invixih’e, elle tressaille 
et l'épouvante la sai-it : elle meuit de 
l>eur. Puis la fièvre so calme : la raison 
revient au malade; il se recimnaît; le 
spectre a disparu ; et, A uue folle terreur, 
succède un délire insensé.

Le danger n'était qu'imaginaire.
Le fantôme dont non* parle s, c'est la 

Russie.
Dai s 1rs dernier* tern) s. l'Europe était 

en travail. On ne savait pas, lu veille, 
ai la guerre 11'éclutcrsit pas. lo lendemain, 
entre la France et la Piu»*c. Un autre 
jour, des dissentiments grive* se pro 
duuirent ou devaient se produire entre 
l'Italie et la France. Les Alhunumls 
étaient sur le Rhin; le* Italien* fruu 
cliis*nient le* Alpes ou nous attaquaient 
dans Rome. On allait plus loin: l'An- 
gletnro, i-otre Adèle allié*, passait des 
compromis secrets pour oteuper l’Egypte 
et, pour complaire A l’ambition mosco­
vite, abandonnait la Tnjquiu conflue A 
noire protection commune.

Dans lo fond de ce sombre tableau, 
apnaraissuit tout naturellement lu Russie.

Elle profilait du l'embarras de l'Europe 
occidentale pour renouveler ses intrigues 
en Cièt *, s?s menée* dan* le» principal! 
té*, agiter la Servie, soulever le Monté­
négro : sa main était partout. Aujour­
d'hui, la paix semble u*suréc daos l'Oc­
cident. La Franca et la Prusse sedisuit 
amis. Le cabinet italien proteste do h es 
bonnes intentions L'Autriche reste notre 
alliée. Enfin, l’Angleterre jivocoupér 
du fénianisme A l'intérieur, ne songe nul­
lement à intervenir dan* las complica­
tions extérieure*.

L’Europe ne commence pis plus tôt A 
se recueillir qu’elle regarde le colosse 
russe. El ce fantôme qui, tout A-l'heure, 
s’agitait outre moure, ne montre plus 
maintenant la moindre velléité de ravi­
ver la question d'Orient. Il proteste 
contre des supposition.* malveillante* , et 
il déclare hautement que toute son am­
bition se borne A agir, non pas seul, mai.* 
de concert avec h*H autres puissance*, 
pour l'amélioration du sort des chrétiens 
eu Orient.

Un journal officiel du gouvernement 
françns,—la Pu ‘rie,—juge A propos de 
rappeler loi menées d* la Ru-sie et de 
faire np,*.*! aux grandes puissanc-s pour 
déjouer encore une fui* les tentatives du 
monstre imaginaire.

On se révt ille bien plus tsrd dans l'of- 
floc de la Patrie : il y a longtemps que 
la Rusée,—eu lui suppo*ant des ambi­
tions oecrètes,—a vu rFîurope pacifiée, 
et par suite, la question d’Oneut upabéc.

Lu Rusdo tout aussi bien que la Prusse, 
a bien d'autres conquêtes a poursuivre 
(pie celles dont 011 s est fût un fantôme.

Quelles sont ces conquêtes ? C'est ro 
que nous dirons bioniô;.—International.

leur hunt** mission de réformateurs dans 
le royaume de Pologne, sont récompen­
sés brillamment. Selon leura mérites, i'x 
sont logés dans le* hêudx du gouverne­
ment ; il* reçoivent de 7 à lO.UÛÜ roubles 
(de 28 à -l^oOi» fs.) de traitement annuel ; 
•'ils changent de résidence, ou font un 
voyage A Peterxhourg, il* reçoivent uue 
indemnité de 4 A .'>.000 loubles ; enfin on 
leur attribue, A ton de majorai*, des 
biens qui rapportent jus ju'A fl.000 roubles. 
Tout le monde t onn.-Jt !a splendide car­
rière qu'a fait A Varsovie otume direc­
teur de la coinmiMsion de l'intérieur, le 
prince Tcherkaskoy. Arrivé en 1804, 
avec le modexte tchine de conseiller titu­
laire, il e*t parti en 1800 possédant le 
tcliino de conseiller d'Etat actu-d, doux 
plaques et un majorât.

,, Il y a à Varsovie de simples eommis 
dont le traitement s’élève A 6 ou 0,000 
roubles ; dos porte-ensi-ignea reç ùvent 
des croix do commandeur. Mai* les mieux 
pourvus sont encore le* fonc ionnsires 
t-upérieurs de l'udministration. Leur* ha- 
bilaiions sont de vrais pabns ; leurs su 
Ions sont maguitiques et décorés avec le 
plus grand luxe, fl *0flit de dire que pour 
l'entretien du mobilier et le chauffage de 
quelques uns de ces palais, le Trésor assi­
gne 10,000 roubles par mi. Un im-j-Tst 
cons'.iiu ■ d'ordinaire un Hgréible et utile 
supplément du traitement.

Du r«ste .*! le gouverneiin-nt ru>se est 
généreux envers St s fonctionnaire, yuand 
c'eut la Polotjne qui les ^ <A-, il n'est p»s in- 
grnt euviT* le* écrivains qui le servent.

“ Le journal le Temjta nouveau amione** 
que lo rédacteur de la Iteritc du pajt oc 
citiental, M. Oavorskoy, vient de recevoir 
un bien en L thuaide eu remmponse de* 
service* qu'il a ndus en routi-nuni de .-a 
plume et de ron talent les me-uivs de l'a I 
ministration dans ce pays. "

I^a» régi«u usinière.
Lo secrétaire du 'Très r a communiqué 

au Congrès un rafpirt trè* intéressant 
sur les ressources minérales des Elut* et 
Territoires fi tués A l’ouest des Montiignrs 
Rocheuses. Ce travail remarquable, dû A 
M. J. Ross Browne, a demandé plu»d’une 
année d’étuih*, et embrasse un historique 
complet des regions minières de l'Amoti- 
que occidentale, y compris li formation 
géologique des /.Ane» minières, lu nntnhrs 
des mines en exploitât»!!, leur rendement, 
le traitement des minerai, et des romi lé- 
rations générale* sur les métaux pré deux. 
Ce rapport contiendra cnviion six cents 
pages d'impro.sion. Il sera î-téréotypé et 
livré A la circulation.

Suivant M. Browne, le rapport de* 
mine* des différent* Etat* et 'lYnitoires 
peut être évalué comme suit pour l'année 
1807:

Californie...................... $25,000,000
NevaJn.......................... 20,000,000
Montiiii:i........................ 12,000,000
IJulio............................. 6.500,000
Washington.................. 1,000,(MK)
Orégon.......................... 2,000.000
Colorado........................ 2,500,000
Nouveau-Mexique .... 600,000
i\ riSOOft • • » e «ses «ses* 500,000
Divers............................ 6,000,000

Total............. $76,000,000
La production totale en métaux pré­

cieux présente les chiffre* suivant! n, do 
1848 à 18(18 :

l«c« r«HeU*mii*lr«*i RnaMM en F«*

Ou lit dans la Qsz-nte de France :
Le royaume de Pologne c*t devenu 

|K>ur scs nationaux un séjour de désola- 
tiou et de misère ; lea fonctionnaires rus. 
s*»s y ont trouvé, nu contraire uu vérita­
ble Eldorado. Voici c * que nous lie ms A 
ce sujet dans uu drs dernier* numéro* du 
(iolo$ :

lies patriotes rus*e* qui remplissent

Californie..................
Montana....................
Idaho.........................
Wat-hingiuii...............
Orégon..........................
Colorado..................
New Mexico et Ari­

zona .......................
Divers........................
Employé A divers 

usage joaillerie,etc.

$900,000,000
♦>‘,000,000
80,000,000
10.000. 000
20.000. 000
25.000. 000

5.000,00O
45.000, (XK)

50.000. 000

Total........ $1,166,000.000
Le travail des placers décline. LYxp'oi- 

tution du quartz setléveloprie. Lu |»opu. 
lation minière A beaucoup diminué depuis 
quelques années, et nVxeèdu pas cin­
quante mille Ames. L'wgiiculture, l'in­

dustrie et le c«Mumerce pieuuent la pas sur 
le.* intérêt minier*. On attend de grand* 
résultat* de l'achèvement du choium de 

1 fer du I'm: tique.
A o**! intéressant rap|>ort sont réunis 

des document* statistiques iiiq>ortaut* sur 
le» iniéréts métallurgiques en Europe, au 
Mexique, dans l'Amérique du sud, l'Aus 

| Uttlio et la Colombie Bntatinique.
(Courrier des Flats Fuis.)1 ' '

NélMUgVtt.
— La reine Augusta de Prusse, dont 

: on connaît le* généreux aeutiinents de 
I charité, s'est établie tnnrcliuude, mnir par- 
; ticipi-r ru soulagement de la misère qui 
| désole en ce moment la provint*» orientale 
de son royaume.

Sa M ijecto a fait installer dans les sal 
le* du château royal un véritable b t/. tr 
do bienfaicaiiee, où les objets sont vetulus 
«ux tuénus prix qu> dans d'autres maga­
sin*.

(.'et auguste exemple a été, dit-on, 
suivi par un grand nombre de daims oc 
la cour.

De son côté, le pi ince héritier a organisé 
dans le même but un établissement sem­
blable. Le débit de* objets est considéra­
ble. Tout ce que Berlin compte de nota- 
bi’ités 11 A cœur de répondre au généreux 
appel de la reine et du prince son tils.

A cette vente, l'ainhussudiur ottoman 
prè* la cour de l*ru**e, a acheté | our 1«* 
eompte du sultan uu buste do la reine 
August 1.

La jeunes.* t de* école» est, elle aussi, 
loin d’être insensible aux misères du
pu v < ?

Les étu l'nnt* do Berlin ont résolu de 
jouer, mi profit Je* victime* de la famine, 
deux pièces : le* Adelphe*, do Térencc, 
un latin, et V Antigone, de Sophocle, en 
grec.

— A Vienne, on prétend que la famille 
imj éiiule de Franco aurait reçu l'invita­
tion de sc rôti re A Pesth vers le milieu 
du mois d'avril, époque A Dquolle on at­
tend la délivrance de l'impératrice d'Au­
triche. L'impératrice Eugénie serait, dit- 
on, la marraine-du futur nouveau-né.

— On parle d’un nouveau projet de co­
lonisation de l'Algérie qui serait en <e 
moment A l'étude nu ministère de la guer­
re. 11 serait, dit-on question dans ce pro­
jet d'introduire In propriété individuelle 
oh» « le» Arabes en partageant entre le» 
membres des tribus les terrains qui a»>nt 
leur propriété collective.

—Un joli po. ti ait-carto do M. do Bis
mark :

Bismark.—Empereur d'AIltnagne, il 
tient sou* *”* or 1res quelques petits sou 
ver.tins, entre autres Guillaume, roi de 
IVus e. Cc qui est A remarquer, c’est que 
cet homme naquit l'année mémo où fu- 
Mit signés par l'Europ ? les traité* qu’il 
était appelé A déehin r. Quelle occasion, 
ni l’on s'en fut douté, de renouveler le 
massacre des Innocents ! Cet ilérodo n’é­
tait point un sot I

A l'heure qu'il est, M. de D'smatk a 
cinquante-trois an*, il ext grand, mince et 
blond. Une I »rg<t balafre traverso non vi- 
s*ge ; type mi-étudiant, mi aoldnt II «itnc 
A rire. C'est si drôle tout cc qu'il a fait.

Quant A sa morale politique, elle ou 
résume 111 ecs paroles mémorables pro* 
nonce* par lui-tuému :

“ Ce uVst fias par des discours parle­
mentaire* et les votes des msjorité*, mnis 
par le fur et le fm que Si résoudront le» 
grande* question» du temps. „

—Il est toujours bon de fureter dans 
les vieux livre», ou y apprend des choses 
fort extraor J in aires. — L’autre jour nous 
parlions du finiil A aiguille qui, non-»oule- 
meut n'aurait nullement été inventé pur 
Dreyse, mai* dont la découverte serait 
due A un pur Français. Voi A mainte 
naut que ce Français aurait eu un de­
vancier, s'il faut «jouter foi A Loret et A 
sa Musc historique. On était A l'ép que où 
Charhs 11 «»e trouvait en France, et L >- 
ret écrivait ci ci (lettre du samedi 11 juil­
let 1634 ),

•lundi, S» dit# Msjentô 
Vil l'incroyable nouveauté

D'un certain canon pu machine, 
D'invention subtile et tine,
Qui, eau» le charger iju'uue loi»
Kt non quatre, n'y «leux, ny trois, 
Tire cinquante coup d» suite,
T«nt elle est rareiueut constante, 
Kt mesmeweut dis d'ua seul coup, 
Choee qu'il admira beaucoup,
Kt par un obligeant langage 
Loua l'ouviier et l'ouvrage^
Kt cet ouvrier est, ma toy,
Le couvreus, armurier du Rey. 
Homme pour servir sa patrie 
Kempley d'esprit et d'industrie,
Kt qui peut passer bien et beau 
Four uu Archimède nouveau ; 
Mais je ne sçsy si ce rare homme, 
Quoique cy-dessus je le aommet 
Est grand et gras, gros ou menu, 
Car il u'est pas de moy connu.

Variété*.

Un uevMi qui occupe un modeste em­
ploi dans le* pont* et chausséea a sou­
vent recour* A la bouta» d'une excellente 
tente.

11 s'agissait l'autre jour d’uno dette de 
cordonnier a éteindre.

—Mai* ou no to fournit donc pas de 
chaussure* ?

—Pas du tout, ma tante.
— Alor*, pourquoi dit-on l'adininistra» 

tion des ponts “ est chaussée ? *'

On lit dans lo Figaro:
“ Un j-une lycéen étant rentré diman­

che dernier au collég» quelques minutes 
tpièi l'heuro tégL^nientairo, fut interrogé 
le londemain sur la cause de oe retard 
qui entratuait uno-panition.

Il réj»oudit (c j qui «*»t vrai) qu'il était 
allé A Vmrailles, ot que le train qui de­
vait le ramener eu temps utile avait eu 
un peu do retard ot n'était, |>our je no 
suis quel motif renlié ou gare qu'après 
l'houre ordmair» du I'mirivée :

—Monsieur, lui dit révèrement le cen­
seur, cette 1 xcuso n'est pss valable et 
vous ferez votre punition. J'y joindrai 
un cous, i que je vous cng.ige à retenir : 
Quand un train o*t en r-turd, on a'ur 
range pour prendre le train précédent M

Hier un ami qui a quelque difliauhé à

tirononc «r l'allemand cilmit le journal 
e FremdenUatt dirait le fer blan blague. 

Réclamation d'un du ce» auditeuis.
—Que voulez vous, dit-il, quand on 

parle cette langu i h landiturm à Land- 
wtrh. {La lingue s'tourne d F envers )

Le tnalhtiuruux I

A un concours pour un emploi dans 
une administration civile, la phrase sui­
vante fut dictée A divers candidats :

“ Deux hommes, Fernand Cortès et 
Pizarre, firent la conquête du Mexique et 
du Pérou. M

L’un den jeunes gens ayant mal corn-

Çria at ignorant sans doute l'histoire du 
Iquveau-Monde, écrivit, ou plutôt ira* 
(luisît la dite phraro ainsi :
“ Deux homme» ferme*, emporté j et 

bizarree, tirent U conquête... "
Tout an dénaturant les mots, c'est asarn 

bien tirer parti de leur cona innanco. Mal­
gré cela, le candidat a été refusé.

U ne affiche prcclamaliou-proipectus qui 
n'eat peut-étie pas indigi.e d'un coup 
d'usil.

C'est uu assez joli spécimen de style : 
AKUftTKZ VOITH ICI 

et lises//
MAT1IKZ LEROY 

dit B.iptisto
Peintre dForuteur a a niches

Voulez voua accorder votre confl moe à 
BAPTISTE, venez dans son magasin, 
vous trouverez la Brosoetie de toute es­
pèce, d»*a C >urouîtes et cadres pour torn- 
bo*, et eu grand assortiment.

Avez-vous betou d'orneraente funèbres 
pour cnteircinent, venez trouver B AP* 
T 1ST K, il vous lou‘ ra tout cela, ut du la 
plus grande fraîcheur.

Avez-vous besoin do pommade parfu-

Feuillcton du CANADIEN
DU 11 MAH* Ht».

UN CŒUR DE FEMME
C'était dons une jolie maison de la 

chaussée d'Antiu. Uu bureau de palissan­
dre, incrusté de citronnier, une bibliothè­
que gothique, dont les deux battant» ou­
verts laissaient apercevoir drs tablettes 
pliant sous le poids de volumes richement 
reliés, un canapé recouvert en !>atin de 
laine d'un bleu clair, un fauteuil en bois 
d’ébène coquettement sculpté, quelques 
chaises de forme bizarre et légère, une 
pendule mi-partie bronze et or représen­
tant Byron enfant, nasi* sur un rocher, le 
coude sur un tronc d'arbre, h figure tour­
née vers le ciel, composaient l’ameuble­
ment d'un cabinet de travail où écrivait 
nn homme d'une trentaine d'années, rnis 
avec la recherche distinguée d'un fashio­
nable de bon goût qu'une invitation ap­
pelle à une réunion du monde é'égant

Cependant il n'était que dix heures du 
matin.

Une lettre venait d'etre achevée par 
lui ; elle était ainsi conçue :

“ Ma tendre et bonne Louise, tu va* me 
maudire, et cependant .wi lu ih.:-vsp(‘ir j>eut 
être l'excuse d’une faute, oh ! je te lejure, 
je suis plus dign • d«* pitié que de colère ; 
cor je soufl'tc d’utroces sou lira rires, ma 
bien-aitnée L mise. C'est le visage plein 
de larme*, l’âtn i brisée par h douleur, 
que je sollicite mou pardon. Situ m’ai- 
mes encore, pourrais tu me le refuser ? 
Hélas ! il est venu ce jour que depuis ci

longtemps redoutait mon amour ! O ma 
Louise ! les soupçons avaient deviné juste; 
je cède aux sollicitai ions do mon père, 
aux pleurs d'une mère chérie : aujour­
d'hui, tout à l'heuro, une autre qua ma 
Louise, va recevoir mon nom. Louise, toi 
que j'ainv*, toi que seule j'aimerai jamais, 
ne maudis pi* tou amant! certes, il est 
plus malheureux que toi !

11 Mais Louise, tu le suis, notre bonheur, 
co bonheur ai vrai que nous ne devions 
qu'à nous-mé nés, ou plutôt que je ne de­
vais qu’à toi, A tes ravisemtes paroles d'a­
mour, A tes regards «i doux, ce bonheur

3ui était ma vie, il ne pouvait durer ; la 
ure et cruelle uécesuté était IA avec sa 
voix impérim s *, qui, chaque jour, nous 

en avertirait.
“ 1a fortune de mon p-èro est médiocre, 

le rang (pie mon nom m’imposait dans le 
monde 1 a bientôt épuisée, et si j’iivais 
différé davantage de prendre le parti vio­
lent auquel je me soumet», Louise, la mi­
sère m'attendnit. 1a misère, Louise ! tu 
comprends, uYst-ce pas ? Ln misère pour 
la vieillesse de mon père adoré qui, lui, 
avait rêvé pour son fil* un avenir tout 
d'honneur, «le gloire et d'éclat. La inbèru 
pour Ica cheveux blanc* de ma mère, A 
qui son enfance »i magnifique, si opulente 
a fait d'exigennla dén:r* de bien-être et de 
luxe.

** O Louise, pouvais je rê*isterl.. Non, 
et toi-même, j’en suis ivrtain, m ma raison 
n'eût p 1* reculé devant un péntb!e aveu, 
Louise, je te connais, et ton dévouement 
toujour.* si pur et si noble m'aurait i«n- 
nosé l'obéissance. Dans une heure, ma 
Loui*)*, j’ir.ki au pied de l'autel promettre 
A une autre l'amour que je lai donné. 
Dana une heurt», me* lèvu** prononceront 
un serinent qu'ils appellent «-aéré.

“ Pardonne-So-moi, ô mon auge, par­

don no-le-imv, ce serment fuit en face du 
Dieu vivant, ce serment, tu n'en doutes 
point, ii'esl-ce pas? sera uu mensonge. 
Mille fois, ma chérie, je l'ai répété qu’ù 
toi appartenait mon" Ame, qu'à toi scramut 
tout jamais mes pmaéea et mon affection. 
Ce ænnentJA, Louise, nulle autre force 
quo ms volonté ne me l’a dicté, un | ré 
tre ne l’a pas reçu, je le tiendrsi.

“ Adieu, Louise, adieu ! En traçant ce 
mot si douloureux de tristesse et d’amer­
tume, mon camr cat tout prêt A rompre 
ma poitrine, mes yeux roulent dcspleur*, 
la vie in'abandonne...Louise, ton ami ne 
sera plus heureux que dans le passé, tou­
tes ses joies no seront plus qu’eu souve­
nir. A une autre ma présence, A toi mon
Aiue 1 “ OU8TAVK DK MOXTBRUN. "

Gustave plia cette lettre, la cacheta, 
mit l'adrrHoe, la déjiona sur un coin de 
son bureau.

Son front n’ét*it pas contracté, son œil 
était sec ; il écrivit :

“ Chi r Jules, c’est le pied dans un es 
carpin vern s, le mo'.Dt dans un Casimir 
collant, le menton dîna une cravate des 
pins empesées que je sache, l'œil radieux, 
lu frac noir de rigueur sur les épaules, la 
chevelure en coup de vent, l’haleine^out 
embaumée do Portugal, que je te griffon­
ne ce* ligue.*.

“ Je suis beau comme les amouta, mon 
cher ami, beau A ravir la pensé», beau à 
faire rougir de dépit tou* lea Adonis et 
tous I«*h Aftollon» ae la mythologie. Cwt 
que, daus une petite heure) lu ne devine­
rai* jamais ce que je vai* faire dans une 
heure : je te le non ne en quarante mille, 
tei priant, comme disait feue madanio de 
Sévigné, de jeter bien vite la langue aux 
chiens, car, sur rhonnuiir, tou épaisse in- 
trlligence ne devinera jamais cette subli­

me charade si ma liotité ne se hâte pas de 
l'un révéler le mot), dans une heure je 
me marie !... .

Ne ris ps», scélérat, ne ris pas, don 
Juan, où je te voue aux !i«*ux infernaux. 
Oui, mou cher, oui, ton ami Gustave de 
Moutbrun, celui que In teneur des é|«>ux 
avilit surnommé l'irrésistible, il éjmi sc ! 
il épouse A Saint-Koch !... Ou va le bénir, 
le »Kneiifiert lo liéaiifiur... Tu crois que je 
(‘luisante? Eh bien I tu te trompes; car 
ce que je te coûte IA est sérieux ; j’épouse1

Est-ce une brane? v.is-tu dire ; est*.»e 
une blonde?... Pitié !... C’e*t tout ce que 
tu voudras, ô le plus absurde et lo plu» 
cher du me.» amis; cVst, ouvre bien les 
oreilles, c'est une petite somme ronde et 
nette de six cent millo francs I... Je te 
vois d’ici l'œil hagard, In bouche eou'ou 
verte, le cheveu, le seul qui te reste, hé 
rieté du stupéf iclion ; tu crirs au miracle ! 
A l'inqiosiible, au fabuléux I Crie lent que 
tu |>ourra.», ju nu m'y opi>oae en aucune 
f.tçon. As-tu fini ? Apporte encore ici Us 
ornlhs et ton attention. En outre de ces 
six c:mt mille francs, j'épouse par dessus 
lu marché, un l>eau nom, Pauline de Val- 
breusc, et toujours, en outre, des six cent 
mille francç la plus jolie femme du 
monde.. Kit ce que tu as bien entendu ? 
Je le di*: h plus jolie femme du monde.

“ Ni plus, ni moins.
" Tournure A dimmer tous les saint* du 

|>aradis ; la tête d'une vierge de Raphaël, 
des yeux grands comme ça., (je te pié 
vieil» qua co moment je déporn ma plu 
mu, et, parcourant de mon index gauche 
l'index de ma mnin droite, je dessine, au 
profit de Dm imtruolion, une longueur de 
deux pouce* environ; cette longueur • st 
celle de see yeux, tout bonnement). J'en 
suis tou, mon cher : c'est de ma femme 
que je parle et non pas de la somme. J'eo

suis fou A lier : j’y pmse le jour, j'on rêve 
la nuit.

u Une seule inquiétude me travaille: 
ma femme (c'est l>ouffou d'écrire un mot 
comme celui-lù: mu femme!) ma femme 
donc no mu fait pna l'< ffi’t d'étre rieuse I 
elle a un sir tout mélancolique, tout rê­
veur, qui lui sied divinement, mais qui 
rnc lait douter, moi qui ne doute de ri n.

" Oui mon cher, jeu suis IA, ju doute ; 
—De quoi, diras-tu ?•—Du moi, Jules, de 
moi ! Je m’apprécie, vois-tu, je me siis 
p:«r cœur, et c’est A enu»e de ecln que, 
pour la première fois de in 1 vie, je n'ni 
pu» cotifljiicel Moi, qui suis uu bon gar­
çon tout franc, tout rond, tout uni, pu 
plus rot qu’un autre, mais sans apprêts, 
sans manières, i'ai une peur terrible do 
ne pas parvenir a me faire aimer d'elle. Il 
y a six mois déjà que je lui fais ma cour, 
que je lui donne le br.iH sous les yeux de 
ma future Selle maman, qui n e«t pas 
belle du tout, que je conduit toute la fa­
mille dans les bal*, dans 1rs promenades 
publiques, au spectacle, que je fai* d'in 
croyables Irais d’esprit et d’amabilité: eh 
bien I depuis rix mois, o'ist A peine ri j'ai 
aperçu un sourire sur ses petites lèvres si 
délirâtes, *i finement dessinées.

** Je ne la mois p s méchante, car ses 
y»Mix d’un noir velouté respirent une in- 
•iicible douceur, et le son de sa voix, «le 
cette voix si faible, si timide, quelle sein 
b!o toujours murmurer plutôt que réson­
ner, «st einpn int du j » no sais quYlle 
inollo et cdmc indifl'érci cc.

En un mot, cher Jules, ri tu veux que 
ie U* parle franc, ma femme A tout l'air de 
la Yéim* du Pygmalion, moins l'anima­
tion. C'est un marbre, un marbre magni­
fique, mais cc u'est qu'un marbre: et jo 
ne nie fais pas leflct d'un Pvgmslion 
Qu’eu pense» tu ?

Aprèj, tout, qu'importe ? Elle o-t ladle, 
clic est r.clu», j« l’aime ; et si elle veut so 
laisser être lieiireuso, c'chI une reine que 
je pruii irais bien volontiers. Si la fierté 
se mélo de la partie, ni sa tranquilleim 
passibdilé rit au nez du mi's soin*, le dé 
sesjwir ne me gagnera point, je te prie de 
le croire, et je 110 m'asphyxierai pas pour 
si (•eu.

Et A pr.*po» d'nsphyxio, oblige-moi 
donc, cher a ni, d'aller voir cette pauvre 
Louise ; je tremble qu'en apprenant la tra­
hison de son monstre, tu te rap(«cdlesque 
c’était là son injure du préJilec ion, elle 
ne f isse quelque bét se. Elle me disait en­
core, il y s huit jours, que si je rompais 
elle serait capable de tout, et tu connais 
ra têtu I D'abord, toutes ces figurantes de 
l’Opérj, dès qu’elles *e lancent «Uns la 
sentimentalité, passe-moi le mot, clhs re 
gardent lu suic.de comme un jeté battu, 
et boivent un^qrrre d'opium co nine une 
bouteille de champagne. Or, Louise «do­
rait le champagne ; quand je no serai plus 
IA pour lui en ofirir, clic pourrait fort 
bien se livrer à l’opium.

41 Je viens de lui écrira une lettre du 
consolât ion tonte en phrases de rigueur, 
toute reniée d’hélo* t à fair» ge'ir.'r un ro­
cher, du virgules qui ont une physionomie 
la plus pleureuH» du monde, et du points 
d’exclamation oui expriment le déses(«oir 
av.-c une vérité, une énergie, une pnsrion 
d'gne d’une j *unu première de l'Ambigu» 
Comique.

“ Cependant, ju ne me fie pss A mu rhé­
torique : ts présence s rail d’un plus nui*- 
*ant effet. D'ailleurs, tu es olond, et 
Louise m'a toujours donné A entendre

Su’elle regrettait que je ne fusse pas blond, 
e réclame oe servie» de ton amitié. Onze 
heure» viennent de sonner, j'entends une 

voiture qui s uiré'.c A ma poite : es sont

mes témoins qui viennent tn'annouccr qt 
le montent fatal e»t arrivé.

“ Ju ne rentrerai p’us dans cette char 
bru ouo mari, et, sans doute, dbnmint 
brus A madame do Moutbrun.—Mail ? m 
darou I ces deux mot-.-IA me dansent d 
vaut l’esprit depuis ce matin. —- M.<i 
dans quelques minutes I Invoque poi 
moi toutes les divinités de l'Olympe, ch< 
Jules, car voici queja m'embarque si 
une mer singulièrement orsa euse. E 
comme nous «lisions su lycée Hourtvm :

lû«i|«iaiu Ortfiii |'«*r«a». p^l«goe«« «^«■«•. 
Adieu. J’ai la chair de poule «t j« ris, 1 
sais, tout comme le veille d'un duel 
mort : les sots pAliosent et tremblent : U 
gens d’ovprit pâlissent mai» ne tssmblet 
pas. Ils vont «u devant de Is bed 
tro d* impossibles, quelquefois même gu 
juoqu’A la folie, et la balle se détniirn 
En ci moment, je suis ainsi : puises I 
balle »o détourner I,, Adieu, mauvai 
•ujut, adieu Philibert, adieu gnrçou I 

“ P’S. Oh ! mon ami, une chose ravi 
suite !.. Je mettais mes gants, on m 
donne un chiffon de jnpiur : il est rigr 
lajuisu. Elle m'annonça qu’un Angla 
l'enlève (/r/o'ce, mai* qu'elle m'adom 
toute la vi-*. La péripétie ne flatte pi 
mon amour-propre ; c’est égal, elle estdi 
l.cieu». Quant A toi, tu te réjouis, t 
voilA garanti de la corvée ! Ts visite et 
foin», ton rôle de Pyluds-consolateur et 
terminé avant même que tu «ica affront 
la chance d’un début. Bravo I ne ra 
courir jes risques d'une chute, cW réui 
»ir. Un regret me reste ; ma lettre 1 
pathétique, mes frais d'émotion fhctic 
devit nnent inutiles ; 1rs larmss que m 
carafe avait bien voulu distiller aur 1 
vélin aux endroita voulut par la ci room 
tance, ne tromperont personne. Qui 
UMlhtur ! ” (A ivnÜHuer.)
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oonstruoiloD du chemin de fer enire Qaé* 
b?c et MnniicttK La ecuhtruetioii ilu elw* 
<11111 dc i« i- del» IMtt ue «ervit pour ni uni 
di»v ijue t/, UtJLu- |H>Ur obU‘11 r »:« i lei ! »«*» ; 
toux lex uutcurx du pivmier bill le si veut 
comme uoux. Noux d^ilonx M. Ouuelion

tnkt de eirig*, de fidüe de jilomt) Incow* 
turublc, de XtiVdiis puiTutre*» et autre» de 
crxixxc' pour voituriH, du l^iutuicx ilivii 
Mtix du couleur» à peindre dc toute» uuuu- 
oe», Veue* trouver liAl^l'lSTK il voux 
foumirt tout ctlu à trèu juxtre pii)L

Avca voua de» WtiuuMitxà peindre, de» .
décor» de» dorwree, de» Ixuit boix, dex j lui mémc do nouteuir •érieuiM iiieut le cuii 
iiixrbrc», de» cuxeiguox, dex iuxeriptioD» à1 traire ou plut«*>t d’avoir la lignâturc ou le
faire, accordez Uardimeiu votre couilauce
à LA^TISTK nui ext inc.ipablc d’en
abuser. . <

Lox xoiux, la bonne cv».»iuct»on et la CO’
Igritd que UAPTISTK opporlcr» danx 
»e» travaux août pour lui une garantie de 
mériter souvent l bonueur ‘le votre vixite.

Ki»eu l’attendaut la vunte,
DaPTl^K, /e peintre vaui salue.

LE OAÎUDIEN—8fô Année.
m. —11 in mmtmtmmmmmmmmmsrnMl. *9t

de ♦4é,tHK); et» fataurde M* Mcbiefvy. O v»l 
moi i|al I‘hI signé et qui «u xi xutorUt, de ma 
ptupre autorité It palemxut....

Je vole l« earlifloat »»• 7,749, <Uu» U 1er 
•oiit |§tl, pour tu paieiuuia de éiO.OOO, en 
fxw-ur de AIM. Jeuee, llxyfock et Ci«. Il ext 
revêtu de nu signature «*i j'en ai nmi’iuôuic 
xui(4ieé, «le mx propre autorité. • • *

Je voi» U certifloat uw 7.834, d*i6 le ‘i l

QIÉREC:
MERCREDI, U MAILS Ibdd.

Kolr« VEBBEM CMUtfâen,
UC CUgUlît DKft fiLtti—OTTAWA.

Nous» avon* alfairo à dex pillard», qu*. 
pria en tlugrant délit, ne savent que faire, 
que dire, pourae sauver dc la réprobation.
Ne pouvant nier lu spoliation cll‘Mnéin«*, 
iU ont cherché X luire croire que noux «-n 
exagérions le montant, parce que nous 
avoua dit quo les spéculateur» enlevaient, 
du coup, à la Provitico au ntoiiut «or million 
de piastre» ; c'est une consolation comme 
une autre.

Nous avons prouvé péremptoirement 
que le chemin des Pile11, d après 1 estimé 
tie M. Cauchon lui mémo et !o marché 
Turcotte, coûterait, uu |>luJ, 
piastres courant.

Nous avons estimé ici terre» à dix t/.e- 
Unst Tficrc, donnant comme suit :
Prix du million et demi d'û-

créa do terre à 10s................ $3,000,000
Prix de la construction de 3.r> 

milles du chemin do 1er des 
Piles, marché Cauchon et
Turcotte.................................. $1,014,100

Profit net duns la poehu de----------------
xpéculateurs........................... $1^885,810
Maintenant, Us hommes Ica plus hono­

rables et le» plus compétents, comme MM. 
Au.an Gii.mouk, L’hon. M. Siikai», 
les deux plus grand» murclmndx «le bois 
et propriétair» s de ( du Canada
ainsi que MM. McCbnncll, Doyle et A. M. 
Dole, et les deux MM. Russell, agent do 
la '’ouronno et le» hoinnits <les h'jxs, par 
excellence, estiment la valeur des terre» 
bouée», Us lacs et les teen s sterile» conipns, 
àlOcheliu», et jusqu’à quatre pia'.tres 
par âcre, pour Us limits seuls sur la, coupe 
du bois, sans pat 1er dc la propriété du sol, 
des mines, des pouvoirs d’eau, otc. Nous 
pouvons multiplier les prouves. C’est 
donc, une valeur réelle, prouvée, établie et 
reconnue, dc plus de tA wu* nid ions de 
piastre», quu M. Cauchon et ses ami» efts- 
sent enlevé» à la province de Québec, 
puisqu'il $4 Mere le profit net eût été 
$3,228,820.

L. Journal d'hier dit que nous avons 
encore augmenter le prix de» terres. Non, 
pas du tout, noua ne cherchons pus cela, 
mais ce sont de» homme» plus compétent» 
que le Journal de Québec, ef que nous, qui 
les estiment à quatre piastre».

C’est au Journal à prouver qu'il» ont 
tort de faire notre cause meilleure et la 
spoliation encore plus grande.

Non» avions dit, au moins un million 
de piastres. Avons nous dit la vérité, 
encore une fois ?

Pouvions nous faire uoo prouve plus 
complète do cette scandaleuse spécula­
tion.

be Journal d’hier cherche à dénaturer 
l’esprit de la loi, pour sauver h*» cou­
pables. Il donne la clause 14o qui dit :

“ Et pour aider et encouinger le dit the- 
“ min de fer et la navigation du Sxint-Mau- 
“ rice, qu'il «oit décrété qu’un million cinq 
•• cent mille «créa de terre* non concédées de 
“ U couronne, dxoe le vouinng»* de la dite ri- 
•• vière Seint-Mxurice, anwi près que possible 
M du dit chemin de fer, aeront et «ont parle 
" présent acte réservée* pour le* fin* «lu pré- 
M «eut acte. "

“ Comme l'on voit, dit-il, le droit de la 
compagnie de la navigation du Saint-Maurice 
n'eat pat caché : lea terrea sont octroyéee 
pour aider à la conatruction d'un chemin de 
Ht et pour développer le* rettourcee de la 
vallée du (feint Maurice.

“ Maia la compagnie de le rive nord détire 
e’aantier à l'autre compagnie, parce que l'on 
espère qu'en réunissant lea efforts le but sera

Sla* (xcilemeut atteint, et alors le parlement 
écido que :

** Le dite compagnie du chemin de fer 
M de la rive nord aura le pouvoir de ie réunir 
*• à la dite compagnie du chemin de fer de In 
** navigation à le vapeur du Saint-Maurice, 
* pour n'en former qu'une, «ou* un an de 1» 
M passation du présent a«?te, etc.

*• L'on non* perm et Ira de foire observer 
qu'il n’y a pas ici de conditions imposées.

*' L» compagnie peurra t’annexer, mais il 
n’y • nae d'obligation. C'est absolument fe- 
culutif, et si, après douce mois «le réflexion, 
U compagnie dele rive nord levient sur sa 
décision première, U compagnie du Saint- 
Maurice reste seule uiailrette des teires.

" Si le Cuna«/«ra voulait rai»«umer, il ad­
mettrait cet baies de le ditcussion, niait il ne 
le fera pat ; autrement il renverserait du coup 
tea topbitmet «t tou piédestal de grand 
homme 1 "

Eh bien, raisonnons, M. du Journal. 
Von nous permettra d'abord de faire ob­

server qu’il y a ici conditions imjvsit» à la 
Compagnie de» Pi Un.

Ce n’est pa» cette dernière qui pourra 
s’annexer, mai» la Compagnie du Chemin 
du Nord et il y a Munition j»our la pre­
mière d'accepter de la part de la dernière 
compagnie tamalgamation et toutes tes 
conséquence», c’est-à dire la construction 
du chemin de Québec à Montreal, et c'est 
précisément ce dont vous voulez vous 
débarrasser et dont on xe plaint, parce 
que vous mettes, par ce moyen, le million 
de piastres dans votre poche. Comprenez- 
vous, honnête confrère ?

Nous dison» de plus que le» terres 
furent donnée», en premier lieu, pour la

témoignage d un seul directeur, pour itou» 
contredire.

Au xi c'est ce fait quext venu <lée!ur«*r 
honnêtement M. .Simard «levant le comité. 
Noux eonnuiaioii» d’ailleurs l’nfiairo per- 
xonitelleiiient, puisque noux «liions mm* 
même u u «le.» principau x aut«*ufs «lu pr«.*- 
rnier bill.

Quu M. Cuuchou lo demande à MM. 
George O'K-ill Stuart, au r hcr if Alleyn, 
Bureau, Simard, Casault, K lie Thibuu 
deau, directeurs et membre.» d«J l i l’iiun 
bre d’alors.

Déjà, tou» le» journaux, moins l’imbé­
cile Courrier du Canada, n«»ux donnent 
raison pleine et entiôr«*. Non* publierons 
leurs opinions. La tiazdU- des Trou» 
Rivières noux donne raison, et le Herald 
dit déjà qu’il est évident, pour les intel» 
ligeni'os le» plu» obtuse.» même, qu’il ne 
t’rtgüsait que de la construction du che­
min du Nord. M. Cauchon est i! de mau­
vaise foi : quel cynique homme !

Pourquoi alors comme le dit si bien la 
(laieile «J^a Trois-llii'ièies elle-mêrn«\ «lisait 
on de plu» dans l’acte, •jo> Its produits des 
tenet seraient employés à la construction 
des chemins (et non du chemin) de la 
dite compagnie uuie et à nulle a dro fin 
que ce xoit, juxqu’à ce que I.A l.idNK 
KSTlEKE du chemin de Jer ils la dite com­
pagnie unie ait (té complétée.

Et la malheureux M. Cauchon, veut 
tromperie public encore comme i! voulait 
tmmper le comité. Croira qui voudra 
maintenant x l’honnêteté «le celte homme 
public.

J/j premier projet s'exprime ainsi :
“ AV /tour aider tl enenurager le chemin de 

Jer et tu novi] dion du St. Maurice «/«’</ »oil 
décrété, etc. •

Nmis u’avons jamiiix nié eda, mais 
cela ne prouve pas quo oo même bill 
n’assurait pas eu mémo temps ou en piv* 
mier lieu la construction «lu chemin «lu 
Nord.

Voici la raison pour laquelle, il (allut 
I de toute nécessité, parler du chemin «le? 

Pilex, car sanx cela il n’en eftt pas été 
question du tout.

U était impossible d'obtenir d«* la h*gi.»- 
luture et partieulnVeinent des «lépnt* s du 
ilnutCunad», uu octroi de terres, ù moins 
que ces terres ne fftsaent au moins, dans 
ipirlyucs, pries de scs parties, traversées par 
le chemin de fer demandé au nom de 
l'intérêt général et au nom de la coloni 
nation. Voilà tout le mystère, « t c’est 
maintenant uu lait notoire. Ainsi, 
demande faite en faveur du chemin des 
Biles, ne lut, en tout temps que le pré 
texte, lo mode d’action ou le moyen d’o 
péntion, pour contruire lo chemin de 
Québec à Montréal. Kst*oe vrai, M. Cau- 
ohon ’/ Kn diet, le» directeurs des «leux 
comi»flgni»w étaient le» mêmes personnes, 
toutes voulant, avant tout, le grnml che­
min et devant l’obtenir par le moyen dé­
tourné, mais lien certain, celui dc l'amal­
gamation, qui eut hou de suite.

Si l'on ne voulait réellement donner à 
la Compagnie de» Piles quo !«•» «lr«*its 
véritables quo lui avaient donné les au­
teurs du premier bill et qu elle |x>s.xèd«!i 
encore, pourquoi alors lo dernier 
bill Fournoia do M. Cauchon? Non, c’e.-t 
ÎVlfet do Yainalgamation, quo le» sj écit’a- 
tour» et M. Cauchon eu tête, veulent bri» 
xer et briser conséquemment l'obligation 
do construir» le grand chemin et d’en 
mettre lo coût dans leurs )>oche».

Lu chose est évidente, mai.» M. Cnil- 
ehon veut tromper le publie rur lo véri­
table effet do la loi jiour couvrir sa spo 
liation, mnis b s fait» resteront t<»uj«.ius 
les fait», lex spoliateur.» les spoliateur ', et 
U s honnêtes gcim le» honnêtes gens.

I* moyen d'opération «le M. Cauchon 
enlevait, du coupé la Province, un million 
de piastre» au moins, puisque les homiirs 
les plus competents en estime lo montant 
à plus du double. Voilà votre couvre M. 
Cauchon !

Lo Jomrnal ils QiUlw noua dit adieu. 
Avant dc le laisser, mm» lui «lemnnde- 
rons 1» permission de prouver le fait pu­
blic que noua avons avancé, savoir : 
quo M. Cauchon, en r. titrant dans le Bu­
reau dex Travaux Public», A payé à M. 
Mcüreevy, prè» de 800,000 piastres, sans 
consulter les officiers, préposé» pour exn 
miner les c«miptes, sans bordernux, sar» 
savoir b\lx étunmt corrects. M. Cauchon 
nous u traité «le menteur. Nous niions 
«lonuer notre preuve, car nous tenon* à 
s itid’uire le public. D’abor.l, nous «levons 
obs«'rvor que nous u’avons pa* mvusé M. 
Cuuchou d’en avoir empoché une bonne 
partie. Point du tout. Vers ce temp*, M. 
Cauchon coiumen<l,n à bi illcr par sa for­
tune, mais nous ne pouvons en prouver 
ni en comprendre l’origine.

Non» lui laissons cette bc.»«agnc. s’il 
comprend le Wsoin de donner dex expli­
cations à tous ceux-qui ont des doutes sur 
son honnété publique.

Mais, sur notre mensonge, prenons l’affi­
davit de M. Cauchon lai-même. Il ne le 
révoquera pas en doute celui-là, mai.» «pu 
sait encore !

Voici ce qu’il dit, aous serment, page» 
139 et 140, du rapport officiel de la oom- 
misiion, sur les éuiticcs d'Ottawa :

Je regxnle maintenant au certificat n'* 
999, en «lato «lu 8 octobre 1861, $10,000 eu 
faveur d» Th. Mclireevy. Il est revêtu «lo ma 
signature, et c'eat moi oui en ai ordonné U< 
paiement ; JE L’AI FAIT DK MA PRQl’RK 
AUTORITÉ.... J* vois maintenant le corq 
ficat n° S.OSf», portant la date du Iq octobre 
1861, pour $10,000, en faveur de M. Mc- 
Greevy. Il porte tu» signature et c'e&t moi, 
qui, de ma piopre autorité, eu si ordonné le 
paiement

Je voia maintenant le certificat n° 
daté le ^'0 novembre 1861, |»our un paiement

août l$8t, pour ut puimei.t de $40,00 eu fit
v« ur d» MM . JoM»t Haycock et Oie. Il porte 
ma eigaature et e'eet moi im ine «itii, de Mla 
propre liutorité, e» al aatoritè lu paiement....

U cat revêtu de ma signature et jeu ai 
mohimline, de uu propre autorité, autorisé l«« 
paieureot....

Je vois le certificat n° 8.000, «Lté «lu 9 »c 
lobiu IhUl, pour $30,000, en faveur «le MM. 
Julin, liayc«ick et Cie. 11 est revêtu «le ma 
oignature ; c’e*t moi-uiéoiu, «jui, «lu ma propra 
autorité,eu ai autorisé le paiement

Je voie le ««riifioat n“ 8,001, date du -b 
octobre 1861, pour $10,000, «m faveur d«‘MM. 
Jonea, ilaycocic et C’ie. Il e«t revêtu du ma 
Mgnature et j'eu ai moi-iiiènie «le ma propre 
autorité onloimé le paiement....

Je vois le certificat, n“ 8,191, daté le 
novémbro ImOI, pour $4.'«l000, en faveur «le 
MM. Joue*, liaycock et Oie. 11 est rovèiu «le 
ma xiguature, et j’en ai moi-iuéme, «le ma pro­
pre autorité, oïdonné le paiement....

Je v«>m le certificat, n° 8,8Mc, daté «lu IM 
mai 1S6‘2,pour $2,000 en faveur du MM. Jones, 
liaycock et Oie. Il est revêtu de ma nigna- 
tnro ut j’en ai tuoi-même, de ma propre auto­
rité, ordonné le paiement....

LoRHQUt j'asrKA! kn oxvicK, je n’ai pas 
consulté M. Keefer, le Député-fommUtaire, 
pour la raison QUE JK N'A VAIS Al'OUNK 
CONFIANCE EN LUI

iiuau aux irai* ou qnatit premier! bèlimaiit* I Montréal, t) M«\i« |é>J8.*~ltecette* fiels 
construitsd'apré^cetleiBéthode/iipHaiKUbpi'll j Dovaue tBx^, $4,$l9,66. Pour la
y » touta.raliim de croire que œ mode «le n, * .............
onttnujtioa êlùvera a» Loyd la clalsificatiou 

des navlra» Oauadieus fi» 8 à 13 an».
I.'boB. MiChaaveau répoadlt «pi’il prenait lé 

plus graad inteiêt à cette imporlaule bram lte 
•te l'todaelyle hi qu’il ae doutait pa* que see 
itollègBééii'ac4U«iilli»*<rBt cette re«|aète avec 
tout«* l'«tteuii«>n quVIle mérite.

I.a imputation se retira xlur* avec la pro* 
ineuo que sa demande serait souinue au gou­
vernement fédéral.

•emaine fimssâbt le Ig*»# jour $74.332,37.
Depuis I» pluie dé aaiuedi, nous jouis»«>as 

d'un temps superbe. Grèce à Tardeur du sé 
leil aidé d un vent aeé «le l'Ouest, la neige 
s'en va rMpidoiuent. Et rBvauche le* cheiuiu» 
•ont allreux dans la ville.

U gouvernement «les Etats Unis que l'Aagte* 
terre désire appliquer la Joî à ce cas dans le 
sens américain, et que M. 8eward n'a qu'à 
remoutrer Lor«l Staoley dans un mèiue esprit 
pour mettre fin au malealéadu.

lo» autre* jqurii$Bi #■ général, 
daue I» même »«ni.

de
vi .. w FZki. . . . , i '*» dit qqe les prisoaaiers léaians, récem-- ^$Ét«t eat eur le point |iU.at em, nuoimé» à Danganaou, ont r*»«;u

.Naturellement M. Cauchon avait plu» 
«le confiance en M. McGreevey !

Maintenant écoutons le rapport ‘le» 
tro .» ClornmixraireH, eux-môin“x, sou.» xer- 
in«»nt :

A l’hon. M. Rose avait suecéd«« l’honorable 
M. Cauchon, qui, n'étant pas un bonne iutelli- 

m u a•«*^, le Député-Commissaire, nu lo con­
sulta pa*, ni aucun antre «jftieier «*oinpétent du 
bipartcmenl, et gui, malheureusement /tour les 
intérêts publics, non content de /toyec les euh- 
mations mensuelles, suivant la coutume suivie 
depuis le ccmmenceinent, /tayu, de sa propr, 
autorité et sans les bordenaus ordinaires, à 
V. McCreevy le
11 Ncptombre 1861, la somme de...
8 octobre “ “ ...
19“ “ “
20 novémbro “ '* ...
Ht à MM. Joues, liaycock ut Cie., lu

lui- août iMrtl, la somniu «le...........
j >. t> u

•alarm.
I.a légiala'.iou d'Oitario a été prorogée, 

mercr«»di. Dans son disi'oura de cl«»turer U 
lieiil«uaiil-gouv«rneur Etistead a felu ito la lé- 
g'*lalure de ses travaux, tout eu exprimant le 
regret de oe que plusieurs «iienure* impôt- 
lautes aient été ajournée».

Une «lépèuhe télegrsphiquv adressée au 
tjlobe, eu date d’Ottawa le 7, contient ce «jui 
•uit :

“ La «'onfusion et I#» querollus se con­
tinuent «lans le cabinet. J«» ch«»se est t«d!«- 
ment notoire i«x, qax tout -le monde eu parl«*. 
D’un «été se trouve 8ir John, et de 
l'autre M. Cartier. Hier, ceux qui se pru 
tendent piirtlcuÜùienient bien informés di- 
saie rit que les amis de ces fieuv messieurs 
ôtaient «livisé* six contre six. Aujourd’hui, le 
conseil a »iégé jusqu’à 7 heure*, et à en juger 
par la mine i»«|uiète qu’avaient le* minutres 
«n sortant du conseil, on voysil que la lutte 
devait avoir été •charnée.^Les amis du gou- 
veruemunt même semblent admettre une 
.•hose, c'est que Us ministres u'oul réellement 
lieu préparé pour la session.

. A mb ««$1 üwi
.u J r %'"***•'»»> de leur liberté, è Ta condition qu'ils

.40 •* re a < «^rporatioii, vu que plu»ieur« . dunueut leur parole de laisser le royaume. On
des paa.es tuteressé^ déeireui en venir à uu qUqu ont unaaiineiuunt refusé «l'eu
arrangement. ! ir

1 lusiuurs «U» députée «lu Nouveau Bruns* | o,, M ailtül,rÿ Kewgate d'une double garde
wick «1 de la Nouvelle Ecosse août arrives ici ,|d .oldal» ; c'e.t là «me sont conliués Burke 
huT, en route pour Ottawa. ' Ca*.y et Miaw, il» subiront leur procès le

La cour « appui a rendu jugement dans la IU(>j„ ,„„c|uint
caure de. charretier de cetu ville contre la I U chambre de. Communes, hier wir,
co up tijUiu < u iraml Ironc. La cour a sou- \| Chas, «hlpiu, membre pour Northampton, 
tenu que la compagnie avait droit «le ls.ru a jo1,Uü Mvi- d'uu Ui„ n\ ant pour but d’abolir 
usage «le voitures ordiuaires pour répondre | U p,ioü dc. iaorl. ' ^
ïü* JiTre I h'""!'«•*, 9 mars.-Le Morning Post publie

«ve uiAtiu un article éditorial dans lequel il dit 
que le nouveau jfiau de reforme que le iiou-

l'appui fie la décision de ta cour inférieure.
M. M orkiuan, «Uns sou discours d’inaugu­

ration, a appelé l'attuntion sur l'état défec 
tuent «le l’squeduc ut rinsiiffisaiitie de la po-

l’Iiisieun étable» ont été détruite* par le 
feu hier soir sur la rue Murray Gritfinlown, et 
il y a eu une grande quantité de foin de brû­
lée.

Université Romaine Catholique ;
4° Le* chemins «le fer irlandais seront sub­

ventionnés par le gouvernement.
l’ai i», 9 mars.—Lo* débats de la loi sur la 

presse ont été terminés aujourd'hui. Sauf 
quelque» amendements, la loi entière a été 
sfioptôu presque unanimement : 242 voix pour 
1 voix contre.

$40,00d
40,U0«Ji
lO.OÜÛ^6 
46,000

S’easHslesless «la Hâvre.
<*. H. Simard, ôor., a été nommé président 

le la Couioiiseion du Hàvro de Québec, en 
uinplacumoiit «1* feu i’h«*u- Geo. Veiuberton, 

f SJ^ Simard a accepté culte charge sans «-alairu. 
(. ’ M. John Roche, demeurant en «lehor* dus 

limites de la cité, a été élu membre «le la coin 
mission pour remplir lavacauce laissée par M. 
Simard. Ce dernier monsieur e>t beau frère 
le M. t’auclmu et «le M. McGreevy

11 Hept. “ 
9 oct«)bre “ 

28 “ “ 
20 nov. •*
1M mai lati:'

10,000
40.000
28.000 
MO,O00
10.000
45.000

2,000

Formant un total de......... $293,700
Kxt-reassez riche? Avons non» inunti ? 
Qu’aiirtit-ou fait, en Franco, d’un mi 

nistro, ti|»r«>s un pareil acte public. Ne 
l’eût-on pas condamné et puni .sévère 
ment. Noux disons oui ; 11 eftt été tlétri 
pour toujours t Ici, en Canada, on on 
fait un Président du Sénat ! Rien de sur­
prenant donc qu’il su commette des rpo 
lin lions, que le peuple u’ait plus de con 
fiance dans les hommes public, dans leur 
luuihéteté, lorsque Us grands coupables 
font honorés, de l’amitié apparente, du 
moins, des ministrox, pendant quo leur# 
amis fcamlulcux osent il suiter et core 
tous lés hommes intègres ; 11» essaieraient 
encore «le faire croire à leur f ’t?, à leur 
sincérité, à leur patriotisme, à l«.Mir dés in 
téivssi mont, a lkukh sacrifu kh ; granc 
Dieu, tirons le» rideaux, tirons les rideaux 
et ne 1 s déchirons plus, cachons un peu 
plu» aux yeux des jeunes hommes publics 
scandalisés, notre Fenrj canadien ! l’ho 
moîivme «lu plus grand spoliateur de la 
Répuhlûpie Romaine I

A'. H.—Nous avions écrit un article biens •
intéressant au sujet d’un donation ndre-vif 
faite à M. Cauchon comme homme * ”1 
mais, pour 11c pas détourner l'attention 
publique sur les fuit» graves dont il est 
accusé :iuj«>urd'Uui, nous le remettons duns 
notre tiroir. Si M. Cauchon insiste abso 
lument sur sa publication nous u’attymlons 
que se» onlre*.

Nous noux contenterons donc pour nu 
jour l’Iiui, «le lui poser une simple ques 
lion à propos d’une autre affaire publique 
car nous m» parlons jtinai» d affairo privée.

Question :
Dites noux donc, M. Cauchon, comment 

il s: fait qu'au sitôt après que vous av«/. 
écrit certains article», dons votre j- ut mil, 
ducs le but de faire acheter par le gotr 
vernement, les steamers provinciaux, on. 
u vu figurer, de suite, sur un document 
pub'tc, votre nom comme actionnaire, 
«lans la banque de Toronto, pour la s«im- 
me de quinze ccnls louis.

Avez vous obtenu cela en vertu d u,, 
(-’.dament ou bien d’une donation cri'ce v>j\. 
Obtiendriez vous comme nous la décision 
lonornble dea Tribunaux du pays, et at- 

tendriez vous, sana crainte, comme non*, 
celui du Conseil Piivé, qui va punir ai 
évèrement les persécuteurs.

Adiiu, vous aussi, M. Cauchon.

iiemins un .oui furtuuiunt eii«ioiainagé*
Momroal, 10.—Le caïuuil de ville a déoûlô 

hier soir, qu’il fallait uiuplqyer les iugéuieurs 
lus plu* hubilus pour faire ispport sur tes tra- 
vaiu ù faire à i'M«|Uuduu.

Il u.t rumeur quu le iuge Monck va ôtru 
>roinu au Banc du la Ri-ine et que F. U.

Torrance, écr. va «Mru nominô juge de la cour 
supérieure.

M. McGeu a fait une,lecture, hier soir, de­
vant lu club littéraire sur ** les Révolutions 
dan. la littérature auglaise." Il est parti pour 
Ottawa ce matin. | ~

Thomiu Roy.« Mid,..i .0 .oni Dépêches de la dernière heure.rendus coupables d un a**aut grave sur la |>er-1 ^ « w v»w «m mv.uav*« uuuiv*
M>nuu «ruuu femme mariée. Il» étaieut soitis ; —
le pii*oii récemment. KUROPK.

Le dégel continue : lus trottoirs «ont en par 1 i.,...... r\ m. •«i. nettoyé.. Le. chemin, pour le. voiture. 1 1 b“‘ 1“
'•’hiver.ont m.uv.i.. ^ ..«myoreur Napoléon l.r. un. v.ut. à 8t.

M. n.vi.l Og.!.,, » été .nr I. poi.it de .ne I “.{lu i-,inc. j, viliur
nom her « un .,npoi».n.ui..t h,.r .n preu.nt, n,UnJa |>[ovll,;0.,n.^ j, Ÿ „r, cr4é gU.
p.r inupr.«el un. forte doM d. «u ph.M de «me ; ïalier d„'pOrdr. d. St l’.trice. 
pour uuu poudre de Midi,U. Il cl hor. de I Ne„ y<)rk 10 _üo ,, ^ Ju

Or«lluairen«. ,

Sa Grâce Mgr. l’archevêque a fait le* or 
dinations suivantes, samedi et dimanche ;

A la pré tri ff,—MM. Ignace Langlais et 
Louis-Joseph Gjigaon.

A«i diaconat,—MM. luOiiis Langis, Adolphe 
(JoJbout, Alfred Bergevin et Ludgur Mar 
ceaii.

Am souv-(/iaceu«il,—MM. Joseph Rainvillu* 
Charles Baillargeon, Jean-Baptiste J'Umou 
ion, et Alfred Blais.

la» Mail* 4* <|N*fce« a fthedlar.
Le gouvernemenl a ecoonlé le contrat pour 

le transport de la malle de Québec à Shédiac 
tlnu» la Nouvelle-K<:o»»ef à la compagnie «lus 
Steamship» de Québec et des ports du golfe 
Lu prix est de $730 par voyage hekioiua 
daire. Le contract est pour trois ans.

laaatviiblrs.
Lta nous des nouveaux faillis publiés dans 

la Uasttl» de samedi, sont les suivants :
l’atil B, Gauthier, Montréal ; W. R. Watt», 

Goderick ; F. Perrault, Stanbridge ; Anuon 
IL Brown, Woodstock ; E. M. Yarwood, St 
Thomas ; Gorniain Lepugo, Montréal ; James 
Rankin, Toronto ; Hy Konkle, jr., Ste Cntho 
rine ; John Craig, A»hburnham County, T 
terboro ; Hunter, I)uffv and Johnson, Montéal 
1 ho». Short, Montréal ; Dion et Frère, St. Cé 
sain», village ; Sylvester Fartiming, Bel ville 
Franc» Renaud, St. Cosaire ; Thos. Downing, 
Toronto ; W. Uiggiason, London ; John Town 
*en«l, Toronto \ Ira Lewis, Goderick ; Jos. 
Vincent, Longneuil.

••«SiMliNt ■«MSthljr.

La livraison de mars, d* cette excellent* 
publication, noue est parvenue. Elle cbntieat 
beaucoup de matières extrêmement intérêt 
«antes. Voici le-sommaire de cette livraison

'Uie Poetry of J. G. Whittier ; Th* Binls— 
l’outry ;»Th**Dev*irJfisb *, The Early , R»*oun‘ 
of the* Church ; Wolf Hall—Poetry ; The 
Bank-Note Library ; A Story of Labrador ; 
Dwelt Among Mine Own People; Accounting 
fill -» Bachelor ; Song of the Old Washerwo 
ni an, (original translation) ; Stories Around 
the Shanty Fire. M. George Pierce's Dominion 
New Depot, Prescott Gate Step».

On .peut se procurer ce journal au New De 
port «le M George Pierce, «scalier de la |>orte 
Pre»cot.t.

Lo Mercury et le Journal de Quêbc 
l’hieraoir disent que lea bon. MM. Ar- 
hibabl et M«’Dougal! vont prejclmiue 

ment partir pour l'Angleterre, comme 
lélégtiéade la Puiosanee, afin de s'occuper 
I.- l'emprunt nécessaire à l’exécution du 

ch«*inin «le fer intercolonial et à l a.luit 
«lu territoire du Notd-Oueat.

< >n ajoute «(ue le gouvernement impé 
rial serait en faveur du tracé nord pour le 
chemin intercolonial.

IscpNtaslms wpete «le ritM. JB. «'kmivMiii.
Les membres du Bureau d* Comtm-re* et 

les principaux constructeurs de navire* de cotte 
ville ae sont présentés chex le premier minis 
tre, »ame«ii dernier, pour exposer que, vu la 
dépréciation actuelle des navire* ou bois au 
profit «le ceux couslruits en fer, le gouverne­
ment détruit cn.-ourager les efi'oiti que es 
proposent «ic faire certains constructeurs eu 
s’occupant de construire pour I* commerce du 
rimle, des navires d’après un nouveau modèle.

Les membres de cette députation ont dé 
claré qu’ils pourraient soutenir la concurrence 
faite par les navires #u fer, en substituant dans 
ta nouvelle méthode, au bois seul employé 
jusqu'ici, le fer et le bois conjointement.

lus messieurs ont demandé que le gouver 
verneunmt accordât une prime de $6 par ton-

veau ministre .M. Duraoli s’efforcera du faire 
adopter sera conuuu suit :

1“ La « onsidéralion du la question «lu l'é- 
gliku rera différé* jusqu'à ce que la couimia- 
«ion sur l’établissement de l'égüsu d'Irlande, 
ait fait son rapport,

‘ Unuv i 2° Une autre commission sur» nommée
i us a\on* u u grand dogul depuis hier. Les i pour faire une investigation dans le» rapports 
ennns un .ont fortement eadommaaé.. ! e|llrtf propriétaire* et lee locataires eu Ire

lande;
3° Une charte sera accordé* à la nouvelle

langer maintenant.
Un enfant du M. L. I>. Raymond a ôté ac­

cidentellement empoisonné en prenant du la 
Htiychninu quu M. Alfred Picault de l'apothi 
oaireriu Picault avait vendu pour do la poudre 
à vers. Lu jour précédent M. Picault avait 
vundu par méprise le même poison à un étran­
ger.

NOUVELLES AMERICAINES.
(Par télégraphe.)

Washington, 8 mars.—Le sergent d'armes 
lu sénat s'est prés«>uté hier, à quatre heures 
l'après-midi, chez lu président Johnson lui si­
gnifiant la sommation qui l’appelle à compa­
raître devant la haute cour.

Le président h répondu qu'il prendrait la 
hose un considération.

Le comité «l'accusation de la chambre exa­
mine eu ce moment les discours prononcé» 
par le président. On va fsire comparaître le* 
i apporteurs afin de témoigner de l'exactitude 
de se» discours.

IIsvhiio, 8 mars.—Dus nouvelles de Vera 
Crux mandent qu'on juge en ce moment ù 
Mexico les personne» compromises dans la 
dernière conspiration contre Juarez.

Le plan de» conspirateurs était d'assassiner 
les membres «lu ministère, de disperser le régi­
ment gardant lo palais,de piller le trésor et de 
procéder au meurtre et au pillage.

On pense que lus étranger» qui auront pris 
part ù eu complot seront renvoyés du pays.

préiûdunt se fosse de suite sans lui accorder de 
nouveaux délais. On pen&e que ce placés ne 
durera pas plus de deux semaines.

FAITS DIVERS.

La fétu de si. Patrice.—Nos compatriotes 
d'origine |irlaiitluise font de grands prépara­
tifs, en ce moment, pour la célébration «le leur 
foie nationale. La tuos^u sera uhaatée à l'é­
glise St. Patrice par lu révérend M. Ohatidon- 
nel Aiftisté «lus révérends MM. Lepaga et Gau- 
vreau. Lu sermon sera prêché par le révé­
rend M. Murphy. La trartie musicale est sous 
la «liruction de M. A. llatnel, organiste.

* Nous avons eu un dégel qui s'est fait sentir 
depuis samedi jusqu'à hier soir et qui nous 
donné un avaat gout du printemps. La neige 
a bsureé assez considérab'emeiit mais ne s'usl 
pas amollie au point «le gâter beaucoup l«» 
chemins de la campagne. La nuit dernière, 
a fait une gelée qui a fait disparaît re l'hum 
dite «les ruee ; cependant, sur l’heure . d 
midi, le soleil a pu prendre te dessus sur lo 
l’ioid et attaquer arec quelques succès l'épais 
manteau d* neige qui couvre encore!* sol.

A U suite d'un hiver aussi rigoureux que 
celui que nous avons eu, tout ie inonde attend 
avec hâte le retour de la saison qui doit offrir 
une légitime compensation aux maux produit* 
par le» froids et leut hideux cortège de souf 
(rances et d* misère*.

L’adretse de certains citoyens d* Kamoura»- 
k i, seront publié, dans le prochain uuiuôro.

Télégraphie Générale.

Ottawa, 7.—Rapport de l’auditeur du Re­
venu «lu Canada pour février : Douane*, $334,- 
321 ; Accise $1M,8$8 ; Estampille», sur bil­
lets, $12,357 ; Bureau de poete, $45,840 ; Di­
vers, $60,310. Dépensée, $782,329. Règle­
ments des Banques d’Epargne, publiés dan» 
la Gazette d’aujour«l'hai ; Dépou, de $1 à 
$300 ; dans dea oae spéciaux, ils pourront at­
teindre $1,000. Ou donne cinq par cent sur 
les dépote spéciaux. Les mineurs et les fem. 
mes peuvent nusst dépoter de l'argent. Les Ire 
« CM de dépôt devront être transmis une fois 
per année ponr être examiné», et pour y insé* 
rJrlQ* JuUiHS acerua IM Banque» seront en 
opération au 1er avril.

L'Kscomptè sur les envois américains est de 
28 oar cent v

In extra d» la Goutte de ce soir, contient la 
nomination dn Col. John H. Francklin, pour 
être Admiaiatrateur du gouvernement «1* la 
Nouvelle-Ecoea* en l'nbeenc* du Gén. Doyle, 
maintenant en congé.

Lee Chambre* de rafralchiesement pour le 
Sénat sont magnifiques.

On attend pour mardi un grand nombre de 
membres dss Provinces d’sn bas.

NOUVELLES EUROPEENNES.
(Par le câble traneatlantique.)

Pari», 8 mars.—Lo corps législatif a rejeté 
U semaine dernière, par une forte majorité, 
l'article «le la loi sur la preste, privant les au­
teurs de certaines offenses de l'cxercice «le 
leurs droits poiitujue».

Vienne, 8 mars.—Le ministre dee affaires 
étrangères a répondu hier à la députation des 
Magyare qui était allée le trouver, qu'il vou­
lait se tenir en paix avec toute* les puissances 
européennes et particulièrement avec ie roi 
dTulie. -

Londres, 7 mars.—Dana la chambre des 
Communes hier soir, une discussion eut lieu 
sur l'affaire de ('Alabama. M. Shaw Lefebvre 
membre pour Reading, prit le premier la pa­
role sur la questiou et s* prononv» fortement 
eu ftveur d'une prompteeolutiou sur leebaaes 
proposées par le gouvernement d* Washing­
ton. Toute négociation préalable ne ferait 
qu'augmenter les complications déjà existan­
tes. Faisant l’historique de la qiiaalion, U dit 
que l'on devait se rappeler que plus da deux 
cents batiments tiiarchauds américains furent 
capturés par le* navires de guéri e achetés 
dan» nos ports. Il est vrai, dit-ii, qu'il est très 
improbable que l'on en vienne à ut* rupture, 
mais toute nouvelle irritation serait regretta­
ble.

. Lord Stanley se|levant, «lit an substance que 
son gouvernement était on nu peut mieux die- 
posé à résoudre une fois pour tout cette ques 
lion. Mais il fallait d’abord fixer les pointa 
principaux do l'affaire. Tl fallait s'entendre 
sur lus «lioits de chacun avant d'arriver à une 
décisiou finale. L'Angleterre avait toujours 
été complètement neutre. Mais lea Américaius 
auraient voulu un* neutralité qui lea eût aidés 
«les sympathies et du support de i'Angleterre. 
Les Etats Uni» avaient eux-mémes reconnu 
avant l’Angleterre les droite de belligérant 
aux Etats du Sud. Les parolss de M. Seward 
et la proclamation de Lincoln lui-même en 
étaient des preuves palpables. Comment alors 
les Etats-Unis pouvaient-ils s* plaiwlre que 
l'Angleterre eût reconnu 1» guerre civile, qu’ils 
venaient de recounatlre quelques semaine» 
auparavant f En finissant, il dit que selon lui 
il était encor» fecüe d'arriver à une solution 
amicale. La récepi ion cordiale de M. Thorn­
ton à Washington était un gage certain d» 
paix. Les ministre d'ailleurs étaient prête à 
soumettre la question au monde entier.

M. Forester, membre pour Bratford, dit que 
l'on avait agi un peu cavalièrement à l'égard 
des Etats-Unis, lorsque cea derniers deman­
daient avec instance une solution immédiate 
de la question. Il pensait d'ailleurs que ki l'on 
eût envoyé à Washington uu homme d'état 
compétent, l’affaire serait maintenant terminée. 
M. John Stuart Mill, membre pour Westmin- 
ter, parla ensuite. Il dit que l'on ne s’était 
pss compris. La question était de savoir si 
l'Angleterre était bien obligée d'empècher de 
telles expeditions, comme celle d* rAlabama. 
Il «lit que les Etats-Unis avaient tort de re­
procher à l'Angleterre la reeonnaiaaoce du 
Sud comme une violation de la loi; mais c'é 
tait seulement un acte inconsidéré, lâche et 
sans précédent. Selon M. Mill, un arbitrage 
est inutile, et la réparation était légitimement 
due aux Klate-Uni». Il conclut en reeommen- 
«Isiit la nomination «l'une commission mixte 
pour régler la chose à l'amiable.

u: maire uk montrAsi..—Samedi dernier 
un protêt notarié a été filé au Consuil-de-Vill* 
par M. Beaudry contre l'élection de M. Work­
man, alléguant «juu M. Workman a été élu 
maire par corruption, et que la votation a été 
nulle, lu premier jour étant un jour férié.

m seoi r de ji'ok.—Les circuits de Vau- 
drutiil et de Soulauge» u’out pu avoir leur 
terme de mars, comme de coutume, faute de 
juge capable de s'y rendre.

mokt acuiiR.— Nous éprouvons le plus 
grand regret a annoncer la mort suinte de 
J aine» Jeffery, écr. rue Huldiraand, à l'âge 
avancé de plus de 80 ans. Ce monsieur était 
uu aticieu résident de cette cité et possédait 
à un haut degré l’estime et le respect d» 
ceux qui l'ont «‘onnu. C'est ce matin que la 
mort la frsppé et nu moment même où il ne 
rc.-isentail aucune de ce» souffrances ou incom­
modités qui sont d’ordinaire lee avant-cour­
rier es de la mort.

coru du KRcouDRn.—Un certain nombre 
de personnes ont été poursuivies devant le 
Recorder pour avoir négligé d'enlever la ueige 
eu froiitdc leur» propriétés.

riLSTCRK.—On nous r informé que M. 
McGreevy était en ce moment aux Etats 
Unis pour se procurer tout ce qui est néces­
saire pour l’établissement d'une manufacture 
de coton à Québec. L* capita! d* l'entreprise 
sora de $3UU,0uu, et on pourra y donner de 
l'emploi à plusieurs centaines d'ouvriers.

I.A CORDKRIK DE LA RIVIÈRE ST. CIIAKI.KR.—
Non» rugictton» d'apprendre <)ue la corderi* 
du la rivière St. Charles va cmru ses opéra­
tions au premier mai prochain, et que par 
suite, un certain nombre d'ouvriers lalmrieux 
vont »e trouver sans emploi. Cette fabrique a 
obtenu justpi'ù dernièrement un succès qui 
»Nti»fi<reait sus propriétaires, MM. Ouslow, 
Taschereau e* Ry»n ; mais la mort de ce der 
niur a juté du l'umbarru* dans les affaires d» 
cette établissement et l'a forcé de suspendre 
ses opérations

scxi'Loitation ns: la loiaaa.—Les journaux 
de Montréal nous parlent avec beaucoup «l'a 
vantage de ia tourbière dont viennent de faire 
l'acquisition MM. Bonneville et Hodge, comme 
nou* l'avons annoncé avant hier. Cette tour 
bière, située dans la paroisse «ie 8t. Hubert 
a onze arpent* de largeur sur plut d* 32 de 
hauteur. L’épaisseur moyenne de la tombe 
est «le huit pieds.

Elle no se trouve qu'à huit railles d» distance 
do Montréal, et ia facilité du transport de le 
tourbe, tant par le Graud-Tronc, qui n'en eat 
éloigné que de quatre arpente, que par le ch* 
min macadanmé d» Chambly à Longueil, Tju 
traverse la tourbière, donne lieu de croire que 
l'exploitatim de ce combustible nouveau, en 
ce pays, réilisera des profite considérsbles, 
L’on venu, par suite, U prix du bois de chauf 

,fage st du charbon revenir à un prix raison 
nable par la concurrence que leur fera la 
tourbe qui n’est inférieure ni à l’un ni l'antre

La classe peu fortunée •* ressentira beau 
coup de* heureux effets de cette nouvelle in 
dustrie.

accident.—Un individu de St. Koch, dont 
nous n’avoua pu «avoir le nom, ** trouvait avant 
hier dans la rue liope, lorsqu'il fut écrasé par 
une avalanche de gl»<'u et de ne'ge qui tomba 
du toit d'une maison. Il a été relevé privé de 
sentiment et transporté à son domicile eu 
voiture.

msimrition d'dnr m ur. riLLB—On nous 
dit qu’une tille de 2U ans, résidant à Lévia, a 
laissé la demeure «le ses parents le 1er mars, 
sans «|ue l'on sût depuis ce au’elle cet devenu». 
Au moment «le son départ de la maison, elle 
a laissé unu lettre que ion a trouvée plus tard 
dans la pielle elle «lisait à ses parente, qu'ils ne 
la reverraient jamais. Cette dispantion 
créé une vive sensation à Lévis.

VIOLATIONS DR ('IMETIÈRES.—D** Vols d«
cadavre* ont été commis, dit-oa, depuis 
quelque» temps «Uns les cimetières qui se 
trouvent aux environs de cette ville, et l’on 
aurait été mémo ju»<|u’â violer dee voûtes 
privées («our un tirer les corps. La police

t a l’RtstDKNY Johnson.—Le président John- 
son doit comparsUre vendredi, devant lu sénat 
smérit a u, pour répondre aux accusations jiore 
téu* contre lui. M. Johnson sera «lofeudu par 
les avocats le* plu» habile».

M. ms-avtov.—M. Stanton *«t aurii lundi, 
avant-hier, de son département |u>ni I» pie 
miére foi» depuis U 21 février et ( «|N |î(<llr 
faire une petite promenade seulement.

^ f XK Ai*ék DK MI RAT.—Ou y i«mt do vendre à 
l'eacau, à lamieville, un vieux for rouillé quia 
appartenu au roi Murat. Il a servi à ne prince 
chsvalervsquo duu* la Campagne «lu l‘russe, «t 
il a fondu, assure-t-on, plusieurs Prussiens «Ju 
hsut eu bas. Il ett en effVt couvert «le taches 
de sang, ce qui prouve «pie lu* brasseurs de 
Murat fourbissaient mal su» urmu*. L'épéu, 
*prè« U catastrophe de 1813, fui ofierie com­
me trophée à Pie Vil. Garibaldi la prit au 
Vatican est 1819. et remporta un Amérique. 
So trouvant gêné è Nov-Voik, ilia mil au 
M«mt «le Piété et ne I*h jamais dégagée. Elle 
adeuni* passé de main «m main, »i elle vient 
«i'ôcheoir à Louisville, où ulin a élw adju rée 
pour $3 50 à uu M. Palmer. Courrier A', V.

mr* ahUsun.—Dernièrement, au Wis­
consin, comme on perçait un puit» artésien, 
il eu sortit uu jet-d'eau bouillante qui écbau- 
da les hommes qui y tiavaillaieiit et lit foudre 
alentours plusieuis acres de neige.

AIMABLR PLAliANTERIK.—Il v a «piolques 
jours, un jeune homme «le seixe à dix sept ans, 
à moitié idiot, était partit de Cincinnati pour 
chercher de l’ouvrage à Indianapolis. N'avant 
pu réussi dans ses espérance», il résolut de 
revenir à son point de départ, et comme il 
avait peu ou point d'argent, il su mit en routa 
à pied, corome il était venu. Vendredi de la 
semaine dernière, ii était venu ù Acton (In­
diana), et là il rencontra »ix homme», qui «t’a- 
bor«l le traitèrent avec bonté. Pui», quand ils 
eurent gagné sa confiaiice, IU l'etiunenèient 
dans nue maison vi.lo, lu dépouillèrent «le re* 
vêtements, et le peignirent eu noir du» pied» à 
la tête. Ainsi accoutré, ils le mirent dan» une 
caisse qui fut ensuite portée au bureau «le l’A­
dam» Express, après «voir été marqué : H. C. 
Lord,bsg.,durmnati (Ohio),nv«c l'indication, 
Animal virant, Prngile. •* L'agent, après avoir 
pesé la boite, fixa le prix du poit à $1.60, «]ui 
lurent payés par !«•* expéditeurs. Au inomunt 
même arrivait le traiu, et la cai»»<- fut chargée 
à bord. Heureusement il y avait peu de colis, 
et le wagon de fret n’était pas en«:omhré. Une 
isure après le départ environ, le pauvre idiot, 
qui jusque-là u'avait pas ose donner signe de 
vie, commença à se trouver uiul à l'aise, à se 
remuer et à grogner. Le piéponé aux bagages 
l'entendit, s'approcha, et cru reconuaitro une 
voix humaine. Il saisit une hachette et «léfonça 
la caisse, non sans puine. Il était temps ; f ani­
mat manquait «l’air ut était presque asphyxié. 
Quelque» bouffées de grand air le ranimèVuut, 
et il raconta sa méaavauture. Inutile d’ajouter 
que le» soins nécessaires lui ont été donnés,ot 
qu’il a été rendu à su famille. Plainte a été 
portée et Injustice informe. M. Loi.l de GUi- 
ciuniiti, ù qui In «ais»e était udre»»ùo, s'occupe 
activement .le l'affaire, et est «INpcso à faire 
tou» les sitcririi-es uécesMaires pour arriver, a 1a 
découverte de» barbare» mystificateur».

MdF Extraction des dent» et opérations 
dentaires, sans souffrance, à l'aide du Pro­
toxyde d Azote, par M. Pourtier, chirurgien 
dentiste, 13, rue St. Jean, Québec.—4m-lin.

notice 81'tciALt.—Le 2 septembre 1867 
n«>u» avons publié uu certificat en faveur de 
l'OIeuin Kalamos «le MM. McLean et cie. 
comme étant un remède de» plus efficace» 
pour la névralgie faciale, lo mal d’oreille, le 
mal de gorge et lo rhumatisme. Ce curlificat 
venait d'un de no» citoyen» le» plu» respecta-

M. W. E. Gladaton*. miinbr. poor South »»« coupl. d. ç» o*l.»r«,
.................... la réparation "ou* ,n“,rnu}'t*°D» •* aurait fait enterrer deLancashire, dit qu'il doutait que 

fût due aux Etats Unis. Il conclut que le par 
leinont devrait la:sser l’affaire à LorJ Staoley.

Le discours de M. Gladstone termina la dis­
cussion.

Londres, 7.—Presque tous les principaux 
journaux de la Capitale, reproduisent nujou- 
d'Itui le débat d’hier soir dans la Chambre «les 
Commun**, sur la question de VAlabama.

L* Times dit que le débat doit convaincre

nouveau. Ou attribue cee acte* repréheoaibles 
à «le» personne» d* Montréal. On exerce la 
»nrveillatice la plus attentive en ce moment 
pour empêcher toute récidive.

LK “ COl'HKIKU UE SI HYACINTHE. ''—Il 
Oscar Dunn qui depuis quelques années rédi 
geait le Courrier de St Hyacinthe a abeU' 
donné la rédaction de cette fouille pour foire 
un voyeg* en Europe.

blés et les mieux connus, J. L. Martineau, écr, 
marchand de i|uincnillerie de Québec. Nous 
pouvons mentionner maintenant quu ce mon­
sieur est tellement convaincu de l'efficacité 
du remède, qu'il en n présenté luO bouteille.» 
à la société «Je St. Vin«.‘6nl «le Paul.

En vente chez J. L. Martineau, rue dee 
Fossé», St. R<)« h.

12 fev. 1808.—3m.

Annoncée non veil* a.
Meiseii 4 vendre ou 4 htuar—Mme J h os. Wiiiity. 
Châle perdu.
Ctrlry's A ru bis n liesve remedy sud cuuddi >n 

médecin».
Psstillss pultnonsiret de Hrysn.
Olsnm Kslsoin».
l'ilubs de Sir Jsoiss Clsrks.
Rliair baUsiuique v4géttl do Dow us.

ROB.

MARCHES DE QUE BEC*. •
Québec, U tnare 1H6H. 

Bout. Ir» qualité, |iar 100 livres........... £’ m
Xe do. do ............ u f,
3e «lu, do ............. | |.r,
1rs qutlilé, par livre..................... u u
Su do, du ...................... u U
3e du. do ...................... « .j

Vesu, 1rs qualité, par livre....................  n o
*•’s «1-»,    «i o
3e do. Ho ................ u «i

Mouton, Ire qualité, par livre........................i o
«’# do. do ...............  fl o

Agsesii, per quartier............................... o q
Lard Lais, par 100 livres......................... v u

p»r livre................................ u o
ssU, par iivrn.................................. u fl

Jsmbuua frais........................................... o j
salé et fumé.......... ................... o o

Psurre iftlé, par livra.......................  q j
Irais, do .............................. fl |

Œufs, psrdnussins............................ .. i o |
Sucre d'étable, par livre................... . ' o o
Volailles. Ire qualité, par conplo....... *n t

9o do, do ..........« 0 3
Dindes «b» ............ •. fl is
Pardrit do .............. u o
Poulets do ............. fl q
Canard par couple.................................... u 4
Oigsous, le quart...................................... 0 3
Pommes, Irequalhé, par b*nl.| &
Patties......................................................  fl 2
Avoiaa, par atiuot.................................... a .1
Citrons par boit*...................................... | 10
OraafeS I 11

L. N. HNÉAunr, 
Clerc du marché Champlain.
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MARCHE RN GROS.
.Montréal, 9 mars 1808.

F«rin« en sac. $3.73 4 $3,80 par «ant Üli., man hé 
lourd, pria uominol et sans ebanpemaut s on a «u 
les rapporta que de uuelqurf» putitrt vertea.

Ferma par quart as 106 Ib».—Mnp. sitrs $0 00 A 
$0.00 ; sxtra $7.73 A $6.23 ; de guAt $7.33 A $7.70 ; 
•up^rlii e de blé du Canada, nommai, $7.40 A $7.50 s 
forte du $7.55 A $7.65 ; Mipuitine de ble de l’Oueat 
nominal $7.40 A $7.50; superfine marque de la 
cité, nominal $0.0u 4 $>.C0; super. N»- 9. $7.15 A 
$7.30 ; fine $6 40 à $ii.tii ; moyeoae $i;.oo A $*;.35| 
reo-npes, $â 00 A $5.76 ; farine en sac, $3.75 4 $3. 
80 par 100 Ba. salon Is qualité.

ml», par <41 lbs.—DI4 du priuiamps du H. C., da 
$11>7$ A $1.70.

l'o'i, par 60 !»• —Dernière* vaille*, de OO - 4 Ole.
A vuine. par 32 Ifca—D* 4i;«. 4 i?y.
Orge, par 41 &«.—MenbA nominal, de l.fJOc. 4 

1 05
Alcalis, par 100 Ibs—Potasse, 1ère, $5.72 ; Se­

condas, 5.00; troisième, $4 61 4 $1.70. PerlstM, ' 
nominale A $6 60.

Lard, par qrt de 200 II*—Me»*, «b- $10.2» A $19, 
jO. Prime Mesa A 17.00; Prima, de $14.00 4 14 .‘>0.

Jambons de Cmrinuati, 15 A I6r.
Beurra par Ib. 35 et 27r.

MARCHE DE NEW-YORK.
9 mais 1868.

Or 1 :u$.
Coton iranq'iille A 25<\
Heur inactive et aan* chatifemrttl : recedes 

4.028 brla ; veutea t.'.’Oi br's. A $8.4(1 et 9.36 pour 
•uperfine de l'Rut et da !'Oue*i ; $ 1.80 A 810.20 
poor commune rI estra «'boitte de l’Etat > $0.60 A 
-1.60 pour commune cl .-ttre ehoiaia de I Oueet * 
-J. Pleur de reigla fui m* à $7.50 et $8 25.

Blé formé calma ; cacatia* 3200 mis. ; vente»
500 an*. ; à $2.45 pour celui du Canada, du pria- 

'’■P* ! $2.95 pour blaor du Canada, ot $2 15 pour 
a. 3 da priatemp*.

8

99

6

5
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LE CANADIEN—8fe AnDéo,
lUÉtU ilUilWiW

î 'nt>9 p > ^ cht i &Jaï*>

mm. mmmm

HiUlr* Laroi ti#, t aüivMirur. U# l.« j»4ruiMrt d# 
Kt Kltvlr». %*• >têi.»s.a \ i|(41. culiivaii’U'• u« !• 
|*«riil*- Si lu* irn

l'i»# »I*mi» »• p*-iil * l 4« in: »Uf iT
Ai|l#i,ia tU |ti> I ........ • u\v*; Ua ltiu»:t‘a iiraaua

«i"’ *• i l'i» •• la IVu i»»* Ua l**’
rMl,»u i.fM. I iu* it'll, lu l : Un cwMiaut. <a lOUrurri

JuiUinauil 1-•! •;iU, .!«• lui'^aattii, va. friali*
a ii#>X«viri 'J liiaiaiKt*. d» IViitliiiil »|i|ii*lt'i lï.,* 
kwuirt*. j uiriialiar i -l.a luoii'f U1.ma Ifi r* aiu.*** a 
K ta Kt») r. Ua V al|n lila Ut* |it»Ul aUf 17 Ml|talila U» 
l»rt'l'»i»Uaui —#vi*f |i* l aïuai * Ut k»ut ioti»li«iit-a*

Kwiir èli»< Vrittlu u lu jtttilti U* r^)*li»a Ur la |»a* 
lallêa Ua Ml* t’i'Vi', la I» till t'uUiatll, 4 lu bourra 
du UiMitu.

L'viillr (iiraril. tli' Si Jit«e|»li Ua (.Kvla, fliirpau* 
liar, v». J 'un V •»* lu»i'. < ullar, at JiUiu Tuatlan wavi» 
KU'aur, lou» tlriia Ua Ml. IIoihuuIU. n-Uaraitl aa»m 
•4a |»uur la t'niia'.riifliitii Uu l»a*«,'tu à vajta’ir " l.a 
li|f' " lu lot Ur tut in aln:4 la |»aittia*.% tla Ml. 
Knniualtl. Ja :il»7 |»u*.U na fi»ul aur IH» |»i« ia Ua 
|»rt.f.»utlaur~avrr 4 iu..i»t>i'» t-l aulfra I ât «ara Uaa* 
au» rouairuila».

Puur Air* vi'iitlti* ù It imita Ur l'4jiliia tla la i*a 
ruiata Ua M KtiinualU, la I I Uu tttur«iil, à 10 h.

Dklita Mali" llut'l, ti* I* Canaitlirra, vaU|[Ail« 
fau Autiualiii Mulbb'U, va. Aultuua HaUngar, du 
UlAuta liau, Cüllivalrur I—t-’u CrllAtll liltilt'UAU uu 
l.tpiu tlalfl'ia »itu4 au In aai‘. UrUI I) Utt Nulia ÜAUia 
Ua* Aiiyaa. |i»roi«*a Ua Si. Hh.Ii tla wurba»:, au 
liau «|i|.. à L>i Can tiUidia, llHiilirii U» t^uébac. 
«i-iilauuul niviritii 7.» |»iéUa tin Iruiil, aur auviruu 
7 J'J Uu |triif'tiiU< ui"avar uiuiauu t n bui» dvaaua 
iuiitif uiia. t iit'tinaïuui'A» i l UApoitUaliera.

l'ouï étia vaiiiiu «u liiirt au Uu »b'*i'itt. à ViuAbai;, 
la lü »IU i'iiur:inl, t lu li'iiU'a» Un iitaliu.

Uainr Mai({ui'i'l l't iiiUia lîuy lliU|< »la Mnulidal, 
A|h>ii « Ur llrni y Mi-H krll, va. :aa luira* rl laïu- 
ii.anta Ua Juliu l)n'i«li*» rt Jaiiiiia llouglnaa. du
liiAma liau, III MIC II iiula rt tr.i.iiiuaiijMiita Ua Uuial— 
Du lut Ur taira alliir uu qullltl .'l4 Uu lu Kaiua, Ua la 
Uilr i'ift< Ua Miiutirnl, (••raïuiit |iuilia Uu ut Uu Ittrru 
upiir!r Karma Si. (J tlirial, t'onieiiAUt Ira ituiittVoa 
iOl, 'J'JÙ, S'Jii a» OU/, t uillriiuut rlurntl» r lüM |>i*U» 
Uafruiii «ur l‘?0 Ua |>r-t'iiiUnii', lu tout |U<ia un 
muilia. M* rt' UU llmulill It aria rt ali llitlllliu & |i tMlIr r 
mua |»ai' lu \ ii|>aiir. I fuia t*u piarrr, brit|iia rt Luia, 
•ti(M>|jli» rl Mlllit » I A'.ian * tlraaua àl i||àa». rt loutra 
Ira «p|>iii truuiici'A «Ira tilia iimuiiua 4 «cio rt 4 pla- 
uar.

Pour Aiir vriitlu* un |tiirr:iii Un auAnn. 4 
réal, la l< Uu iiiuia.it, u 11 Imuraa Un inuttu

Muni

Avl« •|ie4,tiniv.

l.a a * > î r m i t ^■••lt!^. — Rnif ê.-liar rt nuil'iiani' 
Uur uiulii'lia r»i uu tir* |ilu* LM'iiiul» liiuua i|ua (iiiia 
4tl iaoidia t.ûlllrl' I ll"lllMir. I.t'li I it»tilla» l'illlll"- 
Imiiaa il« Itiyau a’iiA iii*lit la» luul. I»*a lliiiuioa. Ira 
ubatuni'lriuatit* Ua lu furRr i l !• » Uuulaur» |»uliiu»- 
iiaiir», nuaai fûiriuriit qua In jfiirrrr at lu |ir*ta 
|triivaiit ilAiriiir»*. l)o« rliuuu a *r»«ira luiai|ii'i)a 
liaaoiit |ihb Mii^i'r*, riiiiilui^riit tôt un tut'il 4 iii.t*iiiu* 
•••i'n|ilitm incurm» la. . t In loi.••• i|r«|ioninias ira |Uua 
|Mtiaauiii« luii biriilht Urfaul, ai uu U nAnlica. i u 
Ui.*yrII II» l’I'l» |irOIII|»t rt la liirillriil' |mui b* Rlir* 
rituu Uacaa ma'ailira » »i la* “ Pu*iil!a» l'uliuu» 
uaiira Ur Itryau." Iraqiirllra «ml éià |U iiiauiant 
4|iruuvAra ilr|.uiit viuyt i>n» *t u ont jimaia luit 
UélAUl. Lra • liHiiluiii* rt IraoiMtriira publit a itti* 
mit anaai Ur gi ulula u\ui.tiii*. a Ur l’magr Ur cea 
|»Aatillea.

Su vriitu aliu/ tuiia Ira luait b mUa Uu tuéUat iura 
•il |r» iiiarrt.MiiiU il** lu t atii^n^ur. par luutu It pin* 
vilICU ù ‘.'J» Cl*, lu l'tii'a.

Kit vriiir m Wi t'Ui-t t lii-r toim b a Uiotiuiataa.
«5 14v. I»«:k — lui

raa lui’T * «Air aivai.—t'r ii’utt ij'io pt'ini Ira 
iribua Ira l'Iu* aitnvitna» et Ira plua UégrAUA, * «iuh 
U aautA rt Ir toiifort Ur* t lirvuii\ ont rià urtflisd*. 
Maia noua croyona iju’il y rn u |i,ii*irui». Umii» Int 
paya civili»Aa, i|iii » oit coii|ialUc» Ur Ih niKuia uArü* 
gancr «t «an* «voir IVtcua • <lu» |iraiuiaia lai, tou* 
paiivwnt pt» li'rf U'uii nrlicla qui u fuit |»lua qur 
tout kutra ail.t ir ruuitu |ii* iti'ici pour miiaiiurrr In 
aAQlé «t aoiilattur 1-* aoiitlVuiiaaa (b * cbrvaui. (*rux 
qui ii’nii feront |>a» uaitgr artuut lu prrUMnt» : lam a 
uhnvnui aouMiiiuitt |nuir u’uvitir pa* fait iiAngr Un 
“üarlry'a AiabiHii Monvo Rruiriy au U (Nniditi'ili 
Medacittr ” Kaitua rit uangt» ut voua aurrr. anti»fait 
d«a lAiultat*.

SuuvanrZ'toiia Uu iioiii, rt faitoa attmitioh a ce 
qua 1a kigiiutuiu Ur Murtl A Cio, «oit aur rltaque 
paquet.

Northrop at l.ynitiu, Nuwcatlla, 0-W., proprié- 
tairaa, p<»ui Ir Oanatln

lu vaula 4 tAnAbcc pur J. Miiaa.m .V Üla, 8.
K. fJir.iuv, J A. Itowen, «t

Aitiiuiicett Ntiüvullos.
..............................a*. • -*

Société Littéraire et Historique.

t'ECONOMISTE PftAMOAtS,
pttblll. d« na Ua «Uui üfctaUrA ItOUtArttA» autia

CORPORATION DE QUEBEC.
<TI K l*K Ql'EbK V ( 

u i a r A i c t un q v ». a * c • a

REGLEMENT
Pour im|H'S<*r <*l jtréUWt-r nue t:ixu 4]h» 

riult* jtiitir |>:ivfi' rinlJr^t sur lu JetU» j 

t*tt ItuittU ii<‘ lu ('vvi jMirHltêit tic* lu v'ild 

tic I^ucUhî tiû eu avril et uiui IStW.

AtttKaA Ûtiictra Ua «uivAMIal
ttliuAiin* dv t'AlgtUir, la faiblu* Aiab*. par M. A

AVIS.
f I ViD THd par*tot»iaa ayant J*a rda-'laioaii ina *«•' 
| uv la hut craaiun Uo luo Oaiiia tllivuiiu Joan

l KàUigé au Utigua tngUiaa. J

Al'NH AaariiibUa MpAciaU Uu OuuatUI Ua la 
Cité Ua i)u4b»c, tanuu a l'Hôiabila Villa, dait

lu tin» t lié. VHMPttKDI. U It 1X I fe M ■ jour 
Ua MARS nul buit caut toi*unt»-at huit. cou|.ir«4 
niriit 4 .a loi ut «u vertu d'un léglroiaat paaaé |tar 
c« Cunaril ati conaéquauca iTiraila. al aioéa lac 
loiitpliaaruiuiit Kiat l Ua luulaa tua turanuitéa praa- 
ciiiaa pur U «talut ait toi cui lait «I pourvu, 4 la- 
quaila aaariubUr «uni préautita laa Uuni Hat * tb a 
tiirihbiiia compoaaiit la dit C’ouaalt du la Otlé Un 
Wnéhi't'. é'uat é «avoir:

Mon lloitioMir If MAIKK,
MM. U» K(hrti,.a 001È.

HALL.
HOSMACK.
I friAkfc. 
KBNAI'I).
Kl \KWKf. »t 

MM. I.'* Oouaudlcii ULAN JUKI', 
CoNVBV. 
UIHI.IN. 
HAM8L
IIKAUN, M. A..
liBNttV,
JDI.IKN,
MAILLOUX.
MoLAUOHI.IN.
l'BAOHV,
HoV.
RVAV.
M00TT,
ST. MIUHRI.

Attatulu qu'il y aura un tléltrit Uu t'<*«it quaiu'ilu- 
citm milia aix ifitt aoixantr- laiia piaaQaa 1146(16*.' 
liait* Ir ruvunn tlu la Ctuporaliuii tir la t tU tla Wué
lier, pour l'n iiir.i li*t:a aiiiii»»atit l« tri ntu avril pli*»
tlt .m ; ri «il.... lu que lu Corporation aat inrapabln
tla fui rn fan» ao puiuuiout Uu l'mt^rét 4 étboir aur

Mt Laml, J. K. Bui It 
HiU* Ua dioguiatr*. 

•45 Wv. I81.8.—-lut

LE GRAND KKIMKUK ANGLAIS»
LES CELEBRES PILULES DE

8IR J AM RS CLAKKB.

a?Dira zn smmvi.

CRTTK iituppir ialilo mrilrcina oat inlaillibln 
pour lu guariaon Un ci * inalatliaa péniblaa «t 

dantaruntea Husquulla* lu fruiniu a«t aiijuttaa.
KHu inttUùru tout laa u»à*. fait Uiaparaltra tiw tua 

)•• ubatructiona, qurlla qu'un soit la rnusa ut étal» il 
Ua rùgUa avec rKgulnrint.

üua pilule» ne UiUvriit paa nttr prista par laa 
faiBiual durant la» TROIS l'RRMIRItS MOIS Un 
Uur gioaseaii’, nttnolu qu'ulor» u.Ua leur smit tiùa- 
tiuiaibUa: tuai» tlaua tout aulro lamp* rt ilatta tout 
autre raa elle* août parfaitrinrnt «Area.

Dana tou» Ua caa d* niaUtlir* urrveeaea et de 
l'Apine doraalr, pour b a douleur» dan» lu Uo» et tua 
iambea. la peaanti tir, la fatigue au moindre effort, 
tea palpitations du ctvnr, l'ahu'trinent, l'byatétla, le 
atal de tète, Ua périra Mnttclius et totilua Ua mala­
dies douloureuse» tH-c.isionnér* par un dérange* 
niant du ayatèmu, ce» pilttlr» rfVurtlieront une gné- 
liaua alora que tous U a autrui remüdua auront 
échoué.

Chaque paqiiit est enveloppé du direction rn 
pamphlet qui tlt dvi tu être aoigtirtiaeniriil nbaorvéet.

Oa peut Ira recevoir tluna une bmitrille contenant 
M pilule», franclna dr port, un envoyant $1 et un 
eatauipillo du :i cnita 4 itucuti ag-tit.

Nuarnaur l.rua*. Nr\v Ca»tle, 11. C.. ugenta

Iétiéraui |tour UCaiiaiÎ2. Kn vente 4 Vlttébrc par 
, hluaautt St Cir , Itt.wiua St Mrl.r«ol, J. K. nuike

•I ff. Uiioui ni loua ira «.élailUilia tie miuoJes
|»artuut.

Québec, ‘45 out. I8tl7.—tliut

Annonces N ouvellcs.
J»ETM)II.

JRl’DI duruiur hu inatio, lu 5 tlu co'inttf, tlana 
la tue Ouafoaé*. unite la run du l'ont et lu 

rue Cirant, uu Clift'r dr O-tiur «Ir Hnialey ; celui qui 
l'aurait trouvé aere técompmaé en le i t mettant au 
No &. rua dt*s l'rairie», M. Hot li.

Québec, Il tuera irtIS *—<1

patuu.
aa ti«ito rit li.ma dan» Ira moi* d'avril ut do mal 
prfcliuiit, n * tvoir. du l'attuée mil huit cent aatiaulo 
rl buil ; et aiieodn qn'd «<at t ntru notre» t boaea 
«iatur per la îlOu m'i-iIou «le l'ecte VO Vit t.. chap. 
57, que pour oprrrr U« paiumaiii du l'intéièt échue 
et 4 ét hoir aur *a tUlttf en bon», 1.1 t|'te uiautioubé 
dani le cé.luln I. du ilit uctr, la Coi'iHtrettoii impti- 
(rie ut pi'ûlrvmn du trttipa 4 etltiu, hlllillrlloinaut 
ou «eiiii Hminultrmout, ou plus (ouvrât ai allô le 
jugu u pinpua aui tootrs Ira propt iélé* uloi's impu* 
•tiFi'ea dan» lu dt'e cité, nuu ou dea tesoa spéciales 
d’outant de ceotii'» per piadrr qu'il erra nér.aaaaiia 
j isqu’è ce quo l'mteiéi auaiil soit complaUwaut 
paye.

Rt utttmdo quo par Ira état» aoutuia per l'aaais- 
t un t trérortrr «In la cité, il apprit «pto. (tour payer 
Un lulétèti à «'choir datta U a «tita moi» d’avril et de 
Miui procliain, sur »a dut tu un bon* lui quu nieDtiott- 
oé tlaua la kiiadit.' t étluin L do till uct, il fau.bait 
title aotiiain do »oi(aiiie-tt oruf milia piaalre»
0U(J) 4 laquelle. 4 cause du déficit ■iialueutioutié, la 
dtlu Curpoiuttoii rat iucapabtit do faire face, a era 
ceuai'M 11 un ronfoimité du dit acte, le ünnaeil de 
la cite unlouim «t fait le réglemout qui auit:

lo. Au* lîua dn payer la ausdtte «omote de a »i- 
iaotu-.-Mir.it mi Me piastre» pour l'objet auaturu- 
tiotmn il o»t par In présent imposé aur toute at 
«hiitpiu fropriéto itnmoMlièrn aujuttu 4 la tatu sur 
lu propriété fimcièru tlana la dtlu cité de Québuo. 
(propriété» impoaablua dont la dite cité), ut eu tua 
de toute autre taie déjà ioiuoaén sur la dite pro­
priété imputable, une taxa du aupt runtina et demi 
par pia»tr* de la valeur aaouelte cotiaéo de telle 
propriété. Iai|tjrl|it valnir aura ualimée d'apréa 
colle liiéu dn la dite propriété imputable par laa 
livre» dr cotiaatioua de la cité pour l'année lstS7.

ttc. La dite lai# »rra impoaée et prélavéa oou- 
foiiuéiii-nt 4 In lui ,-t payable immédiatement apièa 
la paasattoo du présent léglement et tecouvrée cot- 
foruiéu.eiit am dispositions du l'acte pour la pet- 
cnption dr» taie» al cotiaationa dues 4 la dita cité.

rL.M.j
JOHN LRMEHORIKR.

Maire.
( Altnaté )

L. A. OA N NON,
(sruffinr du la cité.

A VENDRE,
Barils de Hafmg.

" île Saittiiuii da la Riva Nord.

Par R088 4 Ota.
Qti. de Morne.

Québec. 9 mars ISdS.—lOf

LIVE ES DE PJÉTÂ

C10N0UIT8 pour paaaer saintement le lautpa du 
' Carême, par la Révd. P. Arviilou. nouvelle 
édition.
Lea heures sérieuses d'une jeune femme, par Ch». 

Haintt-Koi, Dème édition.
Légr mie du Saint François d'Asaise, par 8f. Bo- 

nav« uiure.
.S^annul d'une femme ebrétieane, par ,'abbA Chas-

aay.

A vendre ou à louer.

àft
£«Rrrt: magnifique MAISON 4 tien»

éiug,'*, en brique blanche, bè'ie 
aur un dus plu* beaua ailes de Lévis, 
vb-4'Via Ir Collège, c-t 4 prollutilé de

(jelto maison »y<tnt été bétl." réceiuut-iil pour 
réaidence de fatiollu, otbe touti a la» coBHlto-

dités |Mtaaildea.
Btant bien pourvue d eau, lieu* d aiaaure dans 

la Baison, jardit.a, etc-, etc.
S'adresser aur Ua lieui 4 ........

Mat Jmos. Uiin n,
l'iuptlétèire. lén»

..u 4 JtlSElii DION, 
Québec. 11 mar» 18.*'.-lut stiébec.

La v ia d'une dame dans la monde, par la Révd. 
Père Pu Ruvigoaii, 9 ùina édhion.

Saint Rocb, étude liiatmique aur Montpellier, au 
XIV siècle ut auivio de | iéru» juatificativea inédites 
conrrrnatit 8aiut-Ko«:h.

Tout rour Jésus ou voies facilM da l'autour divin 
par K. W. Kabur, «ième édition

bus Merveille» Divine* dans Ica âniea du Purga­
toire, par lu I'. Kok.igiioli.

Lea Marvuille* Divines dana la Maiut,-Bueharis 
lie. par la I' Uosaignoli.

Fqiilrra ut Evangiles dns dimam haa, de* fêtes et 
de toute* Iva feiiua dn l'année.

Vio delà Mtr. Vierge, d aptéa les méJitaliaaa da 
0. Bmutéricb.

La Doubuireiisr Paaaion de N -S. Jéatu-Ckrial, 
d'api4* In* n.A.litatioiia du C. Kuitnuricli.

Viu de N -M. Jétua-Chrial 4' rite par C. RreMaoa. 
d'apréa Ira viai ntl da C. Bmmarirn, S vola ltt-12.

Visbma du Ann* C. Bmmerich sur la vie dn N. 
8. Jé'U’-Chnat rt do la Sainte-Vierge Marie, la 
douloureuse paaaion et l’établiatouieot de l’Rgliau 
par lus Ai Atrua, e’c , 3 vols.

Lo Caihéchi*niii «Ira pnuplua d* la campag'ia cl 
dra tillua, par un oiétr* mitaionuaire, 9 vol».

nuilloia, eiplicatioo historique, dogmatique, mo­
rale et liturgique du catéchisme, 5ième édition.

Lo .ivre du prié<ea d'instruction et de méditations 
du M. Da Füi.éioii, ou le fidèle adorateur, nouvelle 
édition

Rxnrtu'ii rawoimée pour la ronfusaion générale, 
par l'i bhe l'iuard, enté de Vnraailia».

Biplication du» Kvan(*itua de* dimanrhea et deft . A A * 44 a — a . J 1 7a ». ». 4 ^ ^ m

VERITâBLK liR R»T.
SUIS OU ET, seul Successeur,

Kb» dè Baiaa St Qersikiiit No 61* PARIS.

LES Vomitif* «t Puaoarir* I.Fî Rt>V, ai coimna 
daua l'autvura, ut qui louiaarul d'une vogue 

incoutretable, doe a lutir «Ifiom-iié recoimuu pour 
iatiuériaim du mntei lu* Mnladira caoaéra pa l’ai- 
téralioti dea ilutnuur», uu mêiiit* lump» qu'il* sont 
lea Bieiilaura Dépotant* du Sang, «ont d'uur sdmi- 
aiatratèna facile, et avec de la |»ur»évéraiire, dan» 
le trattemuot. ou «al toujoura sur d'arriver 4 une 
guérison certaine. 4 moins du maladi«a incurablei. 
* Chaque bnutuille du Purgatif, du la contuuance 
d'uu quart du litro. *»t acctunpNgLÛa d'uno Notice 
qu'oo doit luclautur ut qui indiqim le traitement à
'^Mai# la vogue dont lonDauiit uea piéaieut re- 
ntèdea a tenté la cupidité d'un grand nombre du 
falsificateurs( on doit donc eatgur du véritable La 
lof. dont •' 1* Rtiq ie«u imprin ée en u ir, aur fond 
guiiloché d* jaune." port*- lu» »igi»aturea Le Rot 
et la micaae, *i m .m non Siosubit n*ii» t* rata 
■Ibibu raruu. . , .

N, R.—Sur le iK.nclion, eu «luaaoua du papier 
bleu, |ortaiit le cachet l'b inaat lu Col tin on voit 
entraver» tlu goulot du U bouteille une etiquette 
jaune avec le timbre du gouvurnuinunt françai*.

Pour tout envoi ü’uttu valeur du 500 franc*, UC 
oeptable aur Pari* ou l.uudrus, ou accorde la plu* 
farta retniae po«ail.ie; s?

y/jp.puA*dans ca cas, il faut en- 
vajar la valeur dam lu 
taure de demande, In 
Miaou u'atunt pas de 
auccuiaalr.

M'adreiaer diiecte- 
meut Iva lettres. (Ar- 
fuaacuiu )

Docteur-Véd^ciu counuhaut et i'kar- 
hast tvn muI auccilsaur da La Roi 

Qué'atc 'Jour* 18»8—la

quelque* misa d.» piiucipalua fètei de l'anoéH, par
0.0. d ‘ ...........d* la l.ufurau, oouvello édition, rovua et cor 
ngée, 5 vol* iu l'i.

Manual d'inatrurtinna et de ptièrea 4 l'uaege dea 
mambiM «la l'An bicuuftéria, etc., par M. DuTricbe 
dea Qtitallea, ruté du N. D- dea Victoire».

De Liguy, Histoire de la via de N -• Jésus-Christ 
9 vola ii.-S

(Euvira il« St. F«utiçois ri'Assise, traduite* pur 
neatbatoiuior, ruté du Level.

Le fluide du la Contcimcu, ouvrage n-mpreuaut 
les divers traités de I. morale ohrétieuue et dea 
Barreoiuuta, par M l'abbé Coi bière.

Iliatoiru 'de la «iu des Saiato Pérea ut des Mar- 
lyis, «i'apràa lui BoiUiHliatea. (loduacard, Croiiat, 
etc , conqioaeu par une société d'Bciésiaatiauus et 
du gêna du lutin ». etc., ouvrage orné do plus do 
41*0 gravures, 5 vols, tu 4.

La vie dr* Bamts d'Alhan RiHleret (lodescard, 
a vue le Martyrologue romain, un irai é de la catio 
nnaiion da* Sainta, lu Paaagurlque dea Bainta at 
Martyia par U Diacre Conatnntin. etc., édition aug­
mentée da noies nouvelles, d'un grand nuodre de 
vh-a inédites ut • nriérrmeat revue par M. La Clay, 
correspondant de l'InitituL Chevalier da la Légion 
d'Ilouitrur et du Pnrdre de P. fiiégoire le Grand, 
etc., et approuvé* par Mgr. l'Arrltevêqua de Cam­
brai, 8oti Rut. le Cardinal Artbevéqua de Lyou, 
Mgr. l’Arcbevéquu de Toulouse el NN. 88. les 
Bttqura d'Amiutia. >lr I* RochelU, d* Poitiers, de 
Mets, de Nantes, de Montréal, S vols, ia-4- 

8o Vente au comptant rhec
M. I..0RÊMAZI8,

Québec, 9t’» février lèét. l'i, rue Ruade.

Couvertures de laine. Flanelles, etc.

^ KNANF d’être refit uu asaortimenl complel de
Convertnrea de laine. 

Coavrepteds blancs et da ceuleurs, 
KlautlUs blancbea et de couleurs, 
Flanul'ua de fantaisiu,
Catiaeta, Raa d* laine. Laie* li é*.

net. upotise «epaiée du corp» et de biens d» 1 ••••■ 
c »i* Piti'eui, en «on vivant du St, Kauvuur >1* Q'i<" 
bec. «ont pi ié. du préeuoter leur r uuptes •Jueu.eat 
aituaira. a M. t». Bouchard. Mun'liaud. Ma itat*. 
éaéi-aiwoi luatoteuidaiie. oti au a«»u«aigtié.

I . P. KALARDKA»'.»
N- la tu

8t. Sauveur ri* Québec.
Coin des ruuc St. Lotit • I AH ni.

Québvo. I* mai* IgLR. —lu» if»

... ................. .................______ féemiteDapaule*
— Lue ptogii-a d# rinatrueiioa d* feteieaa. sa 1*47, 
pat Melle l'anime Huaut bel .— Lettre* *UI le Méue- 
gal. ear M. S Hautigot. Compta* r.odaa bibbo-

{rupbiqma. pat Mueatuor* J. Duval et Alp. ft ••Hat- 
ait» di»ur» du IVcouomte politique boit au Frauce 
par M (liurk. ut*.
Ab<miiuuk ni : Parti, lu fr , Départamaala at A!- 

gériu, I'.' Ir.
Kl « DK RICIIKLIKD. Ii*é.

Québec, V nier* 1888 —la

Mi» .Irrai'un.

A VENl'KK.
^ACS, duini aa •» et quarts d* suc* Ilia Ariaoau. 
«3 A vendu* par

| T NK Sl'PEKHK MAI40N oit Loi* I
I ) bii-U finie, ailtté* tout ptè* d# j 

i'Eiiiae d- fit Appodiuatru-avec bat- 
gai et écurie, «ou |K>at* pour Ucute*

Québuc, ‘.'4 f*vr>ui lét.é
M1LLIAM PORTO N.

Sirop (tps Birbades.

— avasi. —
Dru* terrue éaua la même localité.

H* diaaaer aur 1** bon a 4«••T VILI ION RiH.vSKAt'.
Mau baud

Québec. 0 mar* lèfii —®u»

Diasolutiou de Société.

wïï.ï.‘ rMuit.
Fhotogi apbe. u*l diaaoule de coiiaeUtemuat Miuluel, 
ut qae le» artairea «* contiuuaioitt comm- per le 
pa»:c, par M L P. VALLER, ou. eat aenl aulm». 
«é 4 régler toute* lo* attairc* d* lu et-dovaut 8<f
ci'i,é' L. P VAl l.tR

'W

LP. aouaaietté profita do l'octaaioa ponr remet• 
ciur »ua ami* ut le oublie «t» gu itérai d« I en 

couraguinuut Ifté. al qu'il a ngu Juaqu 4 c* Jour 
et qu’il *• .11 tait# de aouvoan. Il continuera 
durant le moi. du mata
pour la uiodti|Uo aouiin# «l PNB PI An I RK i an 
HuM-AINÜ L. P. VAI.tCN

Plioiugtapliu.
Rua Si. Juan. Haute-Ville, 

Vi»-4-vis la (,'*•*•* J'Ri'ottoici* N -D. 
Qnéboc, t mais I|l8 —3f

Acte concernant la faillite 1864.
PfttOVINCR DK Q> ÊBR0 

utaiRtci ua qiifasc. 1HIS I II IL I f

Dana la (Jour Supérieure.
Dana l'afiaire du

JOSEPH DiCOTBAU,
Ipaolvablu,

LR PRRMIBR jour d# JUIN proclwitt. lu aott*- 
•igné a'adr*»sara 4 la dits Cour pour una dé

........... . d° ‘,i* jbsBPH DICOmi'.
Pur (oti Procureur ad litaiu,

R. C. PENTLAND
Québec. « mara Ifibf.—9tn

Acte concernant la faillite 1864.
PROVINCE DB QDÉBBC. f 

utaiKtcr dk quiuKc. S

Dans la Ouur Supérieure,
Daua l'afiaita d*

alüMENT II KN RV SIMON,
loaulvablu.

LE PBKMIER Jour de JUIN tirochaiu, lu »«iu«- 
aigbé a'adrcaaora à la dit* Cour pour un* dé 

abarc* eu vertu du dit set*.8 {jioMgNT HBNhY g,N,oN<

Par sou Procureur ad lltaui.
U. 0. PENTLAND.

Québec. 8 mars 1868.—-im

— SVIII —
f«il*ts d* lainu au tricot pour dame* et tuas- 

•leurs,
Citai** uu tricot, nuagua, rtc.

Ru vont* chut
A. HAMEL A ftKËRKfi,

Québt*. 87 aeptembia IM? Rue Sou*la-Fort.

AVIS.
PAR ENCAN sera vasdti, M1RCREIH, lu ONZE 

Mars courait. 4 DNB h*uru P. M., aur Ua 
Hem, uu amplaoetaaut aitué au faubourg 8'. Jua't 

d* Québec, 4 l’uncoiguar# dea rue* Latotirrlle *t 
Déligtty, d* 40 piada de front sur 60 pieds du pr«u 
fondeur, avec une maison on brique. 4 riutil élagts 
•t un haiigtr un boia detaua 4rigé*

Cet immcubla appartient 4 M. Hanry Hatch. 
CowliliOTU liWr.1... J0g.ul,flN.

Notaire.
Québec, 4 mars 1868.—3f

AVIS.
ELLISON 4 Oiu., informant la publie qua par 

auita da la ORANDB QUANTITÉ DR DBM AN­
DRA pour OARTBfi HB VlblTI. au TAUX RÉ- 

DUIT, et auiqusllss ils «’ont pu répondre, i.s ont 
déridé de continuer leur pril réduit pendaut tout 
lo mois d* mara, é UN DOLLAR por doutais#.

ELLISON 4 CU.,
89, ru* St Jean.

N. B.—On pent •* procurer dea coi tea du Révd. 
H. M. Hooka, è e*tt* galerie.

Québec. 4 man 1M8 —«f-

Acte eoncernant la faillite de 1804.
Dana I'affair* d*

JO'IPH PaLLRTIBR.
P«diil**US-Tremb!ea.

Inaolvab!*.

LRK Créancier* du l'Insolvablu a«tnt notifié» que 
mai, la »«iu*aigné, ai été uorniué Syndic OIK- 

ci*l d* aa aucccasion et effoU: et ila aottl requit de

rirodniro devant moi. sous «Uui mois de ueltu data, 
•ura réelsmatioM aoaa aormeiit contre la dite sac- 
oaaaiott, apéeifiaut les garantie», s'ils en ont *1 leur 
valeur, et s'il* u'tu ont pas, apéciflaat la ftit, avec 

les pièoeajuatificativea à l'appui de telles téi lama- 
liollfe

URBAIN THIBAL'DBAD.
Ayariic.

Québ«c, 4 mara lifli.—fit

CONPAIiME DEHHTEÂMERS1QIEIIEC
tî OKI

PORTS DU GOLFE.
Ingénieuf et Maltre-d’Hotel de­

mandés.
DBS demandes, avec racommauJatioua quant 

au caractère et é la capacité, aeroot r*vi»a 
par la aouaaigné, juaau'4 JEUDI. I* 19 du rooranb 

^ IV. MOORK.
Québec, 4 m.rs 1968. Gèrent.

Littérature, etc., etc.

L'Bquateur, acén* de la vie Sud Américaine, 
par A. Hobinki-

I.ts Oooronnra NangUates, Gustave III, Roi de 
Suèda, 1746-1799, par L. I.éounui l.rdur.

La Sentiment du la nature avant la Chriatianistiiu, 
p«r Victor do Laprade, da l’Académie ft'raaf tiao. 
9* édïliiMi.

J. L* ferré Dut mUr. célébrités d'antrufoia, eaaat* 
biographiques ut littéiaira*.

La Lune, par Amé.lé* Guiilemain, illustré du V 
graadea Plancb.a tiiéea kora teste et d» vignel-

Leuia Keybsud—JéiAtuu Paturol é la rvthurilte du 
Is metReure dea lépubliqu**, nouvelle édition, 
revue et eorr gée.

Jérèm* Paturot 4 la rerbetche d’une position so­
cial*, nauvella édition.

Souvenir d'une Francai** captive du CltamyI. pat 
R Marlieut, illustratioa de J. Haaia.

Le* Drames «la l'Orient, par Manu* ft'artan*.
La Tribu dra Chacals, Bélim I Rgorgaur, épisode 

de* massacre* da Syrie.
t. 8. BHia—La famille du Batelier. l'Espion Indien
Verardi—Manuel du Hun ton et d* la Pu.it»s«n 

ft'rauç .i*o-
Bnitard—Guida ntansel da la bonua compagoia. 

da bon tou et da la p«ilite»*a, nouvelle édition 
revue rt augmealée da pla* da cent mille lettrrs

Orov ni Ruliui—Mémoire d’uu Conspirateur lia- 
lien.

Ceaeeries du Pôra Biboutra, ou eneoursgumanU #t 
rouan la aut babiuato d* U campegua.

Ba vent* au comptant « bea
M. L. CRÉMAZIR.

Québec. 19 février 1848 19. rua Rsada.

P UNIONS du Kirop «lira btiilsat du* Rarbade*. 
A Vi udr* par

WTLUAM POSTON.
Québec. 94 février 18»i8.

S U C'II K.
I^ODOAUI'8 de Huera btillaul di» liarbade-.

Rai ila da Sucre éc rasé A d* Rsdpstb.
.. u •• an "
** sirop doré "

A vriidiu pit WILLIAM PONTON.

Qoébic, 94 févrti r ISfl.

EAÜ-DK-VIE.
1XONNE4, Qusrtauta. OcUves et Osiases Kau-du- 

, Via du Chaloupiti A 01*., J. B-bia 4 Cia , «la 
I* L'iiuipugiiia dta VignoUlo*. ds Otatd. Dupuy à

Ci*. A veadra par WILLIAM POiTON.

Qnéboc. 91 février lé< 8.'

CilN.
INoN N KH. 0«!••*• rouge» *t verte* da GeoiévraT"d« D.k«t pvf »! Gin de Pslmletl.

A v iu dru par
WILLIAM POSTON.

Québec, 9i (évitur DH lt.

Formation do Société.

LES «ousatgiria infmtuant IsUI* #t le pu­
blic en général qo'tla te août, «a jour.aaso- 

t iéa uaatNible, al qu'é partir tlu l#r mai prorhutu. 
il» comnienerrout b a atl'airea comma Marchanda 
de ft'.uui H du Pruviiiiina un yénéra', tous les uomt 
ut taiioit* de Ml'OT, BOWMaN 4 t-'ie.

A. J HUOT 
P. Il HOWMAN,

Q tai Napoléon.
Québec, 99 février 1^68*

LU auoastgoé prend occasion du remercier ses 
autia et la public un général du l'encourage- 

muot M éral qu'il a r*Çn J'iaqii'4 en Jour. Il n»* 
«•«péter par attu attuiitiim uiérit'rl.i inèmaauiitu- 
iiigumunt eu léteur du la uttuvollu stC'éié

Aa Ja HUOT#
-tonébur. 94 février I|l68.^fi(

Acte concernant la faillite 1864.
CANADA J 

PNovtitCK n> qi'tesc, > 
Dutiict du Q lébrc. y

om U fOl'B SOPMIEURE.
Dana l'allaira da

P1RRBB COUTURE,
Failli.

souati- 
en vtr-LR PURMIEB j.iur de MAI prochain, le 

gt.é diimuader* é la Cour aa déiberg*
tu du dit sct« . pldRBB COUTURB.

Par JA0. MALOtTN,
8m. Proc, sd litom.

Qnéboc, t» fév. HMé —9nt.

BUREAU DK POSTE,

Qitébao, 18 létriar 18fi8.

DÉPART l>88 MALLK8 DB QUÉDB0.

MAl.LKH

Royeuinu-l'iti. par 1* ligna Uromen, v ft
New-York, tuit» l#a Lundia............ ..

Do par lu ligue Inman, do. de, tous la»
Jeudia................................ ..

Do parla ligna Ueiisdienua. «tè Par 
tlsud. tou» lea Veudreilia 11'•••»•••• 

Do 1s ligue Couard, vti Nrw-Yoïk. tou*
les Samedis..............................................

Tarr ueuv# et Rermndaa. lu 94......... .
Chemin du fer du G- T., (OuetlL bu- 

ream »ur la route de Montréal. Ou
tsrin et B.-U., ton» lu» jour» (?)........

Mégautic, Leed*. Ht-Gilea «tBu fiyt- 
eestr*. tooa lea j-mra...... ..»••••••

St. Jean, N. H. et fie du Print* Edouard
tous le» jour»...................................... ..

Hulifss. tou* le* Jeudi», vis vapour du 
Grsml Trotte, loua lea Jnnrs.

Do Do les Vendredi», vtâ J'ortlaud, S
Ht J. 0B, N. U-par vapeur..................

Nouveau Uruitawirk. v.é Bdmwuata* •• 
Woedatork, route de tei r*. les mardi* 
jeudis et samedis

Goapé. Bat* dea CWhImiUi'Dsibottai*. 
Campbulton etc , las Lundis. Mercre­
dis et Samedi»............ ............................

Hivu Sud (Ksi) â I* Hiviéro-db-Lonp et 
B»t, par tarru, 4 Kimou»ki, Mètia,
•le.. t«iu» loa jours (1)..........................

Ht. Henri 4 Ht*. Uloira at Prnmptaa 
Ouest, iaoiuaivement, tous les jours. 

Du 4 Ht. U v orge de la Ilesuio. locluai
vemaut, Inu» le* iours..........................

Buuuiuont, St. Michel, diuuvillo, Au«r 
sus Sauvage» et Lauson. loua le»
..................................................

Rt va Sud (Oueai) Ht. Ntcolaa s Uécau
mur. inctusivuuisut, los Lundis. Mut-
Ciudiset VuUtlreëU..........................

Rive Nord (R»t) Boaupurt. 4 la Mslbu. 
•t Chicnutiuit, InrlûaiveRiuut, le* Lan
dis, Merrruilia ut Vt-uJiedia................

Rive Nord (Uuuat) Je Ht*, ftoye, 4 Trot» 
HlViélO*. mcluaiveiiient, tous les jour* 

ts'o d'Orieaus, les Lundi». mercredD et
Vendredi-........................... ............ ..

Anse Hnanoer, lé-i» et Ht. ftaUVeUV, 
d*us lui» par Jour..............................

Quubar Bad, deal fois par jour.

Fermetura

3.80 P. Il 

5.8# P. M. 

5.00 P. M.

5 30 P. M.
5.30 P. M.

5.40 P. M. 

5 40 P. M. 

5.40 P. M 

5.40 P. M. 

5.10 f. M

• 00 A. M- 

0.00 A. M.

• no A. M. 

P.«fi A. M 

Il UOA.ftl.

3.00 P. M.

I U > A. M.

100 A. M.

4 00 P. M. 

1.10 P. M.

• 00 P. M. 
V.1H A.M
• fit» A. M 
5.40 P M

Frais do poste das lettre* pour lea Btsto-Uuis, por 
La ligua* Bremau, luraati et Couard, 10 et»., par

tour*.
o do par la ligne Canadienne, I9| cto- pur 4

once.
Lea lettres pour lo* ligue* Bremen et lumam, 

doivent être payées d'avance St adressées spécial*-
meut.

(I) Ua asc supplémentait a ter» faimé é 6 15 p m 
(g) do do 8 40 p m
(3) du do 445 s m
Lis lotlres eurvgia'réaa Joiveut è ira mises é Is 

puât* uu quart d'buur* avaut le tiuipa d# la Lrme 
tur* da cbsquu malle.

Aucune u.allu u’uat oi| 4 liée le dimanche.
Le* b. itesé letliea dans lea rue* sont visitée» 

dent foi* i*ar jouis,—8 b. a m «m 5 b p m.
JOHN 8EWRI.L. M. P.

Québec. 91 février IWO —lm________________
Gin tie DeKuyper.

e^à\ f ItONNEH, 350 rauacs rouges *1 vertes 
ÎmI I du Gin d# DeKuyper,
IbO eniete» Old Tom Gin do Hootb. A vendre par 

LANS. GIBB 4 Cl*.
Québu*. 97 J au. 18- 4________________________ _

Sucre» Mélisse, etc.
f JOCCAI'TM do Sucre brilluat do choit 

e#\F I# de Mutcovadn.
Ilg) p«iii%'iius du Sirop brillant de choit.

A veudru par
LANS. GIBB 4 Cio.

Québac, 97 jan. 147

BILLS PRIVÉS.

GIBB, LAIRD H BOSS,
8, rua do* fimars. quai Gillespie,

Il msr* lié?. Bmw Ville

[ORS de Is réunie# du Purlemoal du Canada, 
é eu Mura ptoaham. laa PétithaM é l'fitut d'ob­
tenir U pusaatiou de Pi'ls Privés ssvuM *

lu ChsmbM du* Commuée», jutqu'é JBUDL U t
..ri, w. s. UNMÂt,

OroHirr de lu Cbumbre des CummuHe*- 
Québec, 3 lévrier lléf

'mmnt
Vkntrs pak kncan

p ia M la^AiirtiiieitiawwmMBgwwiuuMyMmmteMiwtpaimMm

BIENFAITRICE PUMUQÜll
*****

PAH A. J. MAXHAM k fie.
Vente par encan île propriétés de 

VBleur, Moulin ù farine, etc.

Par ensauteiM «-udu. 1.1'KOI, le lu de M«rs, é 
l>KI'X heiii-'». eut uieg->»it.» dea «ootatgité», ru» 
Ht. Pleur.

(NR magiiiti<|iiu mouliu 4 feiinr, aime a Huaupori 
J #1 couim -un* le uoni -te mouliu d* Heaupot l, 
cousu oit» soiiiii-uiual, avec nota utoulangea. large» 

fiMéiueaits, b'nu-uu. pour U utuilUuru quuii'é du 
iluut, éie« aient» inoderiiu., uttac» eu arttou pur uo 
puissant pouvoir d'eau qui ue tu.uque jauiui»,— 
uiuembl» avt-« un grand b«ugar eu boicH eu pieire, 
capable du cou'eutr luo.poo iniiioi» de gratu

— » c* ». t. —
Forgu de forgeiou»,
Tiok ré»td*iice».
Kt-ibl*», etc . avue 98 aertts de terres 

I.m prupriétc» ci-d*»»u» méritant Lion l'sItaMlion 
du public ; ullu» août tiês-biuii •ituéu» pour l'objat 
u" « uu, «tl'oii r 11 éiii«« ut ir<«»i| faiilemeul lu» 
rffut», vu quu eu» mouliu» ■oui a utoiu» d'au quart 
de ut il* du fit. I.surent, et 4 trois mille» de U cité d* 
Québec. Turute» de peieniuut littéral.

Ou peut obtenir de p ut utopie» udot nietiau* eu 
a'adr •■eut é I'lioii. I, Rmau i. iiropriétatre. Mont- 
réel, ou itieu cto «. J. H. Kuuaud, écr.. «éu»b*c, uu 
l'ttu peut voir I* ■ plan» -lu «va propriété».

— 4U»»I. —
Cotte propriété désirable «t de valeur aitué» 4 St. 

Ptrrru de t'Iiarlvabourg. riitiau* soua le nom d* 
M- Mat. 4 ait tniHua du la cité, sur le grand cbauuu, 
roiisitiunt un iuouIiii 4 larme, un*- ré»i<iuuce, deut 
grands linngsra. étsblaa, avec environ 15| arpents 
du turrv.tv On peut voit lus plana et obtenir de plus 
ample» n lorniallon» au ioirt-au tie I. U. K«uaud, 
écr.

A J Ni A X il AM 4 <'ia..
Québec, 17 fuv. liUfi ft*. JU C.

COBPOUATION
DK

I.iste des Kloeteurs aux HlectioiiH 
Parle men t airuH.

HOTKL-DE-VILLE,
Qtiébi-c, Ifi févtiur létiS.

AVIS IM.'RLtO eat par lu pié»--iit dont 6 quu le« 
Li.tu. ua» KLotuur» d. ■ tiiliéreitta qu.i tiaia 

du* la ri|é Jo QuAbuc, ayuiit ilroit «lu voler a I él c 
tloti tl'uii ou plu.iuur» iiiuinbrua de» Coiiiiiniuua du 
Canada al du l'A*i-uii,h‘éu l>^i»luti*u «lu la Pro- 
vinca du Qitéltur ont été faitu* ciiiiforiném«nt ans 
disposition» du» Aclei 9J Nictotia, Chap H.*, 94 
Victoria, Chap. 96 et 9' Vic., Chip. H ut »-ut 
luaintuiiaut dépi aux au buieatt du aou»»i)tuè. 4 
l'Hôtul de-Villu. où l’on pourra lu» voir, d-- B bt-ure» 
du matin 4 4 liuiiru» du l'apia« niid1, d'tILI au 
TKENTR-DMÉ R jour da MA HH proebaiu. eu 
dernier jour iurlu» ; et tout» pi‘r»oiin« qui »u croira 
létéu par l'inaartion ou l'omia»ioit da aou nnut aui 
lea ditoa liât-a «mi tout é'octeur qui déatiura un 
faire biffur ou y faire ajouter quelque uuut. fer* 
uu j dumanie 4 eut utiut, par écrit, -I la aotimeltra 
su •nutaigté, le ou avant le dit truiitr-iiuiéiua Jour 
do mar» proclisiu.

Par crdre,
L A CANNON, 

Orultit r ibi la cité.
91 février Ir6é.

PROVINCR Db 
QI'ÉHRC.

N. F. BKLLEAU.
VICTORIA, psr ls GtècadeDieu, Reine du Roy. 

sumu-I'ni d* U Grandu-Drutagnu »t d'Irlande, 
Défuuarur de la ft'oi, ale., vtc., etc.

A tous eeiii A qui c*« présentes parviendront, on 
qu'ieellus pourront eoticvrner—Hsivr :

GinéoM Ovihkî, ^TTMNDU qu'il esta prapoa
Proc Génl. ÜA de cli sugar lu* périodes dus 

terme* «la ls Ouur du Banc d» U Huinu, dana l'eter- 
elf* l'-t sa jurisdi» lion crimiiiulla oriltnaiie daua 
l«rDistriot de Buaitee, et du la Cour de Ciren.t, 
dans ut pour le Comté du Hallcrliaaa*. daua le Dis- 
rrir* le Moatmegny P-erMu; roitrc qu'un c-ufer- 
•vt v du* "•(**>«'.» en tel es» faits et pourvu», Noua 
S* w .< fi«é. «'par Notre Présuma Proulsmstion 
Kwy-la fisnit* corn mu suit, lus période» durant Iss 
quella* le» dites C-ur*. dun» les «lits Districts, 
seront è l'avenir tenue», savoir:

Il y aura riaui term- s «I* la Cour du llanr de la 
Reine, daua l'rturcica de »a jttriadictii.n crimlnull* 
ordinaire, dans!* District du HRADOK, ut ils r-m- 
mmeuront dan» U l'AROIHHB OR ST. JOSEPH 
DH LA BEAl'ÜK. lu V|N iTIEMB jour d*s mai» 
d* JI.TN et d'OOT 'UKR, rbnqNe sauéu ; Il y sum 
trois let me* da In Cour «le Circuit d»ti« ut p-oir U 
Comté «le BKLLRCHAAAK, d»*» la District de 
MONTMAGNY rhscuu devant ètr* do cinq jour», 
et ils aeroot tenus à HT. Ml 'HKL. depuis le 
VINGTIEME au VISGT-qI AT HIÈMB jour du 
mois de MARS, dupais lu VINGT HDITIRMK jour 
du tunia da JL'IN, au NECOND jour du mais de 
JÜII.I ■ f, ut «lupuia la VINC4 f III ITIKME jour du 
mois d'OCToRKK, au l'RKtlIKK jour du moi* du 
NOVRMBHK, eus jours iuctusivrmant, dsnsthaqiia 
snté* ; desquels tou» no» bien a lues »uj t», ut ions 
autres qua cvs piésuMu* pioiirout cunorner, sont 
requis, pur icullvs, ds piuudia u-tlica al de ta cou 
duirt en roi.séqiiuticu

F* Foi ne oroi, Nous avons fait ran 
dr» Nos Présentes Lettre» Patsn- 
tes, ut 4 ic-l es feit apposer la 
Grand Sceau de notre dito Pro- 
vit.ee du Québec. Tluoin, Not** 
Trét-F dél* ut Bien Aimé l'Houo- 
rablo Nanrtisr ft'oniuasT Hat- 
t.tau. Chevalier, ut l.i-uteusnl- 
Gouverneur d» Notre du» Cri»- 
\lncu <i» Québuc A Notre Hétel 
du G-wverueanaut, en NOTMR 
CITÉ do Québuc, dans No-re dite 
P.o» innudu Quéhac.caONZIÉMR 
jour il* FÉVRINH, dans l'•l•léu 
rtc Notia .-t-igu ut mit huit cent 
•ois«r.l.-ut huit, H da Notre Ré 
gu» le Irantu.ef.uii onto.

Psr ordre,
l'IRRHR J. O. CIIAL'VKAD.

facrétsiru.
Québec, 98 février IfifiO.

ON A BESOIN DE

DRI.’X CoMMIS «spérimuoiés, pariant lus Un 
gués angUisua ut Irancaua», cltuv

LBGRK St KINFRRT.
Qnéboc, 94 jsn. I8»;<t,

Whiskey en Ks|)rit.
W HIMKKY —50 D. P. un puti^-ona et barils.

A vendre par
LANE, GIBI1 4 Ciu.

Québec, 97 jan. 1868.

Thé Hyson Tw«Tnkay.
,KMI-Cai«a*S «le T lié d* limit llysott100 D Twnnk.y.—tenant d être reçu par U

MorsvUu" A ventre par
LANK, GIBB 4 Oie.

Québec, 97 jan. 18-8.

Hiz arracan.
ACS et 9.»0 poch»» du Riz Arracan. 

par
Lank, tiiBB St ci*.

Québec, 97 jan. 1868.

Gin de Palmiers.

100 S A vendra par

250 C « vu mira
( AI.1SKS vertus Gin de Palmiers.

LA N R , G1B t à CU.
Quéh-c. 97 jaé. 1868.

THÉ DU JAPON.
/teQ jp^RMI- Ut»a--a de Thé du Japon non

colo.é. A lundi u par
LANE. UIHH 4 OU.

Québec. 97 jeu.I«éé

MME. B. A. ALLEN
te pur (ont le monde

WORLD'S II .UK HKSTOHKR
N mu. a A. 41.1.KV.

K.t ctuivutiabla pour lut j*un*« gomme puur ua 
virus. Il Itulifie U* cbuvuus. Us uiupùiliu de tout- 
bur ut do bUm bit ut l»ur dttouo uo* apparruco 
brillante ut .upuilio. Il uu utatique jautai» «lo ratt- 
diu aui eut v » os oms

LftM'K t'GI'I.Kl'U DRJRI NR8HE PKIMIUVR.
C* « k»« r»« t «« TKigvvus, mais il agit direct»- 

iituiii aur la racilio -lea cb-tous «-t ie'tr douua la 
unurnture uaturullu r. quisu. Il le* fera su«ai r*- 
uaitu- aur U» fiuiit*yh«uv*«, nu requiert attcuitu 
autre piéparqtii-ii d»s rituveus el S applique fueib- 
meut. Apré. que Uitbeveus Sunt realuuré». faire 
uaagu du Kestauruluui une f.ita mua lea trois iituis, 
le» • iu)-#-liera de hUucbir, mèma dsss l'Age lu 
plus avancé.

WORLD'S HAIR DRESSING
ut

Muftis M. A. ALLK.V*

Ou /.YLOBAI.MAMI'M testsiire souv mt luiébé
Ven», seul, al nu manque jamais du fortifier, d'eiu 
belltr et rufruiebir les cbeveus. les rwudaut d«MIK 
suyeur et brillants, et le* disposant 4 rester duns 
la potitiuu désiré*.

ITM K |.K8 DAMHH ET LES «NEANTS.

Dual I»» elle veut requ'érenl souvent d'étre pel 
g^é», il u a pat d égal, l.a toilaite d'uue Dama no 
peut être cuiupié e ssu» tels. Il nettoU les cb*- 

•iiIétvE Ia rnii«t« J# lu lAlt*, •( lui doimu iim 
odeur de* p!ua déli. Uuse*. Il empét hors les ebo- 
Vftiu* |oiul»#r ni ««ai U pi AimrAlioii lu ulut 
uil^Uèft couiiiim puur !»•• i'lii*vè»(j«c

La Restorer Prodait Iss Chsveox et le Hair Dnsitu Iss cultivant
at laa ambaUlt

KN VKNTK CAKZ WITH LKH DKCMitJWTKH PAU TOUT LK MON DK.

Bureau, principal ftour les ventes, 198, rue Greenwich, Cité de New York.
A Québec, cbes MM. R. Girous, J.dtu Musaon 4 OU.. J. H. Bowen, R. McLeod J ■ 

Burk*. J. W Mr Loud, W. K. Hruimt. J. J. Velduu «t tt. Dugsl, Ageuu.*
Québec, l'i auùt IS67.—(.m

No. », rue Nt Jean, Haute-Ville.

MODES DE PARIS
ijou-fc

ET

ARTICLES DE FANTAISIE
Rose Degardins.

Québec 94 février IHKtt.

CêMpRgBie flfs Vaprir* 
dr Montreal.

18(î7. III VER 1867.

Paasaguia -iir.-gittré» pout Londonderry, ou 
Liv*r|tool.

OT* Hillet* •/» retour evadxt è dus prit r/d»t/i. M*

IA I.IGNR du l« ÜOMPAGNIR est composéu 
A du* \ speurs de 1ère classa aulvunta : 
ABYSSINIAN, .i<ut0 toiihuutjg (en cotsIriiL'liuii). 

Hl^KoPKA.N.H anno totmuaui (un construction). 
AUSTRIAN jeuguant V700 ta, Ompil. Aiton.
NRST IIGAN 
PBIGVIAN. 
MORAVIAN 
flBRUMAN,

NOVA HOOTIAN, •• 
HKLGIAN.
SOKTH AMRKIGAN, 
DAMASCUS,

9,COO 
9,600 
9*650 
9.434
9 300
t.too

"1.784
1.300

Dutton.
Ballantin»
WylU.
Brown.
Aird."
Graham.
Hmiih.
Walt».

f ranaportaut lut Mallus du Canada ut dus Etats Unis 
L'un du» vaiiuurs ci-dxaua détignéa nu ou antre, 

laiatera I.IVKRI'OOL, tou» iea JKUDIS.pour PONT - 
LAND, ut partira du c* duruiur (tort tou» l»a H A.M K- 
DIS. ai rètant 4 Lmb F oylo pour rucevoir é ion 
boid ut iluharquur lus mallus ut le# pas» «gara *1 
laut 4 Loiidonduiry ou eu ruvenaat.

Voici la date dea jour» da départ t—
DH PORTLAND.

AUSTRIAN................................Samedi, 8 fév. 1868.
IIIBKKM (N............................ •• 15 "
NOVA SCUM A N.................... 't VJ ••
PERUVIAN.............................. •• 99 ••
N ESTONIA N............................ •• 7 mars “

ST Tous LS* aANBUIS SUIVSMTS

PRIX DD PANRAGR DB Ql'ÉDBO.
A /.eedeederry »* /.«a»rp»ef. 

CHAMBRE, |TC0» ut IN8 00 aulou la* svium 
modemunt»

■utrepolit, (.11.
On o» peut retMiir de chambras si os bu pair 

•Pavane*.
Pu chirurgiuii uipéi iiuuuté w trouve sur chaque 

vapeur.
ALLAN'S, RAR St Ci*., 

Québec, 3 fév. fit 8 Agebts.

Huile dn Charbon.
Q/ . f \DAUTS,l'If DII.R de CHARBON
O* l'éirol, du Caneds, piumièru
•p alité, blam bu. «léml'-itté ut nun esplosivu,
793 i gallon» u 10 soit* lu gaüou eu détail .

F. O. VAI LKNAND.
No. 6, CAle de la Bassn-Vill». 

P. H.—Due grande ilé.inriinn aura faite ans mar 
chaud qui dé«m-tii fsire leur apprnvitionn-'inelil. 

Qnébec, 13 tutv 1867. ft'. O, V.

LIVRÉS !K
BRIAND RT OH Al'DÊ—Manual complu» du Mé- 

•ferine légelu, ou ré«umé du» muillutirs ou- 
vragus pablié» jusqu 4 c«Jour sur guttu ma 
tiérv et dus juguiount» ut anèts lu* plus remit» 
• t (onteuanl un traité élémenisiru ri* chimie 
légelu, utr , per II. Gauliirr du Claubry, Sup 
l'ému édiitou, avec 3 p'auebcs graté. s al 64 
figuru» dan» ie leste.

NODVRAD DICTION NAIRN Lésieogrupltique ut
du»« i lptif du» H-it-uru» loé.licalut ul v. ténuii
ns. rontunani l'aii.iiomiu, la pliysiobigiu, lu 

tofogb

r:

natlu-logiu guuéielu, la pathologie «péciale, 
l'byfiéitu, le tb/repuuliuue, la phamet nlogie, 
l'ol slétrique, lu» opérations tlnrurgiciius, lu 
utéd- « inu lég tir, U tosit ulogia et lus S ’iunu»* 
mrvtstdn-s avuu pl.ua b- s laturraléu* ileus le 
tulle, pur M M. B i*u tlu Moi tu -, H B.tu'y, Cil. 
Daruinburg. J. Miguoii • t Cb. Lamy. 

LICTBiNNAIRR de méducino, da chirurgie, d* 
phermuciu, des sciuiirat arre-sairus et du l'art 
veturineirr. 1 Ju édition «nlifireniuul r-f-tnduu. 
nr E l.itlté rl Cb. Hoidit, ont r»g-- r<iutueaut 

a tyuenymiu laltuu, griu-que, sllriuamlu, en-

Sleist , ilalirnae et u»pagriolu, o: la glo.sairu 
e rat divuitus Inuguo, ilhutié de 531 tigurua 
iuturtaléas dans lu tuit*.

IKAITP. DK PAT IOI.oGIK lutareu, par A. Gre- 
aol'u, '.le ûditiuu, revue «t auginuitlé*, 9 vol*, 
in 8.

K. HwPClICT—Kouvuvut élémunts da pntli-ilogia 
générale ut du séméiologie, i lustrés de figures 
d'. iiatwuiia, i-a'hu'ogio géséralu, inturca'éu 
tlant le ti-stu.

MANDF.L DR PETITE CIIIRDRGIK—Per A. Ja 
min, 4u éditiou avec 341 figuras intercaléei 
dan» le lutta.

UASPAIL—-Le cboUrs eu 1863 66, 3e édition.
A. L THOMAS—Du pnauutstmé e du crane, 
ft*. 8. CABO I—D-* la tarsalgie on arthralgia ter- 

siuiinu dut adolutcunlê.
MAl.ACol.OGIR d'Ais-lepBains, II. J. K. B<>M. 

guignât. Eu ventu au comptant cbt t
M. L. CRÉMAZIR.

Québec, Il mars 1868.

A Vendre ou à Louer.
Lue Ben u port.

MAISON PEPIN,
A V L'\ri\UT.a /««r a .     #A VENDEE OU A LOUEH.

PTUfl.T le monda ennnal» e# lieu d* plaisir. C'e«f 
M le rMulet-voua lo plus pittoresque, U p|Ha 

qiieutu et lu plu* agréable autour de Quebec.
Des uiillmrs du personnes |a visitant chaque été
Du Kuttauraut ou uu* Compagnie qui aurait un 

lu-iit ca-ital s dépenser m accomodation# et en 
Jsui du tou. geur- s, furaiunt bien vil» fortune.

Avis donc uni gens d'utforea.
M. lepiu, drtirant aa retirer, vnidiaitoii lom- 

rail A dus rouiliiiniis faciles. 4 tout, s pars runes 
bluri recommandées ut un état d'uméli.trer ton ht, 
tel. du maniuru 4 donner le pl s il'umn-amunt ut 
de confort jhos.Mu. public «léj. trop nombretis 
qui fréquuute c» situ «r aguifiqu*, ce lieu de repo» 
ou de S|toit, m. squu ■nui égal. 1

S'adrrsaur 4
JOSEPH PRPIN,

Lac Usaupnrt. 
ou 4 ED. G. CANNON,

Québuc 91 février 181.8.—«f Nuiairo.

A vendre,
r]M EMI'LACKMR.NT ....ni d. « ,j.j, j 

fr.-nt, sur 6.1 inu«|, du p. «.fondeur, »ttu4 sur l« 
niveau «must de la rue tq. Michel, Faubourg Ht 
Louis, Québec. Pris intvléré. "

H'sdrestar é CYN. MJZON. érr. Avrwst, nu A 
G HO. THEO. TKKMUI.AY.

Notaire Public,
**<• J-»t*. Qurbae.Québec, 17 février I86K—lia

MAGASINS A LOUER.
I^FH DPIX MAGA8IN8 du bon

Ojast du» lié tissu» Wolfu, ma Ht 
•'"■H Lover tiùe-morléré»

H'AÜRHfiHER ACE BUKBAi;
Quultuc, 17 févrur 18(8

A VENDRE,
U1NE magnifique TERRE <1* dru 

orpanis d* fr.uil »ur 45 srpont» 
no piof.rn.luar, située an In ronces

--------------- «fi»" Ht. Roc li d# St J.«4 Dewhatl
l »n», avec une hottita maison «t autres lié.tar 
danrus —Conditi ns fscilei '

H'ndrussar sur le* lient 4
or. . N’ADOLÉON BBAl'DBT
Qusbur, 11 févror 1868.—.im

AU
Jim

A louer,
LR M \'J \SIN .-t log.-muiits mnintena 
occupés par M. l'iecte Ltviue, rue! 
P.o.t. Qu. I.iuus logumunt», rue du K » 
edjiuptieut U tuai-on oceuné» psr 

soussigné; ou» FR N MK au Giot l'in, paroisse I 
Churlesbonrg, et un» uutio a I* Path* Riviéra 
Charles.

A VENDRE OU A LOUER,

COURS O'I.VSTKUCT/O.V,

tAODIUi d'Instiuctioii morsL et religieuse 4 
y l'usage du toutue les otaitous d'éduestion, el 
spécialement des éinlu» moralrs, par L- R. MotisoU 

cbaouina titulaire d'Kvr. u, 9 vols i<u un.
Ch-z M L CKÉ.VIAZIK. 

Québec, 91 jan. I8b«. 14, ma Ruada.

LA ci-ilevsat RRASSRRIR DB LLOYD, prés do 
I flépital-Général ; la Maison sppsrtausat an- 

trufols 4 Gnil Dorinn, piés U« l'églrsa d* Charles 
bourg, cette durn-êru svaatsguusemeat situé* pour 
lu coiomurcu, un utéd.ein, un tmtnira, etc. Aussi, 
un MOl'LIN A ftARIN'B, ayant trois bouuw ntou- 
langui, oa miss» Ht. P.crra I.» BucqneU, avec 14 
si|>uut» du Itonne terre et nuiras bèiiMW.—Condi­
tion* liltérale*.

Pour U moulin, s'adresser é A. P. MÉTHOT, 
écr , a Ht. Pierre Ue Racquet* et pour la reste nu 

Ds. En HOt’SHRAU. . 
Ru» ou Pool, Ht. Roth.

Québec, 10 février IS'îl

A VENDEE,
^Aüf^. IJNB jtdie Maison Je Campagne si 
iTtrH •«*" prô» du Collège et du Cou

'vd d* Br.-. A nue l.tp.tcatiére, sveo 
baitgar, r« misa, cour, verger, vie.

Lrs bâtisses Mint hcsvus, peinturées, eotiéremant 
finie* et du tuei'leur g-tAt.

La tout é da» coudittou» faciles. L'adret sar è c» 
bureau.

Québec. 99jtu. 1868.—im

Miidou â louer ou A vendre.
rougit fi ju* Maison trés-blaaÜNB . _____________

simé*, piés da Péglisa da Lotbl-
pour laawiéru. Le po»te o*t escelUat 

comneri #•
H'ad rosser é

MAXIM! LIMAT,
Québov fi déc. 1*47 Lotbfsiéra.

é
%

19241968

1451

1214



Changement de domicile.
Orne. BR^SSIS,

No. 9, rue St. Paul, Basie-ViUe,
JMr# ht rut /ft. Vmn <t U ffuti Mjhtuué

Ll euueHutié luloi «.< I« publie iju'A l'OfOi* du 
1er avili de mu« mui «on ^telilieieMi til 

t • i • Uebepei ti de >■ rue il**» Kux^e 4 te 10e Ni. 
^eel. Mo. $. Il proNto eu ii.ème (rio|>e de colle <*o- 
eeeion puA reiuercici' |<ruii<jue« «i U |«(iblje eu 
péttéièl qufi'uut peli«iii!«4 jiMiu'i re |u«:r. ANu <1., 
lépuudre olui lerilniioui u IVM:uiiiaaein»lll el l>* 
Cé: et qu'l: a rev1* Ju»t|u'4 ce jo»r. il a fait du 
pruudee eiuéiiurelioue » «ou iiouvel Atebjeooiieai 
qal éleBI beeiuioui» (•(•«e «aeie lui iNtraieliia dn 
reioftir |<tui fecilettoui ! «e loiuuiuitdre «|'»i lui 
eeiuut 'Juijl4 ‘i.

M. M —-t.'ouvreg* *«l uoiiluriue eux uiodèlee
moeird» ik»ui- le veeie.

(.‘MK. Ui.'IMNH
Mtdbeo, T Btvitr hW'J ■~4ui

AYIS
Al- X

Fleuve St* Unrent—tauidae

A VIN e*i par le présent don» '• qu’on t nn«n dit 
ftj’ftPNDRK a 4i4 plt.i 4 pi» i du fliare, >nr 

la l'nime de* Monta, pour «»rv*r ii < aiKiial H qa'fl 
Iti'eia loti* le* 'Hour* » «lui «nt u n p* d.i Itrume et 
)•* temp* de iiHg«, * partir du loi Avril an lt 
POacitihre.

t'ar ordre du Ooruau

Maitoti de la Titnitd, QiUiiuo,
SI janvlnr IdiH

H tlNDSAY,
CI M. T. W

S Hv.— Jll«

■VESKTXE
net

Mil DE lORDORNMCE
OTTAWA.

AVIS PUBLIC

EUT par leptdmiii d»uti4 qu’un giund U.rnbre du 
loti de dtff4roau>a (jiandenri ai diniea iom,

Lots do ville et lots de campague,
rtiiml «fl'erU fii vetiln,

SAMEDI,
U (5 Avril prochain,

MUES \I'W\\ DE M. MdElI,
KNCANTKUK,

OTTAWA, «avoir:
I.«*la A Vâdr. dan« Oraw», «ur 'or rnei Norik Ri 

lean. Srnuli neorqa. n inth Hi. Andrew, North Sc 
Undrew, H««ilh Bolton, Month I’arrjf, Houth Vran 
iMn, M01H1 frankHn. fnnlh I’nik. Knai Wnrlam- 
iiarg, I,ut M., Hidean Froul, l.ut I. do.

— —

s? on oft
Mulli-

sot SI, l'onoeaaioa B, Nepean....
M, aonreMboi B. nrcupA pm

Ken el un MrCalie................ .. *? 00 Oft
.«I K, erMCeeeltai O, Nepean, parli' de.. 00 00 
.oil I, at M «onaeeaion B. Nepoan, pai-

tie do..................................... •• H'* 5 4'
[.••I K, eoneMainn 0. Nepian............... 51 Oft Oft
ioae*lola V. 1. i el lot B, eonrendon 0, Nepean, I 

Mr* •< nenf purrhea cheque, 
bien eoua-lnta de Ift actea rhatpie. »ui In lot No. 51, 

Mara da filoureatnr.
)ia-nenf eauidoti de 10 aorer cheque, aur la lot 

Po. 45. rnltite do (lloan »ter.
Utl laHra I, ronceaeion 4, OloiKeat.ir.... KM I OS

t)ea 1i»tea dea lota ft 1*» ter.ne* «le pni.-meatt »*• 
•al eomifiuaiunOi anr dent in In mi bureau il*« 

Peaftta Ha l'Ordonnance, eu bute* i de il. Mrl.> an* 
iHcantaur, et au bureau du ••luteighd. nA«i**oi fu 
ïliquea, Ottawa.

far ordre de B«cr4 ait a d'Bt.it.
K. PABRNT,

Huui-Seii'fiaito d'Klal.
vviu.tàM corriN.

Agent dea Terre* de l’Or loanance. 
Ottawa, 11 Marier IMi.—Il» 15 l.ie.

LE CAKADÎEK-37ü Aiuiôü
'a i J.i'umeawwe—ow-wee-iire. n* <- JÜMÜL'Wgfi tm «HEMifcfcS -asfi-i

JionsuopiJHiBii L“ucœ:l;,
WII.I.HM HICKKAN,

AlVStM
Iv.N fait dn rlieveua <i oruiuiifiil pour le, priru* 
j qu*a de Oatun ei de Me«>i«»ure av,*« Wai«r* 
Falla, Tre»a«a d>< rlinVfUi, llourlea, Muuslaclife cl 

Barbf» ;
— .tuaei, —

Faur friær et partir lea r buveua dan» l« dernier
foMR

Vient 4e recevoir an aa^artiincnt complet d\ ll'.'U 
de ffialaieie, BeiOiNirriea, JuiicU et lu>iruiueiils de 
mnrfqee pour preaeute du Jour de l'An.

Mo 1* Rm IL JoMffc. Huuto Villo.
HP Flanoe Korlea 4 rendre et a louer, daua !• a

vhatnbiea an deasn».
<|«4t.e,, in dAr. IM.'T .ein

VsKumucc
lavta, t »a»t.

ia

IIPAITEMENT
»a*miB oc u comm

Québec, 8 janvier Hi'S.

Avis eat par le présent (I011116
qo'aaviana

1000 Acres des Terres Publiques,
»TA.\T Lkt

Jim cue Xfarai* situii dam lei rn'îèt fi .St. 
Jtan ft Dartmouth,

COMTÉ DE OASPE, \\ Q.,
aervnl oflerua en vente 4 ceut «pii v aon» 4laldia 

ou qui *ul l'itilentuHi île In t-iire, lu ut
■ptèale

Deuxième jour de Mars prochain,
A BAIiOB WR

VINliT CENTINS P.tK ACRE,
eajeHea aaa aandttiwiia niaiiitdianl en fora*.

Four plua auiple* iuhirinntinni, a'adreaaer ê 
l’aganl l»**l .killN RDRN, Keuyvr, au llaaam da 
«tapé.

k. A. BÜl*BGBOIN, 
Aaiiet. C«tnniia**in-.

1.1 Jan. IRAS —«f If*

eu a xts urrHtfUjrKs

EXTRAITS du Chaduet, du v«»p4rel et du Prn 
aaeaieunal da la l’it.vinre HielAaiaatique da 

RlBéh'#, le édition revue et augmentae.
Ba vente an atunpiaut rbet

M. L. CHÊMA/IK.
QttAhac, 54 jaa. IMS. 19. rue lluade.

^ LJS CA TUÉCUIS ,V /; CHUÉTIKN.

LB CalhAohUtne Chrétien «u e*|»«»a* da la do«> 
Irine da J4eua*Chriet offert am homme# du 

EMOBji*. par Mgr. l'RvAque d’Orldana, de l’Aeadé» 
■le Vranfela», autvie d’un eommeira do tnat* la 

«tu (tvnbolc. par Boaiitet huitiéma 44ition, 
^C| g r Al. !.. OKÊMA2IB. 

UvALaa. t4 jaa. IMS »«, raa Baada

MAISON COMMEHCIAIÆ
BEHAN BROTHERS

I*eiur magasin transporté dans une 
autre hÀtisse

RT

Vente pour faire place.

N OCM evuiia urie 4 bail le uia|pi»iu eilué den» !«
rue do 1* rel.rique, fioieveiil occupé par lu 

•'iméK. l.i.un &‘l’tLrxa, et u«,ue y truiKporieruna 
notre étebliaienvat de bonne heur» eu priiltoiupe 
» t nuua cuuimaaceraiie even

lo ftads «BtirrcDicDt nouvetu
Pteai cetie vue noua avons décddA d« d!»p<ieer pur 
vente du fonda CAtiaidArahle et bien n«aorti ucie.d 
d» marohendiee* d'Aiape et de feuteiRie.

l.e» eehetoiH* en g roi leu trnareroat coite vente 
digne d'ittdfttinn, ear nom eoiaini!» detfrmiaé* 4 
di«po»er du tout et a vendre 4 de* pru xtreordi* 
neirement r4daile pour eileiudre ret ol.jet.

l.e moKaii’i eera ferm4 murdi, le H du «•ouraiit. 
poor Anh de marquer da imuvoeii >e Mitri'linn> 
ai» s, at materedi noua c»B)menr»ron* In

FENTE POUR PAIKE PM<%
et la eontinoeiuii* juiqu'4 ce qu'oii un di*|>oié 

da tant.
f!r Lee prit *ani marqaée ea clnlfroi i.iupl. » 

pee do icooad prit.
B HIIA N BKOTUKH.S, 

Ct'iievuiit O’Nidll \ i'fbnim.
f4, me Bn<*i|.«,

II jna. IHUR

nw tiiiuii.
VU U d4pra*iion dn 

d'dchete* do* Htani 
trill e.

150 Pièces de Tweeds supérieure,
Caiilfii rlmiaca at d'une anhatanc* nn.yeiiDo, 
tumveunble pour l'uaaK* général.

PU/X, 4s. tid. VA LA ATti*. :U
Non* api’nlum r«Mcritiou du public avec con- 

li'ince, lur ou lut A bon inaicto*.
GLOVER bL FRY.

Qfidhen, 50 jeu. 1841

COUPONS.

eouinieioo, Mtus vhiiuii» 
d'dclieta* do* Hiannfdcturior» u un grand «a*

erifl e,

NOUS uffVoa* 4 noire viata eetni annuellM TKOIH 
Ml1.f.B8 àOIIFONf, faite durant le* durniere 

aie njwte, 4 dea pria e*ti4ineruent réduit*.

Coupons da Roie,
Shifting blanc,
Coton à draps,
Indinimcu,
Toiles IrlHiohii^H,
Toiles à Draps,
Damas de Toile,
Toile ouvrée,
Flanelles,
Etoffes à Robes,
Tweeds,
Drap do laine, otc., cto.

GLOVER & FRY.
Québec, 11 janvier IStiH.

Manteaux de Caoutchouc, etc.
Venant tCêtre recuit :

MANTF./M'X de rauntchoiic pour daine*,
Capot* de rnoutrhoue.

Mac* de voyage en eanutrliour.
Nouvelle* Couverture» en drnp doublées en 

ceoutahuue, pour roltun *.
En vente rhe*

A. IIAXIKI. * FfîtlIlRff. 
Québec, 97 •eptembr», IM7 Une Non» Fort.

Indiennes, Toiles, etc.
1 ominf d'être reçus :

UN ■atnrbtQent complet et varié d'Iinlionnra, 
Toile et Colon A drap*,
Toile A «ervietta*,
Toile A nappe*,
Totlr* hliturlu**,
Toile* gri*e»,
Colon* jeu m »,
Coton* blent ».
Flanelle*, etr , etc.

Kn vante • he/
ABM. H AM El. X FKEKKS, 

Qndbre, 51 ert. I§t>7. rue Hou* le Fort.

Draps, Melton, etc., etc.:
revaut cTêtrf reçus :

DRAfS BR MOSCOU,
Drap «le Ca*tor 
Dm p de Pilote.
Drap double foulé,
Drnp cordé,
Di'ip Meollelon',
Diap rotige,.
Drap bleu,
Drap bUm-,
B'tP vert,
Noirvelle* étoffe* pour pain >M,
1 weed* d Hrnttr,
Tweed* dn Baaada,
Oaaltalra,
Velvetiaev n.otr htbtl* «t mantille*,
No«v**na col#, etr.

Ra vente ck> v
ABM. HAMF.f. X FNtSHRH, 

Qnébeo 51 ik<|. 1867. Rue Sou»le Foi t

VENANT D’ETRE" itKCÜ
(T/i grand awtimt/it da 

fflAPIS Impérial,
JL Tapi* de velour,

Tapi* tapiiaune.
Tapi* Kidmintter,

Tapi* ésouai*.
Ta|4* pout etcalier*.

Tap!» de fer. A ire,
Tapi* de tablas,

Tapi* de SI,
Telie cirée* pour parqu, l»

Natte* de toute» aorte»
— A i*t»i. —

Neuve) e* R lotie* A RiJonii ea cordé*. Datnaa 
Moire*. Hidtaiix de Moti*»>lii.e, etc .

Grande variété 4e Corniche* eu cuivre.
Hn vante ckea

ABM. MAMHf. A FrLrRH. 
Qaéltea, H oui 1847. Rue Sou» le Fort.

Nouvelles Marchandises 
d’Automnc.

NOUVBI.I.BS étoffe* 4 Rr.be*.
Nouvelle* étoffe* A Mantilla*.

Nouvelle* Rcharne*,
Nouvelle* Mnntinr* d'entoinne.
Nouvelle* flarnittiro* (xar Robe* et Mantille*, 
Nouvelle* étoffé* A Jupon*,
Noavelle* Ceintmoa,
Nouvelle* Hiime* et Fleura, et*.

Eu vente t he*
A. HAMKI. .« FRÈRE 

Québec, 97 (l'ptembre HP ?. Une *011* le-Fort.

w Risk K Y KCOSSÀ1S.
aUAHTAt'TH de Whiskey de Stewart.

A veudre par
WILLIAM POSTON.

Sjan. 18dA.

GJN DKDrüüYPEH.
f IToNNRR, aai**oa ronge* et verte* de (.iu de l)«- 
M Kuyitar. A vendre |rur

WILLIAM l'OSTON.
t jan I8t>4.

Lank, gibb a cie.,
4, rua St-Autoine,

Québac, 39|uiu 1849 Basas vttl*.

CAPITAL PAY^............................... $1,000,000.
Et eu Fond* l'ublir* et Stock* de H iiiqui* Na­

tionale $1,171,516, bu 1er jsu dvrnier.

( hurt té jx>f le (jtmvernf'uu nt tlu Citil'idu.

Ayant ub P4p6t de l'dt.OUÛ deu* la Cut*.*- du
R«ceveur UAaérai.

ReromniBBdé par U* principaux ineuibre* du 
l’ëilenrenl Canadien dea deui orixtue».

Ayant 1,040 agent* de la Nuuveile-tirléan» a 
llslibs

A VKC VS K RFA KTTi: h F
.s, o O O p tt r J o it i* •

l.e* AdiKca* publie d'Ollawe, le Furlviuent do 
Quubec, l'égli.s 04*a 4 Moutléalat l’A.ile d.< tireii. 
puit foire autre* grandes Adilice* tout ii«*uré* dau* 
cette compagnie.

I i-« Police* août Auiauéa* *ur l'k-’ure pir l’agent 
local, et U* rAdaiiiaüoo* protopleiuent réglée» *ur 
plat •• ioi par l'agent général eu f’jgfiil local auivruit 
le eu*.

(j. tte couipagnie a payé dan* h * vingt «|Uulie 
ire u ir-a éiU.’.UÜO, dan* le graul feu de l’oflltud eu
1765.

Kt Hprê* u«uf mou d'upérat'ou dan» 'a di.tiict 
-lu Québec environ •JO.O U é Lévi» et à QiU-buc 
duiu le* quinxe jnur* âpre* l'invandie.

Eut de* prioraa reque* et dea perte* payé.-*.
f'iime» r»<;u»«. Perte» iiuyée*.

1 K»i0 .. ............. 837.689.10 150.794 50
1861 ... ............. 81.910 110 16 190.61
1865... ............. 168 989 94 95 110.89
IA'"l... ............. 954,979.55 D 0 414.10
1844..• ............. 470,473.74 V7 8.488 10
1^65... ............. 771 815 61 4.M .595.96
1166... .............1,474.405 M 1,158. .91.59

Lei»»4itt un surplus d* pi«i< d'un «terni iiiillii>n
-Inné »a est SS# aur ls pr«Miuil de c«ll.« Nouée »eul«*
ment

!.*• Pureau Principal pour l» di«tiict d<- Québec 
• Kt lt Québec, cota d.S tue» Si. Antoine vt ht. 
l'ierre.

J. (i UAKTHK.
Québec. « dée. Ilfl7.»3ai. Agent

UNITED "STATES
l'I.A-XE

INSURANCE COMPANY
BB

£* XX X X3 » Xj P XU X SI.

Lu rente Atsurunee d» la JJuls»anre contre let 
occident* de* y lares, (Plate tihiu.)

CHAKTRR FKKPÉTL'El.LE

( 'KITS Compagnie a**uie contre lu ruptuie uc- 
./ culi-ntelle de* Glacea de t.tut*-» «ort*-», em- 
p'oyée* nuK orniaées, panneain, enclo», prluetre» 

viiriue», en relief, gravées ou port «nt inirription ; 
iiiiroira, verre coupé et colorie, tUi.t le» réanlonce* 
privée», liAte!*, reataurano, •a'ou», alaaiiibnHt*, etc ; 
l<»uli 4 eapece* de glucei et de verio en tiun-it.

Quand on le rmpir rra, on fera ponwr de* »• t» de 
vin*» aux croiséa», port**, olc , par I* • viint-r* le* 
plu» eipérimeuté* et aux riique* il» In (Jompa.nie, 
à de* terme» lavorab'e*. An*ii, i*n irai.«portera 
toute* «'«pèee* d« glace* et da initoir* ne «..-rliir- 
m-Hiit du» riaquea.

JOHN FIS»IKK,
IJ, rue St l’nn re,

Québec, H janvier 1868.—9iu Agent.

Compagnie df Assurance Mutuelle
SUR LA VIE

DK LA XOUVELLB ANGLKTKlUiE,
No. 'èè, Stale Street, Bottom

(iHITB Compagnie a dtyi un* liittoirn. étant la 
J plu* sncieone Coatpagnia d'At.uiamc Mo 
luellu du pays.

BENJAMIN F. 8TBVEN8, Préaident. 
JOSBI’H M. (JIBDRNS, lactâtaire.

A« td en aigHiit, 1er oot. 1867..............)l 700000.
I(«vt.nu eu 1666............................... ............ 1.776000

Au moyen u'uue police de cette Compagnie, on 
lient faire H.nurer tout ce que l'on peut Oétii-er (aire 
uitiirer eu f it d'sHurauie aur la vie.

I.»» a»iHiran(-e* pour Iv bénelire* de» femme* 
inariop* «ont au delé de le poi tée de* créanci. r» du 
mûri.

l.e* rréanci»r* peuvent faire auuter la peitu de 
leur* débitour*.

Biimkaii pu Canada—39, Grand* tue Ht. Jac 
que*. Mi.Wtléal.

ITT Ou a betoia d'Ageuls.
JOHN FISIIKR.
:|J. rue H*, l'iei r.*,

Québec, 8 janvier 1861.—9tn Agent.

Huile de Charbon.

IOIIHVIÎH L'IiriLR DR CHARBON Al.HEIt 
é Tl N K a été aouiuUa 4 l'iu«|Miclion pour éprou­
ver »a duré» etaa surette, par d*a Officier* Auglai* 

nomnié* pur les autorité* colonial, a nngliit»e*, • Ile» 
a été déclarée la AIBlf.LRUHK et la moin* DIS- 
PKNIHBKHK. par ce qa'elle eat la PLUS ST UE, 
b ni I» plu* lougtamp* et donne THKNTR l'Alt 
CENT plu* do lumière qu'aaeune huile, Kéro*éne, 
Boi k ou pétrole

l.'IIHII.R ALDRRTINB rat une véritable huile 
de charbon, extraite da charbon Albert du N»u- 
veau-Brunswick ; alla donne une lumière tré»- 
brillante et exempte de tnut danger d'exploaion, et 
ne diminue pn* en étant eiptttée A l'air. Klle p. nt 
brûler dan* une lampe jnsqu'é le dernier* grititte

3iii toueb* é la mécke, *aM diminution dan* l'éclat 
e la lumiér*.
17* Du gallon an vaut deux d'huile d* roche et 

de pétrole, d* toutes autres espèce*.
A veinlie en gros et en détail par

F. O. vallkhand.
No. 8. Côte Lamontagne.

Québec 51 net. 1167.

AVIS.
Whiskey de Molson ! ! !

8PIR1TUXUX.
NODS lea éot^alguéa. SRUI.H AO K N TH pour 

j. H R. MOLSON A BROS, MoNtléxt pr«. 
nonslu liberté d'informer nos ami* et I* punie

3ne non* *»mme* prêta 4 rerevoir dea Oi dre» |ii.i r
u \V IIIIIKRY et dea 8FIRITBRDX d» I........ dis

.Mniiufaotuie HANS RIVALS que nmi» veiidron* 
aux marrbaud* en Iota 4 la eommodité d** ache­
teur*.

LANB. GIBB A Ota
Québec 97 avril I86(.

H ait res fraîches de Malpeqtto.
Venant d'ètre reçu* :

g *\ | ARILS d’Haltraa Lahhe* d* Malpeque 
1 Vl 1 lt A vendra par

JOHN LBMESt'RtRK A Ci*.
Québec, I l nnv. 1867.

Ponimesde conserve d’hiver.
Venant d'ètrs reçu* t

| 4}W ■» ARILH da rumma* de ceuierv** d’hivsr 
l«l») lt cusillia* 4 la main al eu ordre aplcn 

did*, coiiaivtant principal*m*nl en Grt.cunniK*. 
Spilkenhrrgi et lYnune* gritt*.

A Vendre par
JOHN LBMRSDR1RR A Ci#. 

Québec, 13 nov. 1867.

Chandelle de Baleine de Belmont.
| ItOITES de Chandelle de Bal. in* de
I » *v" I» Belmont, par U ateamahip ’’ Belgian " 

A vendre par
JOHN LEM18DRIRR A Ci*

Qi ébec, 13 nov. 18t>7.

AILE DE BASS.
Ol'ARTADIS Alla da Basa. A vendre par

WILLIAM PtttiO.S.
Bjan. 1868

FOBTBÉ bk BIBBKRT. “

^ |1« *.N NEH de Fortar ds H-kbert. A voadrr ,ur 
1 WILLIAM POnTON.
8 jan. Db;8.

SAVÙJÎ YUtlIÔNfBKAl..

Ht *11 RI du Savon da Montréal. A vendre par 
WILLIAM PUHION.

8 jan 1868.
EAU f)K VIE.

7 lit i.NSRH, quartaut*. octave» et cnitaes Bau de i Vie de Jules Robin, da* Fiopnéiaire* Vigno- 
bl. » l'nt», de «Matd Dupuy, de Clialoupin.

A vendre par
WILLIAM POSTON

8 jan. 1869

CHANDKLLK DK BKLMONT.
/I XINMEH de Chandelle de Price de lielinmit.

A vendre par 

8 j *n 1868.

SUCRE.
WILLIAM POSTON.

^Oi'OAl'TS de Suera brillant de Foi to Rico et

WILLIAM l'OSTON.
«lt* Barbades.

8 jan. 1968.

A. HAMEL k FUEUEkS
lé tue la Montagus at 54 rut Sous-le-Fort.

I# fév. 18B6 Baxa«-Villa

Savon de Cusé*y de Liverpool»
AT4 k# h n OIT F S da Savon de Casey de Lt* 

M3 verotittl. A Vrinirr imr
LANB tilBB 4 Cte.

Ouéboc, 14 dé*. !l< r.

Liqueurs* Cordiaux, etc*
/'1AUSBS do MarsatbiiMi,

SB esiaaea Ouracuo.
•6 cei**e« Anisette.

A veudre per
LANR. <•!HH 4 Oie.

Québec, 18 dée 1867.

Raisin de la nouvelle récolte, Aman 
des, etc.

Importé* par le “ Zuave" et “ Mu*f*l*l," directe-
meut de Malaga :

ATS h I SOI 1RS du meilleur Ha uin *n lit* «le
• #v r I) Loudre*.
500 demi- bulle» “ M ” ”
•*Qü QUti lé 9t 44

1000 brdtea da Raiaiu de uhoix de Val<»>ce,
50 boites d’Aniand»* écxllée* d* Jordan.

A vendra p«r
I.ANE. filUB X Ci*.

Québec, 18 déc. 14,7,

Porter de GuiuiicNs.
ATik fNAlHSRH de Biere extra fort*, d» Oum-
• DIP \~t ne**,—(pinte*.)

“ (ebopine»,)
ne**,—(pinte*.) 

50 caisses "
A vendre par

Québec, 18 déc. |R*7.
LANE. 01 HH X Ci».

C. F. I). GAONIEK,
AVOCAT,

Rue Saint • Pierre * No. 53.

»ANN le blue occupé par M. ûelave Polviu, Al.
l.tttti.iu* Hait, au-deasuB de M. F. Lanlter. 

Mai chaud de Cuir, sur lu Mur lié Fia-ay.
M. (iegmer tuivra le* circuit* de Montaiaguy et .

de St--Jeun l*ort-J«>ly.
Québec, 6 juili, |a67.—lu.

A* J. HUOT.
CIGARES DR LA HAVANE,

VINS ET LlQLECSH RN (ièNERAL,

Rue Saint-Jeau* No. H* H. V.
Provision en (/entrai,

ÿuui Xapolêon, Bâtisse Lemoine-
tiuéb, c, 5 a»6‘ 1467 —la

F. iNOUMAJND,
AVOCAT,

Huheau : Hue Saint-Pierre, No. 49,
BASSE VILLE. Ql'tHMO

Quiliec. 11 jan. .—le

N. TURCOT,
liOULOOKR KT BUOUTIER,

So. 22, rue la J/ontaçtu,
cd & ao bd <& « aua <m

Onébo* 16 iuil’ei 1465

GRANDE REDUCTION
1*01111 LES

DK

NOEL et du JOUR DE L AN
2000 verges d’EtotfeH à Robes, tie fid. et au-dessus,
2000 44 d'Indiennes, couleurs durables, de 5$d. et au-dessus,

50 douz. de Nuages, de lu. 8d. et au-dessus,
Mériuo Français de couleur, de 2s. .r>4d. et au-dessus,
Albums, de 1s* 7id. et au-dessus,
Grand assortiment de Collets et Poignets, pour Dames, A des prix ré­

duits,
Gants de Kid de Jouvin et d'Alexandre, blancs, noirs et de couleurs 

de fantaisie, pour lu soir,
Imitation de Peau d'Agneaii noir, venant d'être reçue.

Chez

LËCEBB 4 BXNFBET,
No. 4, rue Sainl-Jeaii, Haute-Ville.

Québec, 18 dé<\ 1867.

•BABis sus as vtara
DES ELUS IMEORTANTES DE

MARCHANDISES SECHES,
OIIRZ 7

LEMI EUX A SYLVESTRE
A l’enseigne du '* Lion d’Or,”

H*. M, RUB 8ADT-J0SKPH, SAI.\T-K0CU, gtlEBIC, N*. M,

Les souMignéa oiïrent et mettent en vente, à îles prix oui défient toute compétition, leur 
magniÛquo aoaortinient rie MARCUANDISKS D'AUTOMNE, choisit avec le plua grand ooin 
aur les marché* Canadien* et anglai*, et acheté* aux meilleures condition*.

DÉPARTEMENT DES DAMES.
Nou* nvon* maintenant en maiua ut recevons contimifllement le* Etoffe* à Robe* les 

niuh nouvelle* et le* jilu* à la mode, tel* que Châles, Mohair, Alpaca, Wincejra, Drnp de 
l'iiris et Camelot unis, rayés et quadrillé*.

IMaida Kcosnais, Cobeurg*, Draj* du Thibert, Mérinos Français de toutes couleurs et do 
tou* les prix, Drap pour Manteaux, Drap* Kly»iens, Whitney*, Sattara*, Drap rayé et double 
foulé, Imitation do Mouton de tou* le* prix, l'utron* de Jupons eu Wiacey* et Moluir uni* 
et inyéa, nn grand aaaortiment d'ouvrage* eu laine, tel* que Chàlo* du matin, Collarettes, 
Nuage*, Voiles su laine, Capiuea pour Dame* et Enfant*, Crémones, etc., ata., Hubaua, Fleura, 
Passe*, (tanta, Bas, Ceintnrea, Boucles. Laine à tricoter do toute* couleurs, etc., etc.

DEPARTEMENT DES MESSIEURS.
Nous avons maintenant et recevons continuellement les Drape le* plus nouveaux pour 

le* habillements des Mewieurs, tels que Milton Himpte et double de diversee nuances, Drap de 
l'ilote, de Castor, Drap noir fin et suporHn, Tweed* Canadiens, nouveaux patrons, Tweed* An­
glais et Ecoesai* noavellement arrivé*, Caleçon* et Gilet* de laine tricotés, Gants, Bas, ainsi 
qu’un grand lot de Hardes faites. Un tailleur de première classe est attaché à cet établisse­
ment, mesure prise sur commande, coupe garantit).

Aussi, un grand assortiment dTndionue*, Coton jaune, Shirting, Coton des Indes, Coton 
barré, bleu et chambré, Flanelle unie et de fmtaisie, Mouchoir* de poches, Soie, Coton et 
Toile, Coton à filer de toutes couleurs, Coutil*, Parapluie*, Bretelles, etc., etc., et un grand 
nombre «(’autres articles trop long à énumérer. Le tout à une réduction effrayante sur le* 
prix actuels, (.es Messieurs et les Dames de U ville et de la campagne août respectueusement 
invités à venir nous voir avant d’aller acheter ailleurs.

LEMIEUX & SYLVESTRE.

«r Nous nuirons 8|tëciuletncnt l’attention dea marchand* de ta campagne 
tir celte vente et nou* leur vendrons ù tics condition* libérale*.

Qiiéhof*. H soôt 14 7.

PHARMACIE
UK

Notre-Dame de Lévis.
I R ooua«igt«é rotnome •«•* prstiquo* léiidnut AU l'ointo-Lévis »t dans les parois*#* 
Lé «avirons*nlos et I# publu- «-n général «L a tnéuu»* endroits, d* l'oucoursgoiMsul qu'il 
m a r.Ç'i jusqu'* roj.tur, #t lo» inform» qu'il coaiiuuna u ornai* par le passé sa PhsraaHo 
4 Notro-Dsma da Lévis, mais sur un# plut grsuJe écli<-lls. ot surs ronstsamssat sa main 

m aatortitnont compl»; de
Urogiio* frklvhos, Produits Chitniqu»*, *

MéJorinos patoniéfs. Francsims et A iglsiR.'*. K»iiié.l«-» pour cliovaux,
Uois d» Taiutaro *t tous i ulrrs article* puai teindre, Instrotaent* d* Chirurgis, 

l’arfumerie* Frsoçsite* et Anglaises. Savon de fantaisie,
Brossas é dent*, Brosses 4 cbsvaex.

Brosses 4 ongles. Brosses 4 hardes.
Feign*i fins en ivoire, Peignes d* some

l'eigue* de csnutchour .
BT AUTKBS ARTIOI.R8 OR TOll.RTTR.

Vn assortiment complet de tout ce gui est f/énérulernent vendu dans une Pharmacie.
— AUSSI, —

Un assortiment complet de Graines fraîches de Jardins, de Fleur* et de
Champs, savoir :

Hrttee Kevoe rouge»,
b touches, 

Csrroltes rouges oeng,
longées ursuges,
bâilfS*.

*' blsnchee,
d'Aliringhsm, 

(''i.urtinibree Auslsis, 
CsssJtsns, 

Ciiiouille*
Cicaeona fri»é», 
üornkhoas.
Ct-lrri Idenc,
Blé d'Inde,
IVreil Anglais,

'* 0 «ns «lien.
Poireaus Anglais, 
tirus l'aaeie,
Iteves longues rougsS,

Vegetable Marrow.
Msrjolaia*,
(•reines ds Fleura, 

de Foéa.
Tous ess articles MOI de premiers choix et é des pris qui défient toute roiapélitioB.

Cerfeuil,
Cnons d été.

*' d'hiver,
*' St Denis,
" lieuis,
" rouges,
" fiiséede Milan, • 

Fève» je<n» »,
•• de Windsor,
“ rstueiisea, •

i Hiiue liliim he pomutéa,
Mi’loue brodée,
I' ie de |-trdine,
Nuvete jaunes d’Aberdeen,

•' - Suède,
*' bletiee tilobe,
M ” hétife,

(îio» Oignon* tougee.
Sauge,
Ssrtette,
SnlRiffa,
Teboe,
Tomate*.
(«renie* de Trèffe, rouge et blanc,

l.e eoueetguS espéra par son assiduité et le prit modéré des marchsa-lises qu'il o4re ea vosta mê­
la coutmustioa de l’eaciHirsgem «nt dea atédscins et «lu public de Lévis et des parûtes** environ-

Le eoueeigué espéra
riteV " 
roatisaus.

Toutes prescriptions «Je méderis* et ordre* de métiociiie nu de marchands envoyée 4 sua établisse 
ment, «eront remplis avec la plus grand «oin p«*ssible et Is plu* prompte attention.

OoaditHin* Aat mêmes plis d* Québec et argent comptant.
ALFRED GIROUX, iwmed...

Ursade ra* Saint Laurent. jd*«'e du msrrbé. p******. 
Québec. 94 avril 1867.—»la Notre-Denis ds LAvia. Québec sud.

Cltarlcs T. Coté 4 Cie.
ItiCHINM â CMIIS8M1

tv
deAgent h pour loi laauu&ctureM 

tweed* du Haut-Ctnida.
54, RUK 8T. PISRHK, 54,

BASJIB-VILLB.

LKS souteigiic* iuforment U public *t les utsr- 
chsnde «le Is ssmpsgoe, qu'ils oot été eoaiiné*

egt-ule poor 1rs luenufscturoa «la tw»ede du H*ul- 
Oensiie. siuti que de plusieurs gisudee msuom 
d«-« Kiat» ('nie. Aiiu d* fet iliier le* stfeires sus 
msiclieads qui lie iieuvest faire «les afftiru» di­
rect»» ev<-«- le» muiiiiraclure*. H* euionl touj-turi vn 
noun» une grande variété d'éclisatillous d* msr- 
rlien«li*e* »e. brs tel* que
URM’K.

TW KRD'i CANADIKNS.
INIlIBNNBS.

.MKKINod,
ETOFFES A ROHRS,

AKTIÜl.KS DR FA M'A LSI R, 
CMAISSURRR,

CRI NOLI N RS,
RTC, RTC,

qu'il* vendront eu ptis roéuut, moyennant uu» 
légère coiumiesiou

Tout» < •unaïusiou dont ou voudra bien Us cha 
ger ter a »xé. Utée SVrC pOttCfttsUlé, St Üe etpéreU. 
méritei per !• ur s«*iduilé un* bonne part du patro­
nage du public.

CUAR1.KS T. COTÉ 4 C1B. 
Québec, 57 mai 4rw7.—lu

Venant d'être reçue À U Librairie

J. B. ROLLAND, & FILS,
SX2<b>uqOv<»«iX1» .

IR ITKKM «-t Journal d'Rugénia da (Juérin, 9 vol 
i iii-i9. 1.» Mexique tel qu’il est. le vérité «ur 
«mi climat, »«-* bsbUeuts et sou gouvsrueuisut, per

K. Douietiocli. iu-18. (Fuvrea du Père Leeor-isire, 
5 vol. iu-l’J. (Kuvice de Boaiust. 15 vol. iélié«, in.*. 
(Ruviea d» Fituéluti, K) vol ia-4 r*L Le Journal 
pour Tous, 19 vol in-4 ret. Œuvres ds Mgr. de 8é-

fur iu 18. My*tèr«s de Is Franc-Mefoutteii*. in-18. 
.a Fausiité, »••* eiinemis at se» juges, purd'Araec, 
iu-15. Me. l'Iiilou Sue et le curé drArs, psrUuriiier, 

in-18 L i Réforme en Itali», pur Cétur Csulu, iu 8 
Hécit» d'un» Fieur par Mme Orsven, S vol. in-15 
Régné xocial duClu ist pur Rénard. in-19. Le Helen- 
r» de la foi pur Huiidelet, in-15 L* Bcelpeur «les 
Ottswas. pur d'Aurigiise, iu-15. Tout pour le Ciel, 
oar Robert- l.rs Monie d'Orcidaut, par .MontsU ui- 
au t, :ic vol. l'etit» Soi nions ou l'on ne dort pet. 
par Bertrand, 5 vol. iu IJ. Ls vie Je Ht*. Monique 
per l'abbé Bougaud, iu-8. Ls vie de Nte. François* 
Us t.'buntal, per I» ii.èine, 5 vol. in-15. Lu vie du 
I'jiv Lacordniie, per C. I*. t'Iiocarm*. 5 vol. in 8. 
Lee Tiéaorj de Cornélius à Le| i iu, 4 vol. iu-8. la 
rhéologie utl- clive de -St. 11nuiise, per Bail, 5 vol. 
m 8 tel. La petite «omuie de 8t. Thomas, par l'abbé 
Lebrothon. ( vol. in 8. La Somme Théologique de 
St. Tlioinsa édition latine française, 15 vol. in t rel. 
et liroché. La mémo en frui.ç»i« eeulcHirut, 8 vol. 
u 8.

J. B. ROLLAND 4 FILS, 
Québec, 8 juillet G67 Montréal.
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GLOVEB & FKY,
rue U Fabrique.

Haut»-VilUier

ACH8TBZ VOTRE THE
IXRKCTKMKNT DKS

IMPORTATEURS
THÈI THÈTl THfiül

La Oompsgiiie de Montréal pour l'iuiporiati«»fi 
du Thé,

Mo. 6, rue de l'JJopituJ, Montréal

VENANT d'importer une grand» quantité d* 
Thé Vert et Noir, désire appeler t'alieutioa 

de* Marchand*. Hôteliers « I d<-a propriétaire* do

f [rends éisbli**eiii<-uu eu général *ur I» |i*i*
«urs pris. |.e« acbeieui* de Thé i-n l.oliea lurom 

une grauue érunuuiie «u s< lo t int JirocUiueul de* 
luiuurtatcur*.

Pour (ou* les ordres pour l«nti-* de 55 R.*, ul au- 
dsesns, la transport eu aéra fait gratuiumei t é une 
gare quelctuiqu* de cbeiidu d.* f»r eu C'euatle. Le* 
acbetears qui réaideul uu-dulé d»* •latioiit du cite- 
Situ de fer, vou iront bien envoyer leur ordre au- 
coutpagué d'un iiiuiidet sur le Loie tu du l'otlu ou 
inclure d»* b ll»u du b«uque. I.» trenaporl *era 
peyé jutqu'à la stuliou la plus proche t ù il y e de* 
bureaus Fiprrss Le thé sera iuuué liaieiui ut 
expédié aur le r-go dn l'onlr.- par U mullu reuf. r- 
ment «le l'argent, ou l'arg< nt ptou re être p rçtt sur 
livraison par le pré|io«.- du i'Rxpreee. Ou ne ven­
dra pe* inuius qu'eu Loitw* de 55 th«. L»s demi- 
Imite» sont d'environ 5U lt» , lue boite» de i U é 1(14 
18s. 1 hé V»rt de 60 é SO Its I.**» I bée lion «uen* 
tioutiés deu» l'uxnouce peuvent èir» également ob­
tenus é bon marché La Compagnie eat déterminé* 
é prendre une position aur le marché de Moutiéal 
•t l'on pourra en roiitéqm-ur* compn r tut la qua­
lité at le poids d» iliaque erliilo.

THE NOIK.
comjol commun, foui i»* ioi«»e», thé fort 80.45
CONtiOU, à laveur délicate, uouv.-llu récolte 0.55
CONOoll Savoureux.......................................
CONtiüU d'n ne auv»ur riche....................
OOLOM2 Sain.......................................
OOLONH tiêe-ln......................................... **
m> jaidn................................................. ;;;;
T life*-FIN DU JAPON.........................

THÉ VEUT.
TWANKAY COMMUN...........................
twankay fin....................................
J Kl’N R HYSON............................. ..........
JRt'NB HYSON FIN................... ..................
8UPKKFIN et lièt t hoiei..............  ...................
(•UNPOWDER FIN.............................
(JUNPoWDKR extia »iipi iRu........................... j

Ou f»ra dee réductions pour « eux qui nrhéuiout 
cinq bi.|-t-a à le foi» i-i ileientag»,
lÿN’oubli./ p.slo No. 6, ru» de l'Hôidlal. 

Montréal. '
Québec, ’JO «mit I8i;7.—U

Dr. McGrath.
BUREAU : Coin Je In Côte tie Lmnon 

tagno et l'eiicalier «le la rue ChamDlaiii 
Ba>ae-Ville, Québ«*c. '

Québec 5 m<iÛ( 18K7 ^j

0 75 
0 U«
o.c
u 75 
0 58 
07

lO.Jk
0 55 
0 66 
U 75
1 OU 
0 85

Itio

MFET riOL'RNIBR, Avi.,-jr( » tiunsporté 
• Bu tenu du No. 95, rua Hfe.

Anne, su No. H, ruo Dot-jardin*, viré vi* l'éuüal 
de* Urtulinea. 8

Québec, |0 mai 1867,— le

BONUS TOUS LES TROIS ANS!!! 
Compagnie d’Assurance contre le feu et Maritime

•a•vaaia.
CAPITAL.................................................................................................. .................................. «o 500 oon

REVENU ANNUEL, PRÈS DE 81,000,000. ’

LE NOMBRE DES ACTIONNAIRES EXCEDE CINQ CE MS
MtiftiKit bureau:

RUE UPPER SACKVILLE,DUBLIN, IRLANDE
BUHBAU PRINCIPAL. BURRA U PRINCIPAL.

17 et 19, Cornhill, Londres. 98, ruo G o-ge, Rdinbitr-tb, Brossa.

PREMIER BUREAU POUR LA PUI8C ANGE :
Encoignure des rues Saint-François-Xacitr et Saint-Sacrement, Montréal.

John Obins W^onHunit. ter. 89, Pembroke Rond, 
Dublin; Omcstlt Park, Oie. bout!); Putudown, 
Cio- Armagli ; Kurrykool, Cie. Armagh *1 Down, 
—Président*.

Robkkt Caavre Wane, 4i-r., Concbrstioy, Urot»- 
koele, Comté Musth et rue Ssckvilla. Club. Du­
blin, J. P. pour les Comte» ds Mestb st Wick­
low,—Directeur de Is Scottish Amicable Idle 
Office.

Cm»rlk« Goino Malonk, écr. Marchand, ruee 
Meplien et Gaoige, Dublin; Oburchtown Lodge, 
Dutnlrum. Comté «le Dublin,-~Dirertaur du le

John Wilium Gniuo. écr.. Aldernivt. Marchand. 
18. rue Upper SetkvÜle. Dublin.-vVIce-Préej, 
dent.

Ihwisn Summ Whiitv. é r.. 6, Woltingtoii Pn*d, 
Dublin. —D«r< ctem Je» Prisons du <tuuv»i tn-mt-ut 

H à k n * a d Uot>B. étf-.. 57. Wstrrlou Hoad. Dublin; 
J P. poir la Ote Mayo.

Jarrxa» MxhTiN, écr., 5. CleiinU Park, Beet 
Kingtiowii, DoMIn, »t Ourrnglitnore. Billinrobe, 
Comté d* Mayo ; J. P. pour ta C,e. May.»

Koskht Oon v* v IIumlx, écr. Bridge II.mm»
CIlendulf, l'rele» ; J. P. puor la Oie. K'-rry. 

Davib RicHAsn-ox (»ouui.attx, écr , Meuli tud.

*1
Oumniercisl («a» Cmupany

CARACTERES.
Une JiviNion dea profits tous les trois ans entre les détenteurs «le police qui n’ont pas de portes

PRIMES MODÈRES.
La Compagnie n’est pu en faveur «les primes él»vées, maie Ive taux sont fixé» solott lr« tm alité» 

ou le» tnsntifectttre*.
Lee pertes seront promptement et pleinement rencontrées miseilôt ajustées, salis télérer «u bu­

reau «le Dublin.
Lee p rte» par la FOPDRK et les portes et «lonimegee par l'EXPLOSIO.S DU CAZ ••« detlun» de le 

pr«>priété seront réglés et payés.
JOHN I.NNRJ, ver., (férant.

Li » aurrés »«»• précédent d* l'RTNA dans la Grands Bretagne, par suit* de a:t conduit» libéral* 
envers le publie, lui ilnnnent des titr«*s é une juste part d'encouragement, de le part do public caue-iieu.

N. B. -Lu Ootnpegni* ci»Jes*u* é fait de» placements en b«•ns du gotivrrneiaent du OsmuiIm. *n cnn- 
formité de l'eetn provincial, et s obtenu un* licsnco du minielre du liaenc»» pour fuira «I»» utriire* *« 
Cuttsde, et elle eat prèle maintenant 4 prendre dea risquea eux condition* les plua r<ivnieb:c*.

T W. GRIFFITH. Gérant pour I* Cansdo. 
Rucoignure dos rues 8t. François-Xavier «t Si. NNcrenieut, Moutiéel

AD* C. TOURANGEAU, 
AGXHT GENERAL,

Ru* 8t. Fioirs, QuéboJ. (4 «ôté de ls •• Itnuque d'Uniuu."
Québec, 99 nov. 18H7.—6m

Reliance Mutual Life Assurance Company,

Les profits entiers de cette Compajnie appartiennent aux détenteurs de /tolire, 
BUREAU I*RIN 01 PAL,—ïl, rua King William, Mansion House, Utulra*.

SYNDICS.
LR TKlü-HÊVD. BVEqUI DR MORAY RT ROSS.

VICONTB KIRKALDIR. 
JAMRM TRAILL, Scr.

GEOKR ASHI.IN, écr., 
GROHGR T. HARRIS, écr, 
JOHN LRDGRR. écr., 
JOHN PIKB.écr..
JAMBS TKUILL. écr..

J. W. OüLR.écr., M. D ,

J- R. 8. PIIILLH'8, écr.,
W. M. TUFNBLL.écr.

.1. W. RGEUTON GftRRN. écr . 
John w. LAY. écr..
WILLIAM l'HRI.I'S, écr.. 
rilARLK’l H. SMITH, écr. 
K'tWAKU WH 1TB, écr.

JOHN LIDGIR. «1er.,
BIR JOHN r TYRBLL, BAKT.,

DIRECTEURS.
W. W. DUFFIELD. écr ,
JOHN JAMB8. écr.,
J. OXI.Y l'ARKKK. écr ,
HENRY T. PHINSRf, R. A..
W. M. TUFNRLL. écr.,

OFFICIERS MEDICAUX.
I II. F. SMITH, écr, M. D.

BANQUES.
MM. WILLIAM DRAfON 4 (Me., I'ircbia Lane, The Londtm and County Bank,
MM. SPARROW, TIT NELL 4 Ois.. Chelmeford.

SOLLICITEURS*
MM. HOOK R 4 STREET, 57. Lincoln’s Inn Field*. | MM. (IRPP X VBI.RY, Cholm.ford.

___ EDWARD BUTLER. Soeréuin
aBm.AJBO’oam x>tj ojkMJkjnjk.—

BUREAU DES DIRECTEURS.
WALTRR 8HANLRY, écr., M. F. P.. Président, I W. H. HINGSTON, écr. M. D-, L. R 0 S., 
DUNCAN MACDONALD, écr. | GEO RGB WINCKl, écr.
8oi.ticiTcvns—»MM. R'J8B 4 RITCHIB. | Aviesen Mémcat—W. H. HINGSTON,écr., M. D.

Los profits ontleri de cotta Rociété appsrtlenaont sas déMotours de police qui sent 4 couvait de 
tout# responsabilité par Tecta d'arrangemeuL

Dos ventes et dotatiun* accordées 4 ds* conditions svsntsgeusea
Dos avances faites sur des IdlIsU approuvés su connaslon avec les pohess sur la vis
On pout se procurer toute information sur demanda 4 suçon des agente île la soiié é en Canada ou 4

T. W. GRIFFITH, Gérant et .Secrétaire.
PRBMIRR BURIAT POUB LA PUIS8ANCR DU CANADA—-Rncoignure ds le rue 8t. François 

Xavier, Montréal.
AD. C. TOURANGEAU,

Québec, 99 nov. I8é7 -4m AGENT GÉNÉRAL. QDBBR0.

OU

Magasin de Draps
No. 87, rue de la Couronne, No. 87.

R* A rdputa’iou Je notre étubliaocnient connu tlepain t<i longtein|-s par la )>eu)>!t* Je 
ta ville et Jett campagnes continue Je plus en plun à frapper futteutiou, au 

point (pic tout le inonde se plait à le nommer la

Maison du peuple
Juaqii'atijourJ'liui, personne, au diru même des achetaurA, n’est parvenu à 

offrir au jieuple Jca MarcdiamlueH ai hien appropriées aux besoin Ju U ni|ts. 
lui pmteé a prouvé ! l'avenir jugera.^!

L. J. PELLETIER.
Québec, 13 nov. 1867.


